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La planète Neptune
■Pour bien comprendre la façon dont Le 

Verrier résolut l’énigme posée par lé 
monde d’Uranus, imaginons une expérien­
ce que vous pouvez tous réaliser. Sur uns 
table bien plane et légèrement inclinée, 
plaçons successivement à un point déter­
miné des billes de substances diverses : 
toutes suivront la même route et tombe­
ront suivant Je chemin de la plus grande 
pente. Maintenant, supposons qu’une des 
bille», en fer, par exemple, se détourna 
un tant soit peu de cette route normale, 
que cohcluerez-vous ? Que l’expérience est 
truquée et qu’un mauvais farceur a ca­
ché quelque part sous la table un fort ai­
mant qui détourne la bille en fer de la 
trajectoire commune.

Or, une grosse planète comme Jupiter, 
peut fort bien jouer vis-à-vis d’un autra 
corps céleste le rôle d’un aimant, et c’est 
d’ailleurs ce que les astronomes consta­
tent tous les jours ; les planètes exercent 
les unes sur les autres des perturbations.

Eh bien, lorsqu’Urànus fut découvert. 
Le t errier tint compte des perturbations 
de Jupiter et de Saturnç pour calculer la 
marche de la nouvelle planète et il dres­
sa la table contenant ses positions futu­
res...
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UN GROUPE DE FLAMANTS ARGENTINS

Le truc dévoilé
Or, Uranus n’en tint aucun compte. Con­

clusion : aux perturbations déjà conques 
devaient s’en ajouter d’autres.

Il y avait donc quelque" part dans une 
région du ciel un aimant perturbateur,, en 
la circonstance, probablement une planète 
inconnue dont la masse exerçait une in­
fluence sur le mouvement d’Uranus. Cette 
troublante influence de la planète en 
question devait pouvoir se déterminer par 
le calcul ; telle fut la tâche que s’assigna 
Le Verrier,- sur les conseils d’Arago. Le 
problènie, posé en 1815 devait être résolu 
en moins d’une année. En onze mois, en 
effet, le jeune mathématicien (Le Verrier 
avait alors 34 ans), mit sur perd toute la 
théorie des perturbations appliquée à la 
recherche de la planète troublante ; et 
çç n’était pas mince besogne : Ressemble 
de ses calculs, qu’en a conservés, ne 
renferme! pas moins d’Iune quinzaine 'de 
volumes grand format, représentant 10.000 
pages environ et au total.

Le 31 août 1816, Le Verrier annonçait à 
l’Académie des sciences la position de la 
planète incti-ilnuc qui. au 1er janvier devait 
selon lui se trouver par 326° 32’ de longi­
tude céleste.

Berlin, 28 février. — Le président Ebert 
rendu, le dernier soupir ce matin à 10 

j une
a i 
heures 15. Celte nouvelle était clans 
certaine mesure inattendue, car si. l’état 
du président du Reich avait depuis plu­
sieurs jours inspiré de. vives inquiétudes, 
les médecins qui le soignaient paraissaient 
depuis avant-hier un peu plus rassurés sur 
l’issue de la maladie. On avait même pensé 
ur moment que le président Ebert avait 
surmonté la crise la plus difficile et qu'il 
était désormais hors de danger.

Le président Fritz Ebert était né à Hei­
delberg en 1871. Son père exerçait, la pro­
fession de maître-tailleur. Lui-même était 
ouvrier sellier. Il appartint de bonne 
heure au parti socialiste majoritaire et en 
1007 il devient administrateur du journal 
« Bughen Zeilimg ». Peu après ii élait 
nommé président de la fraction socialiste 
majoritaire. Après le congrès do Nurem­
berg il était nommé député'socialiste do 
Dusseldorf en remplacement de Bebèl, au 
Reichstag, en 1912. En 1917 il préside , le 
congrès socialiste de AVùrtzbourg, au cours 
duquel il affirma la nécessité d’appuyer le 
gouvernement impérial dans la poursuite 
do la guerre. Lors- do la grève générale qui 
eut lieu fin janvier 1918, il donna son adhé­
sion pleine et entière au mouvement. Le 
13 août 1918, le president Ebert prononçait, 
u i discours demandant la cessation de la 
guerre.

En juin 1918 il est élu président do la 
commission principale du Reichstag. Après 
la démission de Max do Bade, le" .29 sep­
tembre 19.18, il est nommé chancelier. Le 
7 décembre 1918 il est proclamé président 
de la République impériale allemande et élu 
officiellement le 11 février 1919 par l’assem­
blée nationale, réunie à 'Veimar.

On peut dire que le président Ebert a été 
au cours de sa carrière comme président 
du Reich, l’homme de la résistance contre 
la politique française de prise de gages.

La preuve
Peu de temps apres, le 18 =septenffire 

18.16, Féminonf mathématicien ayant Foc* 
casl’on d’écrire à-Galle,' alors directeur de 
rObsorvatoirc de Berlin, lui parle de son 
travail et le. prie « de vouloir bien consa- 
» c.ver quelques instants à l’examen d'une 
>> région" du ciel où il peut rester une pla- 
» ncle à découvrir » ; il lui en indique la 
position et les éléments.

Galle reçut, la lettre le 23 ; lé soir mê­
me. il commençait ses recherches et trou­
vait.la planète à la place indiquée ; l’er­
reur dans la position n’était même pas de 
1 degré.

Ainsi se . termina ce grand travail, l’un 
des plus orïgiriaiix et des plus étonnants 
qu’aient eu à enregistrer l’astronomie et 
la mécanique céleste. Avec les Lagrange 
ét les Laplace, Le A'errier continuait à 
mainlenir au premier rang l’Astronomie, 
rilalhéinatique française : ce triomphe ne 
sera peut-être jamais dépassé.

Uranus tourne autour’ du Soleil en 84 
fins ; la ' nouvelle planète aperçue par Gal­
le-et à laquelle ori donna le nom de Nep­
tune ne mettait pas moins de 165 années 
pour accomplir sa lente révolution : du 
Coup, l’empire du-Soleil s’étendait à 4 mil­
liards et demi de- kilomètres.

- Gi-àcc à son unique satellite, découvert 
•le 10 octobre 181-6, par Lassell, nous 
avons une idée précisé de là masse de la 
planète. Neptune pèse 17 fois _ plus qi 
notre Terre, avec un volume 72 fois pF 
considérable.
Uranus, nous 
moyenne de la planète cJI ...... ---
faible- cl voisine île celle du Soleil. Neptu-: Railleuses cl 25 millions de cartouches, 
ne est donc un monde chaud et presque! 
è'rdièrement. gazeux.

Comme son satellite, il tourne d’un mou-' 
venient rétrograde, à l'inverse de la Ter­
re ; mats la'planète est tellement éloignée 
que la vision, même aidée du télescope, I 
est. impuissante à nous montrer des dé­
tails sur son disque n’offrant qu’une tein­
te uniforme.

C’est en vain que Sec, en 1899, a signalé | 
une bande nuageuse rayant l’équateur, 
personne depuis et avec les phis forts : 
ins'lruinenls, n.’a. pu acv.oü- ce détail.

Toutefois, l’application du spectroscopei 
à la planète nous a permis tout récemment! 
do confirmer une relation rapide, admise! 
par AlàWèll Hall, dès 1884.

La danse de Neptune
Neptune tourne sur lui-même en 7 h. 45 

mhiulcs;--continuant 
relation des planètes géantes, tels Jupiter 
et Saturne.

Mai.ilcnant, do ce 
nous sommes parvenus, portons nos re­
gards sur l'ensemble du système solaire.

Un terrien déposé sur Neptune, — sim­
ple liyp'ûllièsc, puisque la planète a la 
température d'un haut-fourneau — s’il re­
gardait le ciel à l’œil nu, n’apercevrait ni 
Mercure, ni Vénus, ni la Terre, ni Mars : 
toutes cc-s planètes seraient perdues dans 
l’éclat du rayonnement du Soleil.

C'est- à. peine si Jupiter et Saturne se­
raient soupçonnés, ïors de leur passage 
sur l'àstfe du jour ; par contre, Uranus, 
la planète la-plus proche, jetterait sur la 
VQût.e céleste. T éclat de notre .Sinus, par 
les belles nuits hivernales.

Quant au Soleil, vu de Neptune, ce 
n’est qu’uiiê belle lampe à arc, sans dis­
que appâtent, assez brillante cependant 
pour .éclaircir les nuages de la planète 
comme le forait une' ampoule de mille 
bougies’ placée à quelques mètres d’un 
objet.

ï-’oyor de chaleur et çle lumière intense, 
notre." astre central est hélas trop éloigné 
pour ifajire sentir son. action calorifique à 
ces distancés effrayantes.

Songez on effet qu’un rayon lumineux, 
parti dit.Soleil.-et marchant,à la vitesse de 
369.000 kilomètres par seconde met un 
peu plus, de 4 heures .pour atteindre Nep­
tune !

Voulez-vçps une autre comparaison : 
un aviateur partant du Soleil et faisant 
une mo-yêhno de 300 kilomètres à l’heure 
lie parviendrait sur- Neptune qu’après un 
long voyage d’environ 15 siècles.

Neptune constitue-t-il la dernière planète 
de notre système ' ? Les obseiwations ré­
centes permettent de plus en plus d’en 
douter, niais quel Le Verrier nous dira 
remplacement'de la "planète hypothétique ?

' " ÀBBÉ MOREUX,
Directeur Ile VObscrvaloire de Bourges.

lies Soviets et la Paix
36 divisions, des gaz asphyxiants, 

des avions, des canons, des mitrailleuses !

Moscou, 2-8 février. — An mois de mars 
sera terminé l'armement, .de 36 divisions. 
Chaque division- de'.cavalerie et d’infante­
rie sera munie de tanks, d'appareils à gaz 
asphyxiants, ’de 1 aéroplanes Younker. Au 
mois d’octobre prochain, il va être procédé 
à la construction d’aérodromes à Sébasto­
pol, Rostov, Kharkov. Tsaritsine, à FiU, 
Tachkhenl et Onisk, ttaivaltend incessam­
ment 350 avions Younkgr. cl Fokker dé 

rue. Hollande, d’sEpaghe, dïtalie. L’usine de 
fois plus Rikkers de Londres a iriçti-une commande 

Ces chiffres, comme pour pour 10 canons à longue portée. De plus, 
indiquent que la densité , ont été fails les achats suivants : 260 

’ est extrêmement javions,-500 canons de campagne, 3.000 mi-

ainsi le régime de

monde lointain où

ISWIET PACHA
le général turc qui vient de prendre le com­
mandement des troupes envoyées centrales 

Kurdes actuellement révoltés
Pliot. Meurtsse Cl. Paris-Centre

‘Constantinople, 28 février. — Le gouverne­
ment d’Angora vient de solliciter du gouver­
nement français l’autorisation pour .ses troupes,' 
de traverser Te territoire syrien, afin d’aller ré­
primer la révolte des Kurdes.

Le gouvernement français, considérant qu’il 
s’agit de troubles intérieurs et animé d’iur es­
prit amical pour la Turquie, a accordé cette au­
torisation. 

ILS AVAIENT VOLE DEUX AUTOS

Paris, 2S février. — Des inspecteurs de la 
police' judiciaire ont arrêté hier soir h Montmar­
tre les nommés Henri Ancelin et Pierre Delandé, 
qui avaient volé, il y a quelque temps, deux 
superbes automobiles.

MERE DE TROIS FILLES

Beauvais, 28 février. — Non loin de Beauvais, 
it La Chapelle^Saint-Pierre, on signale un cu­
rieux cas de fécondité. Pour sa première mater­
nité, une fermière hollandaise de 28 ans, a mis 
au monde" trois petites filles admirablement 
constituées.
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L’abondance des ma Hères nous oblige à 
remettre à demain le dessin hebdomadaire 
de notre collaborateur Pom-,

l'hol. Alsurissa < 1. Parts-Centre
Cck jolis oiseaux s’acclimatent très difficilement en Europe Le Jardin Zoftlogiqne 

de Londres vient de recevoir un lot de ces échassiers qui résistent difficilement au 
climat si différent de celui de l’Amérique du Sud.

Comment la découverte 
du cadavre de M. Trimouille 
soulève le voile du mystère 

— ---------------- —— 

Et comment Lefaure, arrêté 
fait des aveux partiels 
et dénonce un compiles

deOrléans, 28 février (par téléphone 
notre correspondant particulier). —• Paris- 
Centre annonçait jeudi dernier que l’en­
quête, conduite par M. Mute], commis­
saire de police à la brigade mobile d’Or­
léans, ferait connaître seulement les cir­
constances dans lesquelles le meurtre de 
Saint-Firmin - sur - Loire s’est accompli, 
mais nous renseignerait sur un deuxième 
et mystérieux assassinat commis il y a 
six ans aux environs de Bourges.

Nous pouvons aujourd’hui, sans gêner 
l’enquête qui so poursuit, compléter et pré­
ciser cette première information.

Le mystériex 
question‘remonte à janvier 1919. 
pour théâtre Mehun-sur-Yèvre.

Paris, 28 février. — La rue Rambuleâa 
était jalouse de la rue Sainl-Elisabéth, sa 
voisine. ,

Un vol assez semblable à celui des lin­
gots d’or vient d'être perpétré au 15 rue 
l'ainbuteau, chez M. Robert Lévy fils.

Un militaire qui rentrait chez ses parents, 
ru? du Temple, aperçut vers 2 heures deux 
hommes qui s’entretenaient à l’angle da 
deux rues. Ils le suivirent du regard.

Quelques' instants après, un commerçant 
qi-,i lient un bazar voisin et qui habile au* 
dessus de la boutique do M. Robert Lévy, 
crut èntendi’ê une pesée sur la porte de 
son appartement. Il alluma l’électricité ; . 
mais’ n’entendant plus de bruit, il se re* 
coucha paisiblement»

Oii découvre l’effraction
Ce matin, vers 6 heures, une personne da 

l’immeuble s'aperçut que le rideau de fer . 
de la boutique était coupé à la cisaille. Le ) 
poste de police, alerté, envoya un agent’ 
qui ne put que constater le vol. '

Le rideau de fer avait été coupé en carré 
très proprement. Par l’ouverture, les vo» 
leurs firent sauter la barre de sûreté, re­
poussèrent la porte. Ils purent ainsi entre? 
dans le magasin.

Il est visible que le coup avait été pré- 
paré. Aucune hésitation ne les ’a retenus.-: 
îi.s ont arraché dix-neuf plateaux portant 
des bagues, des montres, tous ces objets 
en or.

I»es plateaux ont été rejetés sur le côté.
Aucune trace d’effraction n’est relevés 

su» la porte du couloir blindée et cadenas­
sée nj sur le coffre-fort. Une boîte renfer­
mant des broches et des boucles on dia­
mant oubliée sur un comptoir n’a pas été 
emportée.

Le propriétaire était absent
M. Lévy fils était parti samedi pour Nie» 

où il conduisait sa mère malade. On sup­
pose que les deux ou trois voleurs étaient 
bien informés.

On a découvert à l’angle des mes du 
Temple et Rambuteau un panier à huîtres 
contenant une pointe en acier, un alésoir 
et la béquille bec de cane du magasin.

M. Lévy père, que nous venons de voir, 
tenait le magasin avant de le céder à son 
fils. Le vol 
viron.

La série 
on dit.

assassinat dont il est
Il eut

. . La victi­
me était un sous-officicr américain, âgé 
de 52 ans. Au cours d’une rixe, il avait 
été tué à coupe de fourche, puis, dévalisé 
d’une somme de 1.500 francs*

L’enquête ouverte à l’époque par Ta gen­
darmerie, n’avait pas abouti, et l’affaire 
avait été classée.

Or, certains retnseignements recueillis, 
donnaient, à la brigade mobile d’Orléans, 
de- sérieuses raisons de croire que le 
sous-officier américain avait été tué par 
un marinier dont le nom était connu. La 
disparition de Pierre Trimouille, à Saint- 
Firmin-sui’-Loire, la découverte de son ca­
davre à Saint-Gondon, et enfin le rapport 
du docteur Qhaignot, médocin légiste à 
Gien, concluant à un crime, fortifièrent la 
thèse de la police, qui était la suivante : 

L’auteur de la mort de l’américain 
avait dû participer ou’ assister au drame 
de Saint-Firmin-sur-Loire.

Une arrestation
Une nouvelle enquête, ou-vôrte par M. 

Pascault, commissaire dévisionnaire, MM. 
Mute! et Boulcier, commissaires de -police, 
vient de confirmer cette hypothèse.

Au cours d’une visite qu’ils ont faite à 
Basse, dans lo Cher, les trois policiers 
ont arrêté, dans sa péniche, « la Sôle », 
Louis Lefaure, âgé de 24 ans, né à Mont- 
luçon; père de trois, enfants, marinier, de 

il transportait du

Lefaure, qui a déjà été condamné plu­
sieurs fois pour côTiTps et blessures, a re­
connu avoir pris part en effet aux deux 
« rixes », au cours desquelles le sous-offi­
cier américain et le jeune- marinier de 
Saint-Ii’irmin ont trouvé la mort.

Mais il a ajouté que- si l’américain avait 
été dépouillé, ce n’était pas par lui, mais 
par des compatriotes du défunt.

Lefaure qui a désigné des complices, 
dont un certain Hector, actuellement en 
prison pour vol, a été conduit à Gien, car 
il reste certains points obscurs du di’ame 
de Saint-Firmin à éclaicir.

Lefaure a. une mauvaise réputation. 
C’est un violent et un sournois. Dernière­
ment des gendarmes le rencontrèrent' à 
Bessê, lui demandèrent 
les montra, mais depuis, ______ ___ ,
veillé, il avait armé une carabine qu’on a 
retrouvée dans son bateau.

Louis Lefaure a fait du drame de Saint- 
Firmin qui s’est déroulé dans la nuit' du 

„ ,.c . . „ . , 23 au 24- novembre 1924, un récit qui va1 aciif. a l étranger qu’elle possédait au l01. être vérifié.
1 ' D’après lui, ce serait son ami Hector 

qui aurait tué par vengeance Pierre Tri­
mouille. 11 n’aürait fait que l’assister.

Les députés franchissent au galop les obstacles 
de la lot de finances

-------------- ---- —---- --------------------- - - ....... .

Et M. Ernest Ltaîfont se révèle partisan du régime see 
« somme aux États-Unis ))

Paris, 28 février. — Ce matin, sous la 
présidence de M. Bouyssou, la Chambre 
est d’abord saisie d’un projet du ministre 
de la guerre, tendant à accorder à tous les 
militaires agriculteurs, attachés à une &• 
ploitation au moins un an avant leur in­
corporation, des permissions exceptionnel­
les pour les travaux de printemps.

Ce projet donne satisfaction aux deman­
des répétées de la Chapibre, cl ne soulève 
en conséquence aucun débat.

Les crédits provisoires
I,a Chambre passe ensuite à l’examen 

des cahiers de crédits provisoires, applica­
bles au mois de mars. Les demandes du 
gouvernement se montent au chiffre de 
2.503 millions au titre du budget général 
et de 435 millions pour les budgets an­
nexes.

Des observations, sont présentées par 
quelques députés.

Des questions qui déjà au cours de la 
discussion du budget et de la loi de finan­
ces ont été soulevées ou traitées maintes» 
fois, sont à nouveau remises sur le tapis. 
On reparle, longuement surtout des nou­
veaux tarifs de transport et même de la 
réintégration des cheminots.

A mentionner parmi les dispositions in­
sérées dans ce cahier, la prorogation do 
la loi réglementant l’exportation des capi­
taux, le maintien provisoire de. l’indemni­
té de cherté de vie, de l’indemnité pour 
charges de famille, la suppression de la 
surtaxe sur le chiffre d’affaires, à l’impor­
tation, les avancés aux diverses 
de maisons à bon marché,,le dipositif 
ressources pour la reconstitution des 
gions libérées,

Les articles 6 et 7
L’article 6 accorde une bonification 

sera annuellement fixée par le 
des finances aux contribuables qui 
quitteront par anticipation, de tout ou 
tic de leurs impôts.

Celte mesure donnera an Trésor, 
fonds de roulement dont il a besoin.

L'article 7 facilite aux redevables de la 
contribution des bénéfices de guerre, l’ac­
quittement de leurs impso'silions dans le 
cas où les préteurs ou sociétés, pour s’ac­
quitter, auront recours à des emprunts.

Les prêteurs seront subrogés de plein 
droit dans le privilège du Trésor, pour le 
recouvrement de la contribution.

L’ensemble du projet est adopté par 
voix contre 26.

Le chèque des contributions
Au sujet du paiement des impôts

sociétés 
des 
ré-

qui 
ministre 

s’ac- 
par-

un

510

Au sujet du paiement des impôts par 
anticipation, ajoutons ces précisions telles 
qu’elles ressortent des indications four­
nies par le rapporteur général et le mi­
nistre.

Le ministre des finances mettra en cir­
cula tion par l'intermédiaire des banques, 
et des agents du Trésor, un chèque spé-' 
cial, dit chèque de contribution et exempt 
de taxes. Un décret en fixera le prix d’ac­
quisition.

Il compoiTcra une bonification de 5 à 
8 % dont bénéficiera celui qui l’aura ache­
té pour se couvrir de sa contribution jus­
qu'à concurrence de la valeur nominale 
chèque.

lia loi de finances...en Vitesse
La Chambre revient alors à la loi 

finances et cette fois c’est en vitesse, pres­
que 
plus 
que 
tant

A

du

de

s’élèverait à 100.000 francs en-

continue. A une autre, comme

tide 381, une somme de 150 millions pour 
frais aux offices .publics et aux sociétés 
d'habitations à bon marché.

Un article additionnel, proposé par M. 
Louclieur, fixe pour 1926 et 1927.à 94 .mil­
lions, les crédits qui seront affectés à la 
construction de maisons pour les familles 
nombreuses.

Une somme de 40 millions est prévue 
pour les subventions aux travaux du génie 
rural, une autre de 150 mitions pour l'élec­
trification des campagnes, une troisième 
de 20 millions en laveur des concessions 
de chutes d’eau.

Six millions sont inscrits d’autre part 
pour subventions aux département et 
communes, pour l'organisation dé " nou­
veaux services automobiles.

L’article 388 engage l’Etat jusqu’à con­
currence de 215 millions au titre des. avan­
ces à faire dans le présent exercice au 
fonds commun des grands réseaux.

A ce propos, M. Goy invite le gouve-r-' 
nement à exiger des compagnies dé nou- ...................... ... - lés

passage à Bosse où 
charbon.

sieurs fois pour coups 
connu avoir pris part

voiles facilités de circulation pour 
grands mutilés. .

Les subventions aux compagnies de 
vigation aérienne, pour l’année, sont 
rêtées au chiffre de 37 millions.

L’articel 381 relève les maximas que la 
loi du 5 décembre 1922 
valeur locative des habitations 
marché.

Les menus à l’étrangef
Un article 20 bis nouveau, fait 

tion à toute personne passible de 
général sur le revenu, de décrire .v. t ,,, 
rare et la ivlaléur des divers léilémenls de 03 au 9.5.’ novembre 1924 
l’actif, à l’étranger qu’elle possédait au 1er re...- ’
janvier de l’année précédant le dépôt en! 
banque, créances, valeurs, immeubles. ’ 
Eillc devra en déclarer également; le reve- 
nu qu’elle en a tiré.

Cette doublé déclaration se fera sous la 
foi du serment.

Pour 1925, lous les redevables dèvràni. 
la faire dans les deux mois qui suivront 
la promulgation de la présente loi. Toute 
contravention sera -punie,0 en outre des 
sanctions prévues à l’article 366 d-ù code

na- 
ar-

a fixés pour la 
bon

oîiîiga- 
l'impôt 
la na-

ses papiers. Il 
se sentant sur-

üne veillés de morts plus macabre 
encore que jamais

Cherbourg, 28 février. — Au village de la 
Pernelle, -Mine veuve Lecau, qui s’était proposéebel HL liUllO pi C V U. CIO Cl 1 CU HL1U OJJU U LL LULiU ] 1 vizmuo, uyjxiJV JjV-Cciu, CjU.1 D UUI(, pi upUSCV

pénal, d’une amende égale au montant de pour veiller un voisin déoédé, meurt à son tour 
l avoir dissimulé, sans prejuuice de raf- : 
fichage du nom0 du contrevenant et des ■ 
motifs de la contravention à la porte de 
la mairie du1 lieu de son imposition.

Les articles 59, 60 et 4-63 du code pénal 
sont applicables aux0 délits spécillés au 
présent article.

En icontre-partiè fie œ texte législatif, 
la loi réglementant l’exportation des ca­
pitaux et l’importation des valeurs et ti­
tres étrangers est abrogée.

(Lire la suite en page 2}

au chevet de ce cadavre.
La vèillêe funèbre prit alors un caractère si 

macabre qu’il ne so trouva plus pei-semie pour 
la vouloir prolonger. ~ - ù-

lie retour des pêcheurs pendant 
la tempête

Deux bandits dévalisent l’express 
de Jiew-York à Chicago

sans observations, qu’elle expédie 
de 50 articles, dont -beaucoup ne sont 
des engagements de dépenses résul- 
de lois précédentes.
signaler cependant quelques disposi­

tions relatives à l’autoïromie de la manu­
facture de Sèvres, à. la transformation de 
l’école tcciinique de Strasbourg 

veaux cours proîéssionnels ci- celle

j en école 
d’Arts et Métiers-, à la création de non-' 

d’un 
office national de la main-d’œuvre, pour 
le contrôle de l’immigration, au prélève­
ment d’une somme de 3 millions sur le 
pari mutuel en faveur des sanatoria, etc.

Celà mène la Chambre jusqu’à 13 heures. 
Il ne reste plus qu’une trentaine d’articles 
à examiner, dont ceux qui visent les modi­
fications à la taxe du chiffre d’affaires. 
Mais ceci réserve un gros débat. La suite 
de la discussion est renvoyée à 15 heures.

A 15 h. 45, sous la présidence de M. 
Bouyssou, on continue la liquidation des 
derniers articles de la loi de finances.

L'article 369 inscrit une somme de 
24 millions et demi, au titre des avances 
aux sociétés de crédit immobilier, et Far-

Chicago, 28 février. — Les voyageurs de 
l’express de nuit de New-York à Chicago 
ont été victimes de deux audacieux bandits 
qui, revolver à Fa main, les ont scrupuleu­
sement dépouillés de leurs bijoux et de leur 
argent.

L’express venait de stopper à Ëune-Park 
pour prendre sa provision d’eau, lorsque 
deux individus entrèrent précipitamment 
dans le couloir des wagons-lits, réveillè­
rent sans ménagement les voyageurs, exa­
minèrent les bagages et retirèrent, de des­
sous les oreillers montres cl bagues qui y 
avaient été prudemment placés.

Le domestique nègre de service dans les 
sïceping-cars s’était courageusement réfu­
gié dans le compartiment des fumeurs, 
mais les bandits ne l’oublièrent pas et mi­
rent la main sur tous les pourboires qu’il 
avait ramassés depuis New-York.

Les deux voleurs firent rapidement leur 
coup puis, lorsqu’ils jugèrent que l’expédi- 
tior. devait prendre fin, ils se retirèrent à 
l’extrémité du wagon, en faisant touiours 
bonne gardé et descendirent, du train près 
de EasQSide, un faubourg de Chicago, où 
il y a un tel méandre de voies que l’express 
est obligé de ralentir.

Le montant du vol dépasse une somme 
d < 10.000 dollars en espèces sans compter 
les bijoux. Aucun voyageur n’a été. capable 
d; donner un dignalenfent précis des mal­
faiteurs qui, cependant, n’étaient pas mas­
qués.

Brest, 28 février. — Toute la population 
d’Àudierne, qui s’était portée, hier, sur la 
grande jetée, pour assister au retour des 
bateaux fuyant la tempête, a été témoin 
du naufrage de quatre* d’entre eux. les 
sloops Saint-Louis, patron Guida! ; Bour- 
la'mgueur, patron Bourdon ; Bosc-Augus- ” . . ,. .. . letine-Yvonne, patron Moulharon ; 
Petit-Joseph, patron Bouchavant.

Ces bateaux tentèrent en vain de passer 
la barre. Secoués par des lames qui attei­
gnaient une hauteur vertigineuse, ils fu­
rent jetés sur le môle. On n’a eu heureuse­
ment aucun mort à déplorer.

et

L’enquête
et l’inspecteur Augèr, du 6° dis- 

. Ils ont en- 
...i dans la nuit 

avaient été intrigués par l’allure de trois 
individus. Nous avons pu voir nous-mê­
mes ces témoins. Ils nous ont fait les dé­
clarations suivantes :

—-M. Bacon, commerçant, passage Saint- 
Avois, rentrait, chez lui en automobile, vers mi­
nuit et demi én compagnie de sa femme.

— Pour entrer dans le passage nous a-t-il dit, 
je fis fonctionner mes phares dont la lueur nia 
fit découvrir, devant mon nobltalion, deux in­
dividus assez grands, vêtus de pardsesus et 
coiffés de chapeaux melons.

Surpris par ta lumière ces individus rebrous­
sèrent chemin et se placèrent sous la voûte du 
passage sortant sur la rue Rambuteau.

La voilure garée, nous croisâmes une nou­
velle .fois ces'deux jeunes nommes qui, à noire 
vue sortirent par la. rue au Temple. Ma femm» 
inquiète, voulut signaler à .la police-ces indivi-' 
dus suspects. Nous attendîmes un moment, 
mais, no pouvant décôûvrtr un agent-, nous 
aillâmes nous coucher.

De la fenêtre de ma ' cnamlfcre, J’aperçus en- 
.core unie fois les ceux nommes, au fond du 
passage donnant dans la rue Rambuteau.

Celte déclaration est confirmée par celle 
de M. Smiles, qui rentrait chez, lui à 2 h. 10 
du matin et remarqua un taxi Citroën au 
coin de la rue du Temple et de la, rue Ram* 
buteau. Ce taxi était absolument vide ei 
personne m&ne n’était au volant.

— (Devant la bijouterie, dit M. Smiles, j’-aper- 
çii.3- deux hommes granœ, minces, coiffés de 
chapeaux matons. Je remarquai aussi que le Les 
-de g-jz voisin était éteint, celà m’intrigua et 
ce matin, en apprenant ie cambriolage, je n» 
fus pas trop étonné.

Un militaire, M. Tête, remarqua les 
trois individus au coin de la rue du Tem­
ple et de la rue Rambuteau. L’un était 
cÆffé d’un chapeau mou et les deux autres 
de melons.

L’honîme à l’accent étranger
Enfin, M. Crément, à 2 h. 20, fut inter­

pellé, rue Rambuteau, par un jeune hom­
me en chapeau mou mii, avec un fort ac­
cent étranger, que M. Crément cnit affecté, 
lui demanda le chemin pour se rendre plaça 
de l'Hutel-de-Ville.

— Je fus intrigué, d’autant plus, nous cit-M, 
que c’est la ti’oisième fois que ce même individu 
me demande à ptu près à cette Heure, l’empla­
cement d’une rue. Aussi, son image est-elle gra­
vée dans ma mémoire et si on me mettait en 
sa présence, je le reconnaîtrais certainement.

Les agents ont découvert au coin de la 
rue du Temple et de la rue Rambuteau, 
un panier à huîtres, abandonné sans doute 
par les malfaiteurs et contenant une pointa 
en acier, un alésoir et le bec de canne du ’ 
magasin de M. Robert Lévy.

La police judiciaire saisie dé cette affaira 
a commencé aussitôt les recherches. La 
cambriolage avait sans doute été préparé , 
avec soin plusieurs jours à l’avarice et M, 
Bethuel devra dépenser toute son habileté 
coutumière pour mettre la main sur le$ 
trois audacieux malfaiteurs.

Détail curieux : les voleurs ont dû opé­
rer dans l’obscurité pour ne pas attirer 
l’attention, car ils ne remarquèrent pas 
une boite en carton renfermant pour plus 
de 100.000 francs de bijoux en platine- cl 
ne s’attaquèrent pas au coffre-fort qui con- . 
tenait pour un million de marchandises.

M. Robert Lévy, actuellement à Nice, a ' 
été prévenu télégraphiquement par Mina 
Madeleine Guiblin, gérante du magasin.

m. Roiée ;._o
Met, ont commencé l’enquête, 
tendu divers témoins qui

Ote»

— Vous ne savez donc, pas, Jeune homme, qu'le! il est interdit de fumer ? 
(Croquis inédit de Salon].,
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Un nouveau texte est également pré- 
’Bénlé à Tarlicle 99, quant aux successions 
échues ù des enfants adoptifs.

Désormais nul ne peuKnlcrvcnir au li­
tre d’enfant dans la succession du deux 
familles. 11 est réputé de plein droit opter 
pour-sa famille adoptive ct.il ne peut pré­
lever dans sa famille naturelle, au titre 
d’enfant, que des souvenirs de famille.

Ce texte, soutenu par le rapporteur gé­
néral, est contesté à droite et au centre, 
par MM. Lal’qrge et Desjardins. 1 est fina­
lement disjoint.

Un article... naïf
On passe à un autre article réservé, 

l’article 117, qui soumet à la déclaration 
d’existence, avec spécification des apports, 
au même litre que les sociétés civiles, les 
syndicats d’émission, ainsi que les asso­
ciations en participation.

C’est contre quoi l’opposition avait pro­
testé l’autre jour. Aujourd’hui, la commis­
sion apporte cette correction : Des associa­
tions en participation qui se sont révélées 
an public.

M. Caut.ru n’en déclare pas moins ce 
texte inapplicable. 11 est néanmoins adop­
té.

On avait aussi renvoyé l’articie 178, qui 
majore les droits universitaires. La com­
mission, après nouvel examen, n’a pas cru 
que les tarifs relevés'fussent exagérés <t 
les représente. MM. Baroux et Evain pro­
testent.

Le ministre de l’instruction publique fait 
observer que par rapport aux tarifs 
d’pvant-guerre, ceux-ci ne sont majorés 
que. dans mie proportion de 4 à 20 %, sc­
ion l’examen. Est-ce excessif en comparai­
son des charges que l’Universilé suppor­
te ?

D’autre part, dans un texte précédem­
ment volé, la proportion des exonéra­
tions a été portée de 10 à 20 ■%. Mais l’op­
position reste si vive, tant d’un côté que 
de l’autre, que-le ministre accepte un nou­
veau renvoi.

DERNIERE HEURE! La reine de P Amicale montargoise
Une formidable explosion 

de dynamite
L'ASSASSINAT DE PHILIPPE DAUDET

300 MORTS — 600 BLESSES

Rio-de-,Tanoii’ù, 28 février. — Une formi­
dable explosion de dynamite s’est produite 
dans Lite Caju, à 10 milles an large de Rio. 
La catastrophe aurait été- provoquée par 
u.r incendie <...........................
d’un chaland 
munjqqé aux 
» Atlantic ».

On compte 
blessés.

Les dégâts sont évalués à plusieurs 
laines de millions de francs.

Des causes de l'explosion
Un communiqué officiel annonce que la 

cataslrojilie de l’ile Caju a été causée 
par l’incemlie de réservoirs de pétrole si­
tués près d’un dépôt de dynamite. La cha­
leur du brasier détermina, l’explosion de 
3.000 caisses de dynamite. Ces caisses 
étaient séparées par des petits murs de 
terre et n'éclatèrent que successivement, 
d ; sorte qu’eûfrc 5 et 7 heures du soir, plus 
de cinquante explosions dévastèrent l’ile et 
les environs.

Le nombre des morts dépasse 300. Les 
victimes sont en majorité des ouvriers tra­
vaillant dans l'ejiirepôt et ues pompiers 
accourus de Rio-de-Jânerio. La .plupart des 
blessés sont devenus sourds. Le déplace­
ment d’air a été tel que toutes les maisonsl 
situées dans l’ile Caju se sont effondrées 
et qu’à 1 lio-dc-Janciro 
Phénix s’est écroulé.

iii s’est déclaré hier, à bord 
pétrolier, et qui s’est com- 
réseicüirs de la raffinerie

jusqu’ici 40 morts et

leur
3.000 caisses de 'dynamite.

600

ccn-

Le déplacc-

le toit du théâtre

LA MORE DU PRESIDENT EBERT

Ii’impression à Berlin
ha question des alcools

L’article 153 relevait de 1150 à 1250 le 
droit sur l’alcool. Après un renvoi, c’est 
la proposition suivante qui est substituée 
À la première :

Les sucres employés 
ipérilifs à hase de vin 
spéciale de 300 francs 
Perçue à rintérieur p;u 
fions indirectes et à. l’i 
{lient des droits de dou 
qui seront fixées par 
seront punies 'd'une- ; 
ÏOO francs à 5.00») frai

pour la. fabrication des 
sont frappés d’une taxe 
par 160 kilos qui sera 
le service des contribu- 

nportalion, indépendoid- 
e. clans des conditions 
écrot. Les infractions 
ende en prHcipa-1 de 

nicépendamnient du 
pie des droits fraudésremboursement du quint,

ou compromis, et de la confiscation des sucres, 
Ainsi que des boissons fabriquées irrégulière­
ment.

La taxe complémentaire de 40 francs par 100 
kilos de sucre employés pour -la vinification du 
vin de première et seconde cuvée, instituée par 
l’article 5 de la loi du 29 juin 1907 est élevée à 
Apo francs par lût) kilos..

Berlin, .28 février. — Aussitôt la 
velle de la mort du president Ebert 
nue, la foule al'flua rue Jpachilstn, devant 
la clinique Mme Ebert et scs fijles furent 
saluées avec respect par des milliers do 
personnes.

Les médecins n’onl pas une bonne pres­
se. On les accuse d’trvoir sciemment trom­
pé l’opinion publique sur 1 ’élat du malade.

Le corps du président Ebert sera trans­
porté à ■mimi.ii au palais de la présidence 
de la Vvilhmesli’asso Les obsèques natio­
nales seront célébrées mercredi prochain. 
L’éloge funèbre sera prononcé par le chan­
celier Luther.

Mercredi soir, les restes du président 
Ebert seront I ransportés à Heidelberg, 
ville natale du président; où l’inhumation 
aura, li'eu aux •frais de la ville.

La. mort du président Ebert va sans 
retarder la solution do la crise mi-

nou- 
con-

doul
ni. Barltie se félicite dm cette subslitu- 

^4ui à un texte qui ne pouvait que porter 
coup mortel u une de nos richesses 

nationales.
Le ministre des finances déclare qu’il 

ne veut pas combattre le texte adopté à 
l’unanimité par la commission. Il laisse la 
Chambre juge, mais il demeure persuadé 
que l’alcool est encore susceptible de nous 
fournir de nouvelles ressources fiscales.

—- Mais, pourquoi, intervient M. Mau,poil, ne 
pas songer plutôt à' taxer la parfumerie 7

JVL Laffont est « sec »
M. Ernest Laffont est un ennemi de 

l’alcool. Il nous souhaite le régime sec des 
Etats-Unis- Aussi ne peut-il que déplorer la 
philosophie du ministre des finances qui 
se résigne si aisément à l’abancloh de son 
texte en laveur d’un amendement qui don­
nera quoi ?

— Je montrerai un jour, ajoute-t-il que l’im­
mense majorité de la population américaine, 
malgré ce qu’en pWte la pressé française, est 
enchantée du régime sec.

Mais aujourd'hui je m'étonne qu’une Cham­
bre qui accepte si facilement le relèvement des 
droits sur les examens fasse tant de <1; (Acuités 
à accepter une majoration des taxes sm1 ï’al- 
çool.

lia vigne se venge
Et M. Ernest Laffont reprenant le texte 

primitif du gouvernement se fait battre par 
502 voix contre 25.

Le nouveau texte est adopté au milieu 
des rires et la séance est suspendue jus­
qu'à 21 h. .30-

l'intention do présenter la candidature du 
docteur Marx à la présidence du Reich.

U a éié question de fixer les prochaines 
élections au dkïianclie 3 mai. Par suite de 
la mort du. président Eberl. là nation alle­
mande doit voter beaucoup plus lût. On 
sali que Je président du Reich doit être élu 
par la. nation allcinande toute entière.

A la'suite de ]a. séance de cabinet de ce 
malin, le ministre des affaires étrangères 
a reçu les ambassadeurs et les chargés 
d’affaires des divers états qui au nom de 
leurs gouvernements, sont venus exprimer 
leur confiance dans le gouvernement du 
Reich.

A l’occasion de la mort du président 
Ebert, le gouvernement prussien a inter­
dit tous les"spectacles pendant trois jours 
consécutifs.

LES CONDOLEANCES OFFICIELLES

LA SEANCE DE NUIT A LA CHAMBRE

C’est dans une atmosphère toxique 
gue les députés continuent à discuter

Paris, 28 février. — M. de Fouquièros, 
directeur du protocole, s’est rejjdu ce ma­
lin à l'ambassade d’Allemagne, pour pré­
senter à M. Von HœsC’h. les condoléances 
du président de la République et du prési­
dent du Conseil à l’occasion de la. mort du 
president Ebert. M- de Sclvcs, président du 
Sellât a envoyé son chef de cabinet, pour 
présenter également .ses condoléances.

LE CONGRES DE TOURS DE LA 
FEDERATION AGRICOLE

Tours, 28 février (de noire correspondant 
particulier). — Le congrès de la fédération 
générale agricole s'est ouvert ce matin à 
l’hôtel de ville.

La séance était, présidée ■ par M. Sadi 
Carnot, président, de la confédération.

Le congrès s’est occupé de l’accession de 
la petite propriété', de la sauvegarde .de la 
propriété 'individuelle, du. prix de revient 
d’un hectolitre de vin et de. la crise viticole

tannes a Éié mtuipé h’er, mais 
persiste à affirmer qu’il trayait 
avoir affaire à un jeune anarchiste

------------------ mh------------------

Paris, 28 février. — M. Lannes, contrô­
leur général à la sûreté générale, a été. in­
culpé cet après-midi de complicité de meur­
tre et de détournement de mineur sur la 
plainte de M. Léon Daudet. Il a été inter­
rogé par le conseiller Laugier, et a déclaré:

Le samedi 24 novembre l'J23, Je reçus cnez 
nioi. vers la lin de mon cejc-imer, 
d'un libraire dont j’ignorais 
connaissais solidement pour

la visite 
d'un libraire dont j’ignorais ie nom et que je 
connaissais seulement pour lui avoir acheté 
plusieurs Balzac. 11 m'informa qu’un jeune 
znwehfste, décidé- de tuer une personnalité po­
litique, s’est présenté chez lui et devait revenir 
le voir vers 4 heures de l’après-miai. J’allai à 
la Sûreté et dis au directeur :

« Un négociant m’a fait savoir qu'un jeune 
anarchiste, résoluzà commeitre un attentat sui 
.une personnalité politique, • s était présenté chez 
lui cl devait revenir le voir vers 4 heutes de 
l'après-midi. .Je donnai les inmeations néces­
saires pour situer la lifita'airie — j’ignorais le 
nom du librare et le numéro de la rue.

Pourquoi, demande je. eonseilier Laugier, 
n’.avez-vo’.is pas dit à M. Manier, que c'était le 
libraire lui-même qui était venu vous voir ?

—. Parce que, répondit Larmes, c’est notre 
habitude de ne pas dévoiler ceux qui nous reri 
saignent ; d’autant'plus qu'H pouvait y avoir 
dans ce e«s.-là, danger de mort pour le 'libraire 
.et que celui-ci m’avait lui-méme demandé ino 
taniment de lie pas être uévoilé.

En rentrant chez moi pour continuer un 
travail que j’avais commencé, poursuivit Lan­
ces, je m’arrêtai à la station d'autobus n Filles. 
du-CàlVaire ». Je, passai devant la librairie à 
deux pas de chez moi, je vis Delange qui diri­
geait la surveillance et lui dis :

— Qtesi bien cette librairie. La maison est 
propre.

Ce qui signifiait qu’il n’y .avait pas lieu 
se nielier <iu libraire. ■

Le diimtnche matin, Le Fhwutter vint 
dire qu’il avait lu dans « l’Àctioii Française » 
qu’un jeune homme s’était suicidé dans tin taxi 
boulev anl Magenta et il avait l’intention d’aller 
voir à Lariboisière si ce n’était pas son visiteur.

— Vous feriez mieux de rester tranquille, lui 
dis-je. cela ne vous regarde pas.

Le lundi — nous ne- savions toujours pas que

de

nie

dis-je. cela ne vous regarde r
Le lundi -— nous ne- savions .... .

le jeune homme était Philippe Daudet — je fis 
part li Marlier de ce que le libraire m’avait' Ait 
la veille, h envoya vérifier..à Lariboisière et me 
dit d.'aller voir Le Fiaoutter. C'est à ce moment 
que j’appris le nom du-libraire. Celui-ci me fit 
connaître que, malgré mes conseils, il était allé 
à L-ariinisière et qu'il s’agissait de son jeune 
anarchiste, mais qu’il avait fait semblant de ne 
pas le reconnaître.

Lundi .M. Laugier interrogera de nouveau 
M. Le Fiaoutter,

20.000 catholiques de l'Hérault 
protestent contre la supprassion de 

l'ambassade
Montpellier, 28 février. — Mgr Mignan, 

évêque’ de Moul-pellicr, a fait parvenir à 
Mgr Ceretti, la note suivante :

« 25-000 membres de l’Union (les catho­
liques de l’Hérault, profondément atteints 
dans leur attachement au Saint-Père par 
Tinjqre faite au Saint-Siège, protestent au­
près de son vénéré et très aimé représen­
tant de leur liliale soumission et s’enga­
gent à poursuivre énergiquement le' main­
tien de l'ambassade du nom de la majorité 
des français. »

D’autre part le télégramme suivant a été 
adi’essc à M- Herriot, président du Cdn 
seil :

« 25.000 hommes de l’Union calholkfue de 
l’Hérault réclament te maintien de l’a-m- 
bassacle auprès du Vatican, condition de

LES BANDITS DE LA RUE D’ABOUKIR

Ca’vo prétend avoir tiré en l’air

lie ekre de notaire falsifiait 
les ordonnances

Le Mans, 28 février. — Seize inculpés, 
parmi lesquels de nombreux pharmaciens 
des arrondissements de A’endôme et de 
Saint-Galais, ont comparu, hier et aujour­
d’hui, devant m tribunal oorrectionnel.

Un morphinomane, Serge de parthe, 
26 ans, clerc de notaire à Mance, avait, 
depuis plusieurs mois, fabriqué de faus­
ses ordonnances, prescrivant des doses 
diverses de morphine et signées du doc­
teur G1,lais, professeur à la Faculté de Mé­
decine de Paris.

Un examen rapide eut permis aux phar­
maciens de reconnaître qu'ils avaient à 
faire à un imposteur. Aucun n’y pensa, et 
cette négligence leur vaut les' poursuites 
dont ils sont l'objet. Le jugement est mis 
en délibéré.

In Sénat, M. Ojlahaye proteste 
contre le divorce

séance du SénatParis, 28 février. - 
est ouverte à 15 h. 10

M. Jeanneney prononce l’éloge funèbre 
de M. Goy, mort ces jours derniers et de 
.M René Gouge, décédé ce malin même.

Au nom du ministre des finances, M. 
Peytral, ministre des travaux publies dé­
pose le projet adopté ce matin par la 
Chambre, portant ouverture de crédits pro­
visoires applicables an mois de mars 1925. 
L’urgence est déclarée et le projet est ren­
voyé à la commission des Imataces.

Le ministre des travaux publies dépose 
le projet adopté par la Chambre relatif aux 
permissions agricoles à accorder en 1925. 
Le Sénat adopte le projet tendant, à diviser 
le territoire ue la commune d’Arles, en. 
deux communes distinctes, dont les chef- 
lieux seront fixés respectivement à Arles et 
à Saint-Martin-dc-Crau.

L’ordre du jour appelle la première déli­
bération sur les propositions tendant à mo­
difier l'article 310 du code civil concernant 
fi conversion des jugements de séparation 
de .corps en jugements de divorces.

M. Lebert, rapporteur expose que d’après 
le texte qui se substituerait au texte actuel 
de l'article 310, la séparation de corps ayant 
duré deux ans (au lieu de 3 jusqu'à pré­
sent) serait de droit convertie en divorce 
sur la demande formée par l’un des époux.

D'autre part, toute demande autre que 
celle tendant à la réduction de la pension 
allouée par le jugement de séparation sera 
déclarée irrecevable au cours de l'instance 
en conversion.

M. Dominique Delahaye critique ces mo­
difications qui vont augmenter le nombre

droit convertie en divorce

Cl. Paris-Centrel’hot. Coûté, à Chalello

La jeunesse montargoise a l’intention 
d’organiser pour la Mi-Carême une prome­
nade triomphale dans les rues de la ville.

Dans celle intention, la Société » l’Ami- 
calè dansante » vient de désigner la reine 
appelée à présider les re ouis-sauces-

Aille Bagiauït, âgée de 19 ans, employée 
de magasin, a recueilli la majorité des 
voix.

Ses demoiselles d’honneur sont Mlle Ger­
maine Blanqhon et Mlle Suzanne Joleaud.

NOGENT-SUR-VERNISSON
Les méfaits du vent. — Un vent d’une vio­

lence inouïe, n'a cessé de souffler tout l’après- 
midi de, jeudi, renversant p'usïéurs cheminées1 
et faisant voler en éclats do nombreuses tuiles, 
sans toutefois causer d’accident de personne.

Conférence. — Une conférence sera donnép 
aux dames et jeunes filles de Nogent, par Aillé 
de Ehateauroeher, du secrétariat de la ligue 
patriotique des Françaises, jeudi prochain, 5 
mars, à 15 heures, dans la salle paroteiale, au 
presbytère. La réunion étant privée, la carte 
d’invitation sera demandée à l’entrée de la sai-1 
le. Les personnes qui par mégarde, n’auraient 
pas reçu d'invitation, pourront e’en procurer 
à l’entrée de la salle.

La salle sera chauffée.
Etat civil :
Décès. — Louis Gauvan, 87 ans, ancien culti­

vateur, à La Pelleterie.
OUZOUER-SUR-TREZEE

Etat civil ;
Xaissance, —
Publication de 

Marthe Auvrèle.
Marcelle Ringler.
mariage. — 'Moïse Girard, et

SAiNT-MARTIN-SUR-OCRE
Société de tir « La Libérale ». — Les socié­

taires sont informés que la prochaine séance 
de tir aura lieu demain dimanche. CommissaF 
res de tir : MM. Jean Finoux, Henri Fléehet.

dificalions qui vont augmenter 
des divorces.

— Pour moi, catholique, dit-il. le 
indissoluble.

La proposition est néanmoins
Le rapporteur général a. la parole sur le 

projet des douzièmes de mars.
Il déplore d’abord que le gouvernemesit 

n’ait déposé qu’un douzième pour mars 
alors qu’il est probable que le budget ne 
sera pas encore voté en fin de ce mois.

Le rapporteur général fait ensuite con­
naître'les décisions de la. commission 'sur 
les divers articles du projet de douzièmes.

Elle accepte tes articles relatifs aux in­
demnités de dommages de guerre. Enfin, 
le rapporteur général insiste sur l’état 
actuel de la Trésorerie qui se meut dans 
des limites extrêmement étroites. La dis- j 
eussion est immédiatement ordonnée. M. ! 
Mauger se plaint de la situation faite au 
Sénat pour l’examen.en quelques Lc<«e».“~ — ..........- ■•? ■■
et le vote d’un cahier de crédits qui dé-. une augmentation 
'fiasse 2.400 millions. i moyenne, doc tr: .. . , ---- ......

M. llervey s’associe à La protestation de Cette majoration des salaires se traduira, 
- ■ • • i dans la Nièvre, par un supplément de dé-

' penses de 300.090 francs environ.
Ce- i Les nouveaux salaires entreront -en vi­

dent gueur à partir du 1er janvier 1925, c’est-à- 
ses dire qU’ji y aura un « rappel ».

créé ) T - 
aura 

malgré toutes les dé-

mariage est

adoptée.

CHATHEON-COLIGNY 
domicile de 
la Charmil- 
d’or qui se 
ont été dé- 
francs. Par 

quj

Vpl. — Un vol a été commis au 
M. Alphonse Berger, cultivateur à 
le, commune d’Adon. 4.000 francs 
trouvaient dans un petit meuble 
robés ainsi que 60 pièces de 5 
contre, 15.000 francs da valeurs diverses, qui 
sa trouvaient dans IC même meuble, ont été 
laissées.

Les gendarmes de Châtlllon et de La Bus- 
slère ont ouvert une enquête.

MALESHERBES
Les méfaits d’un inconscient. — Ces jours 

derniers, plusieurs propriétaires de Malesher- 
bes, portaient plainte contre un inconnu qui 
tivait brisé des jeunes arbres sur leurs proprié­
tés. A M. Combe, on avait mutilé 14 jeunes 
.peupliers, 37 à M. Lacombe et 102 à M. le 
comte de Lévis-Mirepoîx, tous brisés par le < 
milieu.

La gendarmerie enquêta cl découvrit l’au- 
teür dé ces méfaits, un pauvre inconscient nom­
mé Bizet, 53 ans, lequel avoua être également 
fauteur d’un bris de clôture du jardin de M. 
Gaumet, factem- des postes, et de poteaux télé­
graphiques, méfaits commis en octobre et no- 
-vémbra 11)24.

La gendarmerie a dressé procès-verbal.
SAINT-BRISSON

Séance récréative. Les jeunes gens de 
Poilly doÈnerSiit demain dlmanehe, dans no­
tre salle paroissiale, la représentation qui a cù 
dimanche dernier beaucoup de succès à Poilly.

Au programme : Les Crampons de sauvetage, 
comédie en*4 actes ; Le Parjure, drame en un 
acte ; Intermèdes j chansons, monologues, 
chœur final d’André Chenal, pour la Patrie, 
pour le dràpeaü.

AUGERVILLE-LA-RIVIERE
Clapier dévalisé. Des maraudeurs ont pty 

nétré dans le clapier de M. Halllot, fermier ait 
château d’Aùgerville-la-Rivière, et lui ont dé­
robé six lapins d’une valeur de 125 francs.

La gendarmerie enquête,

Le Conseil général de la Nièvre a tenu, hier 
sa session extraordinaire

EH® a alloué des allocations réelamées depuis un eerlain temps 
par les factionnaires départementaux

(A oir Je début en page 3)
i La séance publique est ouverte à 22 heu­
res exactement.

i Chemin de fer d'intérêt local. — Le con- 
■ seil approuve le projet de relever les ma- 
! jorations des tarifs de base et dé les por- 
! ter de 280 à 320 % pour les marchandises 
‘ et de 150 à, 190 % pour les voyageurs. Cer­
taines marchandises ne subiront pas ce 
relèvement, ce sont : le blé, la farine, les 
engrais, les pommes de terre et la chaux.

Grâce aux ressources fournies par les 
nouveaux tarifs, le salaire du personnel 

heures cles chemins de 1er économiques va subir 
t qui s’élèvera à

i moyenne, des traitements fixes
ni s’élèvera à 20 % en 

actuels.

qruenles — et justifiées dès 'différents 
personnels. .,

Le réatuslement des pensions des can-' 
tonnieps et diefs cantonniers sera examiné 
lors de la prochaine session. ;

Electrification du département. — 'Ac­
tuellement, sur les 313 communes que com­
porte le département de la Nièvre, 51 
seulement possèdent l’éleetricilé.

Le conseil étudie simplement la façon 
dont il pourrait participer à rèlectrifiea- 
tion des communes , qui n’ont pas encore d£ 
disiribution d’électricité. <

Nous reviendrons sur cette très infères- ' 
paiit0 que.gtion. F. O. |

Pour honorer

A 21 h. 40, quand la Chambre rentre en 
séance, une légère vapeur bleutée, suffo­
cante, chargée d’une odeur âcre, flotté en 
ondes légères -dans la salle.

— C'est intolérable, s’écrie M. Simond Ray­
naud, s’adressant au président, l'atmosphère, 
tant .par le uiunquo fl’aérat.ion que air le en­
gagement d’acide carbonique, est véritablement 
irrespirable.

— A vos masques, s'était a-éjà écrié, dans le 
courant de raprès-mic.i, M. Ibarncgaray.
’7 —’ Un comité de techniciens est saisi de la 
question, déclare M. Bartne, en sa qualité de 
questeur.

M. Candace fait adopter un article addi­
tionnel aux dermes duquel, à partir du 1er 
janvier 1925, et pour une période de cinq 
ans, le contingent des rhums coloniaux à 
l’importation en France, est porté de 185.000 
.à 200-000 litres d’alcool pur.

Une assez longue discussion surgit en­
suite sut- un amendement de M. Desjar­
dins, d’après lequel les obligations inalié­
nables qui ont été délivrées en paiement 
des intérêts sur les perles subies, dom­
mages do guerre sont converties en obli­
gations au porteur aliénables lorsque leur 
montant annuel ne dépassera pas 500 fr.

—■ C’est chose absolument- impossible au'gou­
vernement, déclare le 'ministre des finances.

Le vote pourtant a lieu et nécessite .un 
pointage.

On examine alors un nouvel article ins­
tituant une caisse d’amortissement.

Cette caisse sera autonome. Elle aura 
pour seul but d’opérer le rachat de nos 
rentes sur le marché. Les litres rachetés 
seront perforés immédiatement. Pourquoi? 
Parce qu’il n’est, pas d’exemple, paraît-il, 
que les' titres, s’ils sont gprîtés, un minis­
tre des finances, ou, une majorité ne cède 
un jour à la tentation d’en tirer encore de 
l’argent. Et à cet effet, on les jette à nou­
veau sur le marché. C’est pour celle rai­
son que le gouvernement entend perforer 
les titres rachetés, afin qu’on ne puisse 
plus songer à les remettre sur Je marché.

Cette caisse sera indépendante du gou­
vernement. Elle sera gérée par 21 commis­
saires, comprenant " des (parlementaires, 
des membres de chambres de commerce, 
les gouverneurs de la Banque de Franco, 
celui du Crédit Foncier,' le président de la 
Cour des Comptes, Je président de la C. 
G. T. des syndichls agricoles et commer­
ciaux, etc...

Le conseil d’adminislralion délègue ses 
P.P.UVfiU’S. à im comité dp (lùyâLion. Les res-J

Une discussion de famille se clôt par 
un coup de revolver mortel

Metz .28 février. — Près de Thion- 
ville, les iïé.rcjs Pignon, Méjiblalaiircs, 
avaient reçu chez eux, Leur sœur et leur 
beau-frère, nommé Strobal, employé- aux 
chemins de fer de Thipnville, venus pour 
régler une affaire de succession. L’accord 
ne se fit pas 
s’engagea, au cours de laquelle, l’un des

et une discussion violente
"1 - -- 1 ----- I

frères Pignon porta à sa .sœur un violent 
coup de pied dans le bas-ventre.

Steobel, voyant sa l’eiumc évanouie, lira 
sur son beau-frère un ccmj? de revolver. 
Atteint à la tète, Pignon fut tué net.

Le meurtrier a été arrêté.

coup de pied

Paris, 28 février. — M. Laroche, juge 
d’iiistruc-lion, s’est rendu cet -après-midi à 
rilûtel-Dicii. Il a inculpé Ernest Calvo, un 
des bandits de la rue d’Aboukir, de ten­
tative de meurtre sur les agents et de v-jl.

Calvo dont la fiche anthropométrique a 
été retrouvée au service des étrangers <4 
dont l’identité est certaine, essaie toujours 
de se dissimuler sous un faux nom et pré­
tend être. Romain Boucher.

— «"J’ai été choqué, dit-11, pqr le geste 
de l’agi-ut qui en me poursuivabri, braquait 
su.? moi. son revolver. C’est alors que j'ai 
tiré; le mien ».

Ira France hérite d’un journaliste 
américain

Boston, 28 février. — Un journaliste, 
M. Raymond Bridgam, qui est mort récem­
ment, a l’ait don à la France d'une somme 
du 1.000 dollars afin de i aider à payer sa 
dette envers les Etats-Unis.

Dans son testament, le défunt a écrit : 
« Je fais ce don parce 
l'Amérique a 1" devoir d 
d? guerre des alliés si 
comme elle doit le faire, 
frances endurées jiar et 
civilisation mondiale. »

que j’è-l'm

;auver la

D’autre part, il demande dés éclaircis­
sements sur le l’hèque-conli'ibu'ltons. 
lui-ci sera-l.il une valeur d'échange 
le porteur pourra se servir suivant 
besoins S’il en est ainsi, on aura 
un nouveau mode do paiement. On 
fait de l’inflation, 
c 1 a ra U ons c on Irai res.

M. Herriot répond que, pour aider la 
Trésorerie, un seul moyca analogue con­
sistait à provoquer la rentrée dos impôts 
le plus rapidement possible. Il faut, donc 
encourager le bon eontribuable à a.pporter 

Comment y arriver ? ±tl ,AV uvo
du chèqiie-contribu- le^ différentes indemnités s’y ajoutant-, 
par les spécialistes. I - ......
système encouragera 

d’impôts en fai-

La dépense en personnel atteignant, pour 
le réseau de la Nièvre, actuellement 
1.000.000 passera à 1.300.000.

Le salaire du cantonnier, par exemple, 
passera de 3.200 francs à 3.840 francs, et 
le salaire maximum : 4.000 à 4.800 francs.

Le salaire du mécanicien de 3.800 à 
4.560 francs et le salaire maximuim de 5-000 
à 6.000 francs.

Il ne s'agit là que des salaires de base,son argent à l’Etat.
Grâce au système 
tiens, recommandé 
L’application de ce 
les paiements anticipés 
saut bénéficier d’une bonification ceux qui 
effectueront ces paiements. , ..«m — t--. —

Aucune réponse n’est faite à. M- Lan- . ses acq-uisitons projetées, néces-siteraieirit 
lions pourra être acheté' et veNlte 
lion pourra être acheté et vendu par 
banques-

La discussion générale est close. Les 
articles sont adoptés.

Lés articles 7 à 17 de la Chambre sont 
disjoints. Us concernent l’impôt sur 
bénéfices de guerre. L’article 43. de 
Chambre, est egalement disjoint. Les 
cles 8 à 4.2 et 41- à 46 sont adoptes.

L’article 47 et lés ' derniers'articles sont ' 40 5/0 sur la traction à vapeur, 
adoptés. ’ --------- -------:± : -

L’ensemble est adopté au scrutin à l'una- 
nîmilé Je 282 votants.

Auguste Mahaul

sources de cette caisse seront les' suivan-, 
tes : une dotation à chaque exercice bud-- 
gétairc et pour cette année, une somme de ; 
800 millions, lus excédents de. recettes des 
exercices clos, un prélèvement de 20 
sur le plan Dawes et enfin des ressources 
nouvelles pourront ’è-tbe affectées chaque 
exercice à ce rachat. La Fiance marque 
ainsi sa volonté d’amortir.

M. de Taingny du Poët apporte une sug­
gestion. qu’appuie sur le champ M. Lon- 
cheur. L’opération serait incomplète si 
nous ne. nous engagions à inscrire à la 
dotation de la caisse, les sommes libérées 
sur le compte d'intérêts par suite de la 
perforation des titres.. 11 faut se prémunir 
contre nos propres entraînements et pour­
suivre avec volonté la liquidation rapide 
des charges qui pèsent, si lourdement sur 
nos épaules. En tout cas, la création de la 
Caisse de rachat est une œuvre patriotique 

■ et je la voterai sans hésiter.
A runanimilé de 536 volants, 1e péojet est 

volé avec l’adjoncliori proposée par M. de 
Ta.ii j gu y.

Le résultat du pointage est ensuite com­
muniqué. Par 285 voix ç-onlrc 235, l’amen­
dement de M. Desjardins est adopté.

Et l'on arrive à ce que l’on a réservé 
pour la fin : la taxe sur le chiffre d'affai­
res Le rapporteur général reconnaît com­
bien cet impôt est- impopulaire.

A ce monicnt, le ministre des finances 
dépose sur te bureau le projet de douziè­
mes retour du Sénat avec d'imp-tg-lantes 
riioclilicalioiis qui obligent la. cb-niEission 
ii se réiiiM, Lu séance est en cons^gxeité-ÿ 
suspendue.

Pays de Galles bat France par 11 à 5
Londres, .28 février. — Le Pays de Galles 

bat la f ranco par 1 1 points à 5. A la. mi- 
temps, le Pays de Galles menait par 3 à 0.

Le malch se déroula à Cardifl', par un. 
temps favorable. 11 a commencé à 15 heu­
res, et s’est lerminé à 16 h. 40.

ECOSSE BAT IRLANDE

par suite de la

Londres, 28 février. — Le malch de rug­
by entre les.équipés d'Ecosse et d’Irlande, 
qui a eu lieu à Dublin, s’est terminé par 
la victoire de l’Ecosse, qui a battu l'Ir­
lande, par 14 à 8.

A Svvansea, en foot-ball association, 
l'Angleterre à battu le Pays de Galles, par 
2 buts à 1.

En fcol-l>all association, l’Ecosse a battu 
l’Irlande, par 3-à 0.

IL POIGNARDE SON FRERE

Bar-le-Dlic. 28 février. — A la suite d’une 
diseussion entre les frères Elie Elrich. 11) ans, 
et -Edmond Elrich, 24 ans, tous deux bûcherons 
à Raynal-aux-Bois. Elie prit une. baïonnette et 
en frappa Edmond au dos, le blessant griève­
ment. Elie Elrich a été arrêté.

Elle prit une baïonnette et

INTOXIQUEE PAR LE CHLORE

Metz. 28 février. — ('ne ménagère, Mine Fix, 
ayant \ iclé de l’eau de js*u» dans de l’eau bouil­
lante., respira de fortes dosés de chlore.

TrtMispéi'tée à i'hôpital on cccÆtala qu’elle 
, ivait- les voies respiratoires brûlées et les pôu- 
j mons âtns un état alarmant.

a« LISTE DE SQUSCBIPTION 
Syndicat général de la Marine,. 
M. Tayernier, inspecteur général des 

■Ponts et CSiauissées, 90, rue d’Assas, Paris ............ . ............
Mme, Tcébuchet, 1 bis, rue de la lié, 

publique, ’ Fontainebleau
Chambre de Commerce de Guéret.., 
M. Roger .Dion, agrégé de IWversitô Paris ......................... . .......
M. Aut. Mortier, transport par eau, 

2 ter, Bd.de la Bastille, Paris.....
M. L. Robert, secrétaire du Syndicat 

des Mariniers de l’Ouest, à Nantes 
(2e versement) .... ................. .

M. Cox, journal Ouesl-^clair, Nantes 
Chambre de Commerce d’Auxerre.... 
.Syndicat général 'de la Batellerie. 45, 

quai des Grands-Augustffis'
Total de la 9' liste 

Total _d.es listes précédentes
______ Total général.,.8.880

Les Courses

250 (4

20 C0-

20 00 
Ï00 (X)

15 00

50 00.
Le docteur Gamard est désigné pour al-. 

1er à Paris rendre les comptes du chemin 
de fer économique du département.

Oulillage des chemins de fer. — Diyer-

les une dépense de 2.469.000 fr. Le conseil 
les ■ réduit ce chiffre à 1.976.000 fr., supprimant

i certains aclials prévus. Certaines installa­
tions nouvelles sont envisagées et l’achat 

Lde fourgons, de machines et- da wagons.
Parmi l'outillage : des charge-'grumes, des 

les ' bâches.
la i La compagnie ajourne, par 1-4 voix con- 

arti- \ tre 4. l'acquisition de 2 automotrices, 
■ fonctionnant à l’essence et économisant 

' ..... ' . • Le prix
i du kilomètre passerait ainsi de 2,70 à 

1,70 seulement.
Allocation exceptionnelle de 500 francs 

aux fonctionnaires départementaux. — Les 
fonctionnaires départementaux vont béné­
ficier des avantages dont bénéficient déjà 
leurs collègues de l’Etat, ces derniers tou­
chant une allocation exceptionnelle.

Le conseil décide que le personnel de la 
prèle,dure, des sous-préfectures et assimi­
lés. les agents-voyers, les cantaimiers et 

' caritonniers-chefs toucheront 250 francs sur 
i l’exercice 1924 et 250 francs sur l’exercice 

1925. Ces derniers 250 francs constituent 
une avance sur les augmentations ulté­
rieures ou plutôt ce sont de-s « avances 
suc des réajustements des traitements ». 
Ces réajustements seront à l’ordre du jour 
lor.v de la session d’avril.

Une commission est nommée pour étu­
dier ces futurs réajustement : MM. Bra- 
mard, .Prestat, Lebœuf, de Tlicury, Ga.y, 
Roussillon, Moine et Magnien.

Asile de La Charité. — Le personnel de 
l’Asile profitera des avantages énoncés plus 
haut : une allocation exceptionnelle de 
250 francs sur l’exercice 1924, et 250 francs 
à valoir sur les réajustements des traite­
ments (exercice 1925).

]\Iaioration des pensions des retraités 
départementaux- — Le conseil décide de 
relever les pensions des retraités départe­
mentaux, d’après les coefficients suivants:

Pensions 
Pensions 

cient 3.
. Pensions 
cient 3.50.

Pensions 
cient’ 2.

Les pensions initiales supérieures .à 
6.000 francs ne sont pas majorées.

Les sommes allouées sont des supplé­
ments temporaires.

M. Gamard parle d'une « échelle mo­
bile » qui éviterait les .revendications fré-.

six

le garda qui avait tué sa femme 
j est acquitté i —
! Versailles, 28 février. — Devant 1e jury 
î de Seine-ct-Olse, a comparu aujourd’hui 

Gaston Berg, 42 ans, garde particulier au 
service de. M- le marquis de Rosambeau, 
meurtrier de sa femme.

Gaston Berg rentrant de son travail le 30 
octobre dernier, trouva sur un tas de paille 
dans un réduit attenant à sa demeure, 
Mme Berg, dans un état complet d’ivresse. 
Habitué aux habitudes d'intempe-rance de 
sa compagne, le garde-chasse rentra dans 
son logement et prépara le dîner.

Il fut bientôt rejoint par sa femme tenant 
à peine sur ses jambes.

Elle l’injuria. Furieux. Berg s'empara de 
son fusil et mit sa femme èn joue en di­
sant :

— Tu méfierais que je te lue.
Mais lïvrognèsse le nargua en répli­

quant :
Tu es bTën trop lâche pour le faire,

Berg maîtrisa sa colère et raccrocha son 
arme. Le calme paraissait rétabli lorsque 
Mme Berg recommença à insulter son ma­
ri et lui désignant un revolver accroché 
derrière la porte elle cria :

— Prends dpnc le revolver pour me tuer, si­
tu es un homme ?

Berg exaspéré s’empara de celle arme- 
Devant son geste, sa femme nargua :

— Tire, mais tire donc, grand lâche. '
A. bout de sang-froid, le garde appuya• 

sur la gâchette. Trois coups partirent. Mme 
Berg s’écroula pour succomber presque.

L’inculpé qui durant son interrogatoire 
ne cesse de manifester son repentir a été 
acquiflé aux app-taudjÿeuients du la salle-
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SAMEDI A ENGHIEN
Prix de Ponthieu. — 1. Saint-Quentin, RocH 

Filippi ; â. L’Orphelin, Cte J. Lahcns ; 3. Aglau,- 
re, Vte O. de Rivâud.

Pari mutuel ; 40.50 .et 18.50, 21.50 et 11, 19.50 
et 11.

Prix du Boulonnais. 1. Ariège, Baron M. 
de Nexon ; 2. Quinze Mille, Ad. liofiuann ; 
3. Dada. Jean Yor . 4

Pai-i mutuel i 57.50 et 26, 12.50 et 6.50. 10.50 
et 5.50. ’ ';

Courses de haies de 4 ans. 1. Anaspèzé', 
Maurice Porte ! 2. Sacôls, A. veil-Picard । 3. 
Eider. S. Guthmann.

Pari mutuel ; 146.50 et 61, 4Ç et 24, 62 et 29.
Prix de l’Amienois. — 1. Avanry, Jean Cerf ;

2. Haliotis, Henri Letellier ; 3. Cïboure, Octave 
Homberg. " 1

Pari mutuel : 91 et 45, 31.50 et 12.50. 49.50 et 
18.50. 16 et 10.50, \

Prix Sheridan. —• 1. Ballyraok, Elie Lauzigr ; 
2. Hélios II, Marquis de Triquerville ; 3. Rocàn- 
tiné, G. Bourgeois.

Paj’i mutuel : 120.50 ej, 84.50, 22 et 10, 16 e( 
7.50. 19.50 et 11.50, s
. Prix de Rome. 1. Télémaque V, H, Cà'arp 
Maillard : 2. Ouistiti, Haras d’Eragiiy ; 3. Seri 
bie, Cl. Dupuis.

Pari mutuel i 21 et 11.50, 17.50 et 9.50. 21.50 
et 12.50.

Prix Helios, 1. Union. H. Masson j 2. Team 
bola, J. Sainmartin * 3. Ténébreuse. N. Agez,

Pari mutuel t 33 êt 15, 16.50 et 8, 64.50 et âî’ 26.50 et 16. . s

PRÉVISIONS IBÉTËOROhOOIQUEÉ !
Région parisienne. — Temps médiocre, Venl 

de secteur sud-est, 2 ft 4 mètres. Ciel nuageux 
à très nuageux, avec quelques pluies ou ondées 
Orages. Même température. ï

Région du Centre. — Temns médiocre. Venf 
de secteur sud-est, 2 à 4 mètres. Ciel nuageui 
ou très nuageux, avec pluies ou ondées. Orages) 
Même température.

Région du Massif Central. — Mêmes prévi­
sions que pour le Centre.

VERS LE PAIN A DEUX FRANCS i

Tours, 28 février. Les boulangera 
Tours, d’accord avec le maire, eût pcfcié 1$ 
prix du kilo de pain à 1 fr. 85. Des pains,’ 
dits } : isieng, vendus quinze centimes de) 
moins -eront fabriqués, pour le§ femillaç 
noml,i.. usesM

Caut.ru
Bd.de
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iïe départ de M. poisson
M. Moisson a quitté 'définitivement ,1a 

vréfecture de l’Allier, hier matin, Dès au- 
ourd’hu#, il sera installé à Paris.

Nous civyor.s savoir que , son succes- 
tor, M. Go.nd.oin, prendra possession de 
icù^spste aujourd’hui.
Avant son départ de Moulins, M. Mois- 

ion a adressé à chacun des maires de l’Al- 
ier la lettre suivante :
Je ne veux pas quitter la préfecture de l'Allier 

ans vous dire le bon souvenir que j’emporte 
les relations que, pendant cinq ans, nous j 
vons entretenues ensemble, et grâce auxquelles | 
tous avons pu servir utileniénl les intérêts | 
font nous avions la charge." -
Le magnifique témoignage de, sympathie que, I 

lans un élan qui tiï’â vivement ému, les muni-' 
ipalités de l’Allier viennent de me donner,sur; 
initiative de la municipalité ue Vichy, serai 
>qur moi la plus belle des récompenses.
Merci a tous les amis ; merci aux maires et 

iux conseillers municipaux qui m’ont fait l’hon- 
leur d’y coopérer.
Je m’én vais, navré <1 abandonner les labo- 

ieuses populations de l’Allier, dont je savais 
rosséder restitue el Ja confiance et auxquelles* 

me , sentais chaque jour plus profondément :

Ensemble, nous avons vécu de longues an- 
lées, pendant lesquelles je me suis appliqué, 
oit comme secrétaire général, .soit comme sous- 
iréfet de Montiuçoâ, soit comme préfet, à faire 
Jmer la République, à maintenir le calme dans 
es esprits et à éviter les conflits du travail qui, 
rop souvent, dressent les uns contre les autres 
tes éléments oont le pays a le plus grand, bé­
nin pour se ■ relever . et pour vivre.

wee mon successeur M. (jondoin, vous oon 
liiiuërez, n’est-ce pas, la même œuvre de paix 
lociale ?

Les fonctionnaires de toutes les administra- 
dont j’ai pu apprécier le dévouement aux 

jWtitutions républicaines, vous y aideront, cha- 
iun dans son rayon d’action, comme ils m’y ont 
Lidé moi-même.

De tout cœur, j’applaudirai, dans ma retraite, 
i tout ce qui pourra .contr-ouer au bonheur des 
jonulafions de l’Allier ,

De tout cœur, je reste attaché au Bourbon- 
tais et à ses habitants.

De tout cœur, je voüs dis, messieurs tes mai- 
'es., un cordial : Au revoir !

Exposition Artistique Bourbonnaise
6‘ liste des souscripteurs :
MM. Georges Barillet, à Alfort, 2 ; le cha­

noine B arrêt, 1 ; Mme de Beaubert, 1 ’ MM. 
Bottone, 1 ; Boudeville, entrepreneur à Dom- 
pteiTô, 1 • Mmes de Boulai®, 1 : Bourgoin, i 
Brirot, 1 ; MM. Cadoret, à Cdsne-d’AIlier, 1 ; 
Jacques Chambon. 1 ; la Chambre de com­
merce de l’Allier 4 j la comtesse de Qhante- 
merle, 2 ; MM. Charpy, 1 , Cliarvct, 1 : Chê­
ne, 1 ; B. Clément, instituteur à la Guiliermie, 
1 ; Duplaix, président de l’Amicale des Bour­
bonnais à Clermont-Ferrand, 2 ; Dumont, ins­
tituteur, la Madeleine-Moulins, 1 ; Délinière, 1; 
Joachim de Gâridel-Thoron, 2 ; baronne de 
de Gaulmin, 1 ; M. Gayet, 1 > Mme Girard- 
Alonzo, 1 ;. MM. Golliaüd, 1 ; Fr. Gomot, à 
Souvigny, 1 ; Mme Guet-Bernard, 1 ; MM. 
Hernandez, agent - d’assurances L Montluçon, 1; 
Béraud, 1 ; Mlles Hesse, 1 ; Jacquelin, 1 ; 
MM. Larnié. l ; l’abbé Lerat, i j MM. Mallet, 
président du tribunal, 1 ; Milcent, 1 ; Mme A. 
M'ultrier , les Grosliers, la Madeleine-Moulins, 
1 ; Mm. Navrot, 1 ; le comte,R. de Nicolaï, 
2 ; Paput père, 1 ; Piquet, 1 ; ' Ponthenier, 1 
Mmes Prieur, 1 ; Clauçuen Puzenat, à Bour- 
bon-Lancy, 1 ; MM. Rapiat, 1 ; Renaud. 1 ; 
Mlle Roliet, institutrice à Saint-Félix, 1 ; MM. ' 
Romanet 1 ; Rengvet de Chanteloup, 1 ; 
Mme Saaourny, 1 -; MM. de Sampigny, 1 ; A. 
Sarrazin, I ; J. Sârtrazin, l ; Société. géné­
rale 1 ; Mme Souchard, 1 ; Charles Souterre, 
1 ; la Société d’agriculture de l’Allier, 4 ; 
Mlle Toquet, 1.

Total : 59/
Total des listes précédentes : 328.
Total à ce jour ; 387 actions.
Nous rappelons que l’on peut se procurer des 

acdons A ou B dans les principales banques de 
Moulins, au Syndicat d'initiative et auprès des 
personnes qui ont accepté de recevoir la sous­
cription.

Le gala Messager-Ganne, le concert de la 
Fanfare d'Yzeure et les visites accompagnées 
(Musée-Cathédrale) seront entièrement gratuites 
pour les actionnaires A, qui Riront, également 
seuls accès au Vernissage du 14 mars.

GANNAT

NIEVRE CHER
NEVER5—--

©ONT ACTE

« la session du Conseil général s'est 
ouverte hier

Wîfction dos poids ot mesures BOURGES

ASSURANCES SOCIALES
La médaille d’honneur des assurances socie-i 

es est attribuée aux personnes dont les noms j 
suivent : j

Médaille d'argent. — MM. Desorliaux, chef 
le bureau à la préfecture, et Villard, maire del 
lusse t.

Médaille de bronze. — MM. Baichère, subs- 
itut du procureur de-la République ; Duran-! 
O-., j-.-,,; ct ILUUU, dlipiVJ'GD Et ICI. pi V1V*. 1 O,
îouchaudon, linotypiste ; Lormé, directeur de- 
anneries ; Louis ViJ’e, à Moulins ; Voisin, 
naître u'hôtel à Baürboh-l’Archanibault ' ; Bas- 
naison. maire de la Guiliermie ; Beaughon, 
idjoint au maire de -Bellerive : Brunet secré- 
aire des mairies de Montàignet et de Saulzet; 
vet, secrétaire de mairie à ( hantellc ; Gaud, 
naire de Vicq ; Guillomy, maire de Saint-Rémy- 
in-Rollay ; Touzin, secrétaire de mairie à Chi- 
rat-l’Eghse ; Lusset. caissier à la compagnie 
fermière de Vichy ; Magnien, (secrétaire en 
ihef de la mairie rte Lapalïsse : Passignat, mai­
re de Saulcet ; Perrot, burineur---à. Désertines; I 
Poulet, équarrisseur ; Mayet, chef potier ; Mi-Î

INAUGURATION DES NOUVEAUX ATELIERS 
DE L'ECOLE PRATIQUE

La municipalité a. pressenti M. Glémanlel, 
ministre des finances, pour présider l'inaugu­
ration des nouveaux ateliers de l’Ecole Pratique,

M. Clémente] a accepté cette proposition, mais 
il a été convenu que la date ce cette fête serait 
reportée après les élections municipales, afin 
de ne pas nuire à l’esprit œ la cérémonie. .; ue ne pas nuire a 1 esprit ue la ceremonie.- .

| Le maire a nids 1e Conseil au courant des ré­
sultats de son entrevue avec 1e ministre des

! finances et a tenu a souligner la cordialité avec 
i laquelle la délégation municipale a clé 
■ par Ml, Glémeiitel.

itut du procureur de. la République : buran-l • . - -, --- -. - -
on Rove et Tui’fin, employés à la. préfecture; !liai£e, une adresse de remerciements a été en- ‘ i ______ i. x r __  - -t* .. vnvpp nu mmisrp

reçue

Sur la proposition de M. Dugne, adjoint au 
voyée'au ministre.

Union féminine gannatoise. — La société 
« Union Féminine de Gannat » organise pour le 
13 mars, un concert-spectacle qui aura, nous 
l’espérons, comme les autres concerts, un im­
mense succès.

M. Peltot nous pria d'insérèr la lettré sui­
vante ;
Société parisienne d'automobiles. 10, ave­

nue de la Grande-Armée, Paris,
À M, Peltot, 9, Place Guy-Coquille, 

Nevers.
Paris, le -25 février 1925.

Monsieur,
J’ai lu dans le journal « Paris-Centre » 

le récit de la mort de votre pauvre fils pour 
lequel j’avais une si grande sympathie.

Je tiens à vous préciser, contrairement à 
ce que pqura.it laisser croire cet article, 
que Pierre Peltot, employé dans notre 
Société comme secrétaire d’un do nos ser­
vices commerviaux, a toujours rempli son 
emploi à notre entière satisfaction et que 
nous n’avions jamais songé à nous séparer 
de lui.

Il nous avait seulement paru un peu fa­
tigué et surmené’les derniers jours qui ont 
précédé sa fin tragique et c’est pàrçp qu’il 
se plaignait d’insomnies- totales ot qu’il 
avait maigri d’une façon anormale que je 
vous avais demandé de lui faire prendre 
un peu de repos à la campagne.

Son état physique ne nous causait d'ail­
leurs ’pas d’inquiétude immédiate puisqu’il 
a assuré son service jusqu’à son départ.

Je vous renouvelle, monsieur Peltot, la 
peine que m’a causé ce douloureux événe­
ment et la part-que fai prise à votre cha­
grin et vous prie cfe croire à l’expression 
de ma sincère sympathie.

Le Directeur :
Signé : R. Chaput.

La session extraordinaire du conseil gé­
néra} s’est oûveftô hier après-midi, .à 14 
heures, sous la présidence de M. Locquin. 
Tous les conseillers étaient présents, à 
l’exception de M. Pabion qui s’était fait 
excusée.

Le conseil décide de se réunir en com­
mission jusqu’à. 16 heures. La préfet fait 
savoir que les syndicats des cantonniers et 
des agenls-voyers du département lui ont 
fait parevnir des demandes de révision de 
salaires.

Le conseil décide d'examiner ces deman­
des à la prochaine session du mois d’avril.

Deux commissions seules, fonctionnent : 
tes commissions des finances et* des tra­
vaux publics.

A 18 heures seulement, la séance publi­
que est ouverte pour être close deux minu­
tes plus tard. En effet, l’assemblée dépar­
tementale adopte la proposition de M. Gay 
qui suggère, de tenir une, séance plénière 
de quelques minutes.

A 19 h. 30, exactement, la séance plénière 
était terminée- La presse est avisée, à cet 
instant, que la séance publique aurait lieu 
le soir même à 21 h. 3D.

Voici l’ordre du jour : 1° chemins de fer 
d’intérêt local ; majoration des tarifs de 
transports et relèvement des salaires du 
personnel.

2° Chemins de fer d’intérêt local, pro- 
C-------- J- ■ ■ ■ -
l’exploitation du T'éseai

3° Personnel dépaF

@n réclame
habitants de la rue de la Raie ont

MONTLUÇON
La grève de la verrerie. — La grève d’un 

dixième des ouvriers .qu’occupe la Verrerie. du 
Centre, se continue dans lie plus grand calme,

Au cours d’une entrevue, qui a eu. lieu, ven-1
iheau’et Pasquet, tourneurs sur métaux, Mille? mal'in,> œLre les ouvriers et la direction 
instituteur,' Morijot. tourneur & Montluçon. ’ dfcl'usine, les pourparlers n’ont pu aboutir. !

' । Lu direction de l usme, à l’issue de cette en­
trevue, a déclaré que les ouvriers qui n’an-1 
raient pas rejoint 'leur poste vendredi, à 14 i 
heures, seraient considérés comme ayant rom- 
pu le contrat de travail.

Accidents du travail. — Henri Passât, 42 ans j 
monteur au dépôt du P. O., plaie contuse au) 
médius gauche : Louis Auclair, 19 ans, soudeur 
aux Fers-Creux, brûlure à la face.

Etat civil : x
Naissances. — Louis Seguin, 8, 'avenue Pré- 

sietent-VT.son ; Réoühdès Barquin, 4, rue Ma- 
dame-cle-Staël.

Publication de mariage. Albert Mônaiid, 
forgeron la Saint-Po'urçain, et Màrcelfe Larnoi-: 
ne, employée de commerce, 16, rue Pasteur.

Décès. — Antoine Thauyeron, 67 ans. ma-| rurrawava. —œ 
nœuvre, ■ 18, rue de Moulins ; Gabriel B'égeot,1 nationalité italienne 
10 mois, 2.6, rue de la Verrerie. 1 " ................

CHEZELLE [ nicipiale, &vuç> 11 
Accident. — M. Pierre Defretière, 50 ans, pro- ( défaut de carnet, 

priétaire à Chezelle. renversé par une automo­
bile, a eu une jambe broyée. L’auteur de l’ac- j

LE PROCHAIN CONCERT DE LA CHORALE
« La Chorale de Moulins » a le plaisir. d'in­

former les amis du chant, que pour son concert 
du mercredi 4 murs au Théâtre Municipal, elle 
s’est assurée le concours' de : Mlle Flore George, 
soprano léger, et M. Jean Barbier, ténor.

La. Chorale-fera, entendre ■; 1“ La Vague, valse 
chantée, d’Olivier Métra, avec accompagne­
ment d orchestré symphonique ; 2“ Mon- vieil 
ami. paroles de Béranger à Wilhem, musique 
le L. de Rille.

LE GOUDRONNAGE DES ROUTES
Hier après-midi, a eu lieu à la préfecture 

iadjudiçalion des travaux de goudronnage en 
leuxiënié couche à effectuer, en 1925. sur les 
routes et chemins du département de l’Allier 
montant de la dépensé- : 42-iOOO francs).

M. Bottin. de Nice, a été adjudicataire moyen­
nant un rabais de 27 %.■

au
à 

en

Le temps. — Hier, temps beau, assez doux. 
Le thermomètre indiquait ’à 7 heures 6° ; ma- 
xima, 10° ; minima, 5° ; baromètre, 753 m/m.

Les accidents du travail. — Auguste Perrier-, 
17 ans. plombier-zingueur, rue clu 14-Juillet, 
s’est blessé à la main gauche en déplaçant des 
morceaux de fonte.

— Claude Clerc, 58 ans, manœuvre, rue de De- 
cize, est tombé d’un wagon, se blessant 
bras et à l’épaule gauches.

— Antonin Raynaud, 23 ans, charretier 
.Yzeure, s'est blessé à ■ l’annulaire gauche 
« bardant » un rail.

— Gilbert Bellot, 41 ans, homme d’équipe à 
la gare, demeurant rite du Pont-Ginguet, s’est 
piqué à la main -gauche-en réparant une caisse; 
Incapacité de travail .de huit jours.

— Joseph Chàpùt, 15 ans, apprenti ajusteur, 
Grèves. 2, a eu la main droite prise 

jpne la courroie et la' poulie d’un tour.
— Henri Potlïiùr, ' ajûst'cüT, ' rue de -l’Ouest, ? 

été blessé au pied gauche par la chute ' d’une 
pièce dé'fonte. "

Trouvailles. Il a été troiné : par M. Des- 
riie, concierge du .Cercle ^Bourbonnais, un sac 
d’écolier ; par Mlle Pinard, 11, rue d’Enghein, 
un filet ii prévisions ; par Aille Breton, 69, 
rue. d’AUier, une paire de lunettes ; par Je 
jeune Bourdierj 1, rue Durand, un portefeuille.

A qui le chien ? — Un chien loup, s'est réfu­
gié chez Mme Charroi-,” 35, rue des Couteliers.

Au théâtre. — Rappelons que ce soir di­
manche, la tournée Baret donnera, -tme repré­
sentation du « Bourgeois gentilhomme », qui 
sera -joué « integraieihent »' avec la. cérémonie 
turque et ]e Bqllet de Lulli, ce qui n’avait ja­
mais été fait qu’à la Goniédîe-Françnise.

Ce swti donc une représentation curieuse et 
brillante. De plus; ce sera M. Barency qui 
jouera. M. Jourdain.

L’entretien des trottoirs. — Dans le but de 
lever toute incertitude de la part-des rive-- 
rains, au sujet de J’entretien des trottoirs éta­
blis devant leurs .immeubles, le maire de Mou- : 
lins rappelle aux propriétaires que leurs oblign- i 
tioïis sont- -réglées par l’art. 22 <’ 
■général de ’.-fe. 
paragraphe G :

Les 
dernièrement protesté' contre les défectuo­
sités du service vicinal.

Il paraît qu’ils ne sont pas les seuls h 
formuler des revendications.

Effectivement, sans avoir fait trois fois 
le tour du monde, les ha'sards dq la vie, 
les vicissitudes de l’existence ont voulu que 
nous ayons beaucoup voyagé.

Dans toutes les périgrinations qu'il nous 
a été donné de faire, nous avons certes 
vu, tant en Europe, qu’en Asie et qu’en 
Afrique, bien des villes sales, mais il nous 
a été rarement donné d’en voir d’aussi mal 
entretenues que Ne vers.

Voici que nous recevons une réclamation 
des habitants dé la rue de F Aiguillon et de 
la rue d’Alsaçé-Lorraine.

Ils nous disent de venir voir de visu ! 
C’est inutile. Nous, savons à quoi nous en 
tenir. Lorsqu’on constate en plein cœur, de.. 
Nevers, rue de la Barre, par exemple, la 
manière dont est compris le, service de vi- 
cinalité, on peut juger de ce que doit être 
la périphérie '

Antiquités, vieilles rues, vieux coins 
pleins de pittoresque ; affaire entendue.

Mas le pittoresque ne s’étend pas à-Ia. 
boue et la crasse, et, et tout cas, il relève 
du service de l’archéologie. ih

•Le service de la vicinalité serait prié de 
s’occuper des affaires le concernant.

W AUJOURD’HUI DIMANCHE

A CINÉ-PARC 
dernière époque du film 

-:-Les deux gosses-:-
Arrestation. — Séraphin Giovani, 32 ans, de 

„ , ..alionalité italienne, manœuvre sans ctomiofie 
I fixe, a été arrêté hier matin par la police, mu- 

GHEZELLE | mcipale, sous l’inculpation de vagabondage et

Trouvaille. — Réclamer au bureau de police 
un manteau.

Etat civil :
Naissance. — André Lavant, Tour Goguin.
Décès. — Augustine -Chatron, 17 ans, coutu­

rière, rue. de Paris, 1 ; Jean Morizol. 73 ans, 
retraité du P.-L.-M.,-veuf de.Françoise. Lafùrit.'

<* rue de Paris, 1 : Louise Bonnet, 72 ans, gitel
Abel-Garnier, contremaître, el, Ger-.libre, rue Sainte-Volière, 47.'

Publications de mariage: — Alexandre Çhate- 
। Jet, tailleur de pierre à Varzy,, et Eugénie” Du- 1 Lo i i t>nr> rl.r\ 1 Dn-onn -i H

Cident est -inconnu. Une "enquête est ouverte 
pour le découvrir.

COMMENTRY - 
Etat civil ï
Naissance. — Denise Roclienard.
Publications de mariages: — Joseph Coutil, 

forgeron, et Louise Delamarre, domestique . à ‘ 
Ciiamblet ’ .. . ~
■maino Barret ; Georges ’ Martin et Alice Lau- 
VOisin, steno-dactylo. ' rev, UCU-UOIU' ue pita-i-e a v>id

Mariages. — Jean Chapelier, mécanicien et lieu, rue de la Barre, 19.
Marthe' Chantellë ; Marcel Peignet, ouvrier 
d’usine, et Marie-Alice Guillaumin ; Antonin .L ' ’ ' , ... fi.
Cheville, tourneur, et Marie Thévenel ; Hum- Nevers, prévient le public qu’elle mettra 
bert Rosa, menuisier, et Germaine Blanche! i wate fi. peu tu <lc lueu ùi fi mars de ia vianue 
Alexandre Prugndle, charpentier, et Marie La- frigorifiée (bœuf et mouton'- à des prix défiant 

■ ville. ' ■ - ' ----- --  - ’ ■ ' ' -
Décès. — Jacques Aufondu. 71 ans, ouvrier 

mineur ; Louis Mulet, 85 ans, ancien tailleur 
de pierres.

_L-a boucherie BARBIN, 31, rue de Paris, à
-- _ x L..—a en
vente à partir de mardi 3 mars de la viande

economique 
à l 'emploi

le savon Cadum
■reste ferme

jusqu'à la dernière 
parcelle alors que 
les savons ordinaires 
tadesf rapidement

SAINT-GERMAIN-dBS-FOSS'ES !
Accident à la gare. — M. François Gabard, '

—- .o. gq anS) journalier au P.-L.-M., a "eu la main
„ ..... । ’Wemçm droite 'écrasée. entre deux tampons en procé-

’»ome, au G jiiui lia, lequel précise ; ^ant* au transbordement wagon de foin, 
l'oveluiiivuls en pierre Jxî blessé a élé conduit à l'hôpital civil de 

dure ou en dallage .sont ;i la charge exclusive : v;-i1K F!., mv/wta ! r» /-«ni rLrxil La..- nnlt.. !..«,•« j
dès - Deuil, Nous lisons dans lu < Croix de ' 

! l’Allier » : un .brave'serviteur de l'église vient

toute concurrence. Le frigo sera également ven­
du à la boucherie de Vauzelles.

...te dentaire de France 
mardis cl vendredis 

malin excepté
4, rue Gambetta, NEVES'i'éléph. 0-15.

au

Robert FÆÎWJLT
Chirur gien-D en lis te

DE tA FACULTE DE MEDECINE DE PARIS
Lauréat et ancien aide de Clinique

Démonstrateur de l’école dentaire de Fr~ 
Consultations i

Mardi .10 mars ,représentation de gala 
Théâtre Municipal :

MIGNON 
opéra-comique en 4 actes, avec' chœur et 
chestre, sous la direction de Victor Alex.

or-

du riverain, qui -doit les. entretenir constata-; 
ment en”bon état et ."les faire' réparer dès! 
qu'une mise en demeure-' lui est notifiée ». j 
wwvvvvvv»«^^'vv>^vw»w.vvv । disparaître, M. Alexis. Boutillon, — le père

AVIS. — Mousselinéz-vôus ! ! G est un plaisir! « Léxis », — le vieux sacrist-uu. pour la pre- 
de se purger avec la Mousseline Purgative । mière fois depuis 51 ans, n’a pas paru à son 
SIMON, présentée comme 1/4 champagne, sûta église dimanche dernier. Il était .mdrt comme 
vent imitée, et jamais égalée, 25 ans de succès, i i ’ ' .................

Tou!
SIMOi

' SAINT-PALAIS
Nçus lisons dans la

La grande mise en vente ' ^nnueile 
de
fleurs, Parfums, Eaux de Cologne 

Gants, Dentelles
des

NOUVELLES GALERIES

la. .Mousseline Purgative;

25 ans de succès. : 
pharmacies : 3 fr. 5(i, et Etablissements 
.-..iniicit. j-,

FOIRE DE MOULINS

Achat bijoux or et platiné 
fleæx Sentiers (mûmc u.isés) 

40. francs là dent d’ivoire
IrS’ad. Mardi 3, VARENNE, hôtel de l’Agri- 
jülture.

Mercredi 4, DOMPIERRE-SUR-BESBRE. hôtel 
du Commerce.

Jeudi' 5. SOUVIGNY, hôtel Chabot.
Vendredi 6, MOULINS. Central Hôtel.
Samedi 7, .GANNAT, hôtel du Commerce.

VARENNES-SUR-ALLÏER j 
Contraventions. ■— Diverses contraventions!

ont été dressées contre Henri Dubois. 29 ans.ltiP yp 
coquetier à Sainl-Pouifinin, pour défaut de pla-j- ” 
que à l'avant, de son auto : André Lecomte, i 
19 ans, domestique aux. Crégrirads, pour défaut । 
de plaque 'de--coritrôiè à son vélo, et une socon-i Tpnfix 
de contravention ppi::’ absence de 'plaque d’ï-j ' 

' Rongères. 'dcnUlv' ; Jeair Bloyard,. 'journalier à* 
pour ivresse publique.-

Arrestation. — Edo'inrd Armand, 20 
profession définie, ni domicile connu, 
étal, de vagalxMKltigo cl dép.-iirvu de 
été mis en étal d’arreslativu.

« Léxis », , . .
mière fois depuis 51 ans, n’a pas paru à 
’J' . fi ’ . Il était .mcn’t ____ |
uu brave chrétien, entouré de l’estime et même l 
de T affection de tous.

51 ans de loyaux services.... de siervices dé- i 
sintéressés à son église ! Quelle belle vie pour I 
pgsSer dans l’éternité ! Il avait été décoré par ' 
le Saint-Père-, il y a quelques années, de la 
médaille « Benc inerenti ».

I.E MAYET-DE-MONTAGNE
Feu de cheminée. - - Jeudi dernier, vers .11 

heures du matin, un feu de cheminée s’est j 
déclaré chez M. Séchaud, métayer à la Croix- i 
Banctièt. Le vept qui soufflait avec violence ! 
fit craindre un véritable sinistre. Mais quand i 
les pompiers arrivèrent sur les lieux, le daji-.i 
ger était écarté. Tout se borna h quelques dé-J 
gâte : matériels qui sont d’ailleurs couverts par 
une assurance.

Mort du président de la section de TU. N. C. 
— Nous apprenons la mort de. M. le docteur' 
Corail, 50 ans, président rte la .section de 
..fi / ..L N. C. du Mayet, survenue après une 
courte maladie.

LENAX
Noces de diamant. -- M. el Mme Gaçon, de 

_ . ... viennent de. célébrer leur noces de dia­
mant, entourés de no.nibrcùx parents et amis. l 

i Une messe d'actions de grâces, chantée on ! 
I pur grégorien, par les enfants dé Marie de la , 

àiisfi sans | pàroîssej lut stuvié par une nombreuse assis.; 
trouvé on'+tiri-re. 'M. le chanoine' Michel;-vicaire général,.; 
carnet, a ; élali venu apporter aux vénérés époux, les

1 itcl®ions de Mgr l’évêUJte. f

Aura lieu
JEUDI 5 MARS et jours suivants
Le succès qu'obtient chaque année 

cette réclame, permet de présenter un 
choix et des prix introuvables ailleurs.

Voyez notre vitrine annexe d'exposi­
tion.

Demandez le catalogue aux caisses.

liE CKfÉ DE M PAIX
En raison des agrandissements actuellement 

eu cours au Gajp de la Paix, et afin d’en accé­
lérer l’achèvement, M. Laverrière, son proprié­
taire. nous prie d'e porter à la connaissance de. 
sa cjiéîiteïe qu'il se voit dans l'obligation de 
cesser provisoirement l’exploitation de cet éta­
blissement À dater du lundi 2 mars.

L'avancement actuel des travaux permet tou­
tefois d’en envisager -la réouverture prochaine 

■et à,en juger par le caractère nouveau donné à 
cet établissemeiil et par son agencement lütra- 
moderne, celui-ci deviendra un Gafé de tout 
premier ordre.

La'■ fermeture en. question n’intéresse, il va 
■sans dire, que le seul Café de la. Paix. Los 
miiéliorations et âgràhâïssemenl.s qui ge pour­
suivent d’autre part 'dans l’flôiel de la Paix, 
n’afïeclént eh Aucune façon la marche normale 
de cette Maison qui. .'■.iijourd’hii.1. grâce g son 
confort el li itfie insla ’ntiou similair... pniT.-jilc. 
j-.eui prétendre satisfaire la clieuléle la plus exi­
geante.

gramme des améliorations.à apporter' dans 
l’exploitation du réseau.-

3° Personnel d-épaWnental, allocation 
exceptionnelle de 500 francs aux fonction­
naires départementaux.

4° Personnel des -cantonniers, ét canton­
niers-chefs.

5° Asile de La Charité', personnel secon­
daire.

6° Majoration des pensions des retraités 
départementaux.

7° Electrification du département.
Dans le box du public, une dizaine de 

personnes, déléguées par tout le person­
ne1 intéressé au projet de relèvement des 
salaires. : ..

Conférences È mardi 
et assemblée générale du Syndicat 

d’initiative
A l’occasion de son assemblée générale, qui 

aura lieu le mardi 3 mars, à 20 h. 30, salle du 
Giné Parc, le Syndicat d’initiative organise une 
conférence supplémentaire.

Ses membres y seront admis sur présentation 
de leur carte personnelle pour 1925 gratuite­
ment, comme aussi les abonnés des conférences, 

A cette réunion seront exposées les situations 
morale et financière du syndicat, et renouvèl’és 
les membres sortants du comité.

La conférence'sera faits par -M. Georges O.u- 
daj’t, jeune écrivain, ali taient vigoureux et pit­
toresque, sur l’auteur essentiellement puissant 
et original que fut Prosper M'éi’iïiléè.' Nul ne 
pouvait mieux interpréter un caractère qui lui 
sied aussi bien.

Les amateurs du bien dire et du beau dire 
qui ne sont ni abonnés des conférences ni mem­
bres du syndicat, pourront se procurer des 
cartes à l’avance, au prix de G francs chez M. 
Gpilleraiüt. libraire, 70, rue du Commerce, eu 
avant la réunion, le soir, à. Ciné Parc.

Commerçants, unissez-vous. — Sous ce litre, 
la 'Chanùirè' syndicale du commercé de détail

SOCIETE CANINE 
« BEnHY-NIVERNAIS d

Après la trè® intéressante exposition (iïÿ' 
ganisée en juin dernier et dont le ,suceè< 
est toujours présent à la. mémoire, la fioto, 
ciéte canine « Berry-Nivernais » organisé 
des épreuves pour meutes sur chevreuils, 
qui auront, lieu en forêt de -Font-Morean, 
sur le territoire de la commune de Plouv 
canton de Charost, tous les jours d’n 2'au 
13 mars prochain.

Ces intéressantes épreuves s’effectue* 
ront avec la' participation des équipages les 
plus réputés du Centre, parmi lesquels ceux 
de i MM- A. clé Fougères, à Arthon (Indre) j 
B.eaucfliamjps, à Vaumas (Allier) ; prince 
Stroutza, -à Neuvy-sur-Barahgeon,

En outre, le Rallye Saint-Hubert, & 
MM, Guyot et Soubirah, chassera égale­
ment, mais hors concours, tes épreuves en 
question devant se dérouter sur son ter­
rain habituel.

Les équipages de meutes devenant de 
plus en plus rares en-France, c’est asses 
dire l'intérêt que présenteront ces épreufe- 
ves ; la chasse à courre du chevreuil pas» 
saut, è. juste titre, pour la plus fine et la 
plus délicate de l’art de la vénerie, sport 
véritablement national de tous temps.

On ne saurait trop applaudir l’effort d’or­
ganisation de la Société canine t< Berry- 
Nivernais », qui va doter notre région d’uiï 
spectacle rare et du plus haut intérêt cvné- 
gétique.

Les amateurs qui désireraient suivre ceS 
chasses pourront se procurer des cartes 
a j secrétariat général de la société' (M. E,, 
Paillard, place Jacques-Cœur), ou sur lo 
lieu du concours aux prix suivants : 100 
francs pour toute la durée des épreuves (2 
au 13 mars), pour les cavaliers ou voitures 
à chevaux.
.Les _ piétons seront également admis â 

l'intérieur de la forêt pour suivre les péri­
péties des ohasses, moyeiïnant une -carte 
de 20 francs valable pour toute la durée du 
Concours. '

Un arrêté préfectoral du J0 janvier 1925, ÿ 
déterminé les eoncit j&ns dans' lesquelles la vérL 
flcat-fon .périodique des poids et mesures devait 
■s'opérer. Cet arrêté contient notatament' les dis­
positions suivantes i I

La.vérification aura lieu chaque année dans! 
toutes les communes du uépartanent a une 
date qui sérâtpuMiée par Mai. les maires, deux 
jours. au moins avant- le tour de l'opération.

La vérification aura généralement lieu à la 
mairie ou daïts tout autre local désigné par 
le maire. Dans les villes, .sièges d'un bureau 
des P. et M., la vérification aura lieu, sauf 
exceptions, à ce bureau, -

Çès opérations s’effetueront cependant à do­
micile, pour les instruments ue forte portée ou 
difficiles à transporter.

Les commerçants et industriels assujettis de­
vront présenter aux jour, heure et lieu indiqués, 
tous les instruments do mesure en leur posses­
sion. Certaines mesures de loin i ; -lus et de ca­
pacité ne sont soumUès qu à la première vérifi­
cation.

Les assujettis qui auraient été empêchés de 
remplir cette obligation devront présenter leurs' 
instruments au bureau de vérification ou le cas 

•échéant, dans ..'âne com-mune voisine, dans un1 
délai de 15 jours. I

Les instriiments qui auront subi un réajustage 
devront être vérifiés avant la remise, en service. '

Pour les instruments à forte portée, les I 
ciétenteurs tiendront à la disposition dès 'véri- j 
licatéurs l’assortiment de poids, les matières j 
nécessaires pour charger rinstrument. Je -per-j 
sonnel indispensable.. L.es intéressés seront d’ail- ! 
leurs avisés au moins une dizaine de. jours ! 
avant la vérification.

Le détenteur d’un pont bascule pourra de­
mander par lettre, au vérificateur, que la véri­
fication ait lieu un autre jour que la date fixée i 
si l’appareil n’-est pas en service. -

Là remise en usage d’un pont tascule, après ! 
chômage ou réparation, sera toujours précédée j 
de sa vérification. ' i

Les commerçants, el industriels qui s’établi- ! 
ront après les opérations de vérification devront ! 
en avertir le vérificateur. ,

Les marchands vendant ou achetant au poids ! 
et à la mesure, nu dehors, devront- présenter | 
avant tout usage et dans les trois mois, leur । 

■matériel au bureau du véruioateur.
Ceux qui s’établiront fabricants ou ajusteurs 

de poids et mesures ou instruments de pfeage, । 
devront te déclarer au vérificateur, en déposant- .Ills 
leur marque ou estampille. ! T )> ita,, , ,Il est interdit aux balanciers qui se rendront1 . ,C’i ! ?P pour toutes les chas-
dans les centres ou s’opérera la vérification, de ! li-'' au château de Fonl-Moreau, &
racoler les assujettis sur la voie publique, de! >■*—. j- «

s’installer dans le même bâtiment que le vérlfi-1 
dateur ni aux ahorcts dés mairies sur la voie . 
publique, de s’attribuer 1e nom de vérificateur. !

Il est interdit aux assujettis de placer à cé-1’ 
mettre dans les "plateaux de leurs balances des ! 
papiers ou toiles cirées ot q’y laisser séjourner i 
des poids dans Tintervalie dés pesées.

-Le sac, ila feuille de papier ou tout autre 
objet ou récipient destinés à contenir la mar­
chandise, .seront placés sur l’un des plateaux 
de la balance et devront, avant, que la ■ pesée 

■ne'soit effectuée, être équilibrés par une tare.! 
| de telle sorte que le résultat de l'opération soit 
i toujours te poids net'de la marchandise vendue. 
| Dans l’usage des appareils • ne comportant 1 
I qu’un seul plateau- (balances automatiques du

de kilomètres de Bourges.
Un livret programme officiel, qui va 

être édité prc^iainemnet, fera connaître 
tes élails des épreuves.

En outre, une note communiquée à la 
presse en temps utile fixera te jour de cha­
que équipage et l’heure du rendez-vous-

SUBVENTIONS A LA CONSTRUCTION 
DES FOSSES A PURIN

Les mauvais sains donnés au fumier, condui­
sent à un véritable gaspillage de principes 
fertilisants, qu'on ne peut évaluer à moins de 
laO. francs par tête dé gros bétail et par an. 

------- ,■■------ -r Pour montrer-aux populations rurales les
Swrw mftInren t“l’e ' av®nW6s Ç110 /Présentent la 'abrioation ration-

teIiu .c,uu’l,t® de lft tar®- , . ' neHe de col engrais., ü est rappelé que l’office
Kn^eSiiinba'ita1nebh^'1“Zn?»i toluf°ura ?tr8 agricole départemental dit Gner ouvrira en fin

e f u.’;‘5L°sti®'3 de tehe d’année, entre tes exploitations de moins de 50 
rCndr° ^lares ™ concours_à l’effet de subventionnercompte du résultat de la pesée.

COSNE
à. raison de 10 à 2Ô % des dépenses effectuées 
les deux première plateformes et fosse à purin 
Construites dan chaque commune en 1925.

Des notices indiquant des modèles à cons- 
tniire, tes dimensions à Observer et le prix 
approximatif des dépenses à engager, serons 
adressées par la direction aes services agricoles 
Gu Cher, 2, -rue Porte-Jaune, a Bourges, à 
Ceux qui en feront La demande.

TRIBUNAL CORRECTIONNEL
— Jules Gauthier, jotmnaiiér, 15 jours de 

son pour défaut de carnet el tentative de 
avec violences et menaces. ,

— Emile Vesse, 1 mois de prison pour défaut ■ 
de carnet et récidive.

— L?ôû Débard, 15 jours de prison pour va- : 
gabondage et défaut de carnet. !

— Anselme Fevre, domestique de terme, 100 
franès d’amende pour chasse en temps proMlié. rhf,„ ofjaveau, 25 1 déiVv™

pri- 
voi !

BUREAU DES CONTRIBUTIONS
1 Le maire de. Bourges informe les pensionnés;
, des ^établissements militaires et des Prévoyante

fï Ç11 lw mars, que .la délivrance des ’ certificats 
de vie aura lieu les :

Lundi 2 mars, de 9 heures à midi et de 14
, I heures à 18 Ji. : mardi, 3 mars de y h. à midi et •

c.e 14 h. a 18 h. ; meitorecii, -i mars, de 9 h. à
— P&ulin Vessereàu, 'c&üvatêur à Sainte- l1’1* vï ïê i ^udl’ 5 mars* 8

- j - .û iiii-ui -tv ae 14 a lo 11,
de fait et lanace iniurieux * ■ i Gette d’istribution âm'a lieu salie des adjudii*tapage mjuneux. , Cal,iwi3) à la mairiei frez-ae-chaussée).

Concert du. F. C. G. — C'est courant mars i 
que la section artistique et. l'orchestre du F. C.

Le succès sans précédent du dernier est 
C. d'OTMÏèront leur- prochain concert, 
une garantie pour le prochain. Les répétitions i 
sont activement menées et la réussite est as- i 
'sui’ée.1

a. Nevfc, A„ss. „„„|toiallo„ à’ÏJS ï„finar»i'l,ÏSeTSÜWFT ft

o j un , d llû île 16 oUUL Lit. J cl. Cal 11. est HL" I gllTCS rf'Cl'Dl’OCTLlOS
çessaire plusque jamais de s’unir pour proies- —Georges Laurent 18 mois de' raison bout 
no 50nile tfOu^es les charges qui pèsent sur, violences et port d’arme prohibée.

'Les cotisations pour l’année seront perçues ! Cotomhe’to frX&'X violerae^’^ 
DOT les soins de la Rannne Pnrmlaire A te Y??.!?,'''fil 10. taOlences, t
nous.

par .les soins de la Banque Populaire, et le 
Comité prie les adhérents de réserver bon ac­
cueil ‘ ’aux cartes qui leur eeront présentées.

POUILLY-SUR-LOIRE
LE CONCERT DE LA SOCIETE 

PHILHARMONIQUE
soci té a donné, l’autre samedi,- dans la 
des fêtes, nouvellement érigée, une soirée-

La
Salle ......., L?v-
çoncert qui.a eu le plus grand succès.

Le programme, fort bien composé, compre­
nait plusieurs parties d'orchestre qui furent 
exécutées avec autant d’ensemble que d’-liarmo- 
uie et deux petites saynètes « La Fanfare de 
Boiioanoille » et « A l'infirmerie ».qui furent 
jouées par des acteurs improvisés avec beau­
coup de naturel et d’esprii.

n ont pas, xivtio x un n-ur
mot, pas .plus que Cliabaime. Pabiot, Merni, 
Biancliet; Âlissier et Gerbot qui ont été des 
troubades exquis de naturel et de volontaire 
gaucherie. Poûilly a la bonne fortune de possé­
der en ce moment l'excellente troupe de M. 
Lazare Varlot qui nous a fort réjouis dans la 
représentation d’un- bal acte de Courteline : 
« La Paix chez soi ».

CHAMBRE DES NOTAIRES 
DE L’ARRONDISSEMENT

Un examen aux fonctions de notaire aura lieu 
au siège de ses séances, place de la Barre, 7 
le jeudi 9.avril 1925. à 10 heures du. matin.

| Le vol d’une bicyclette. — Le 16 décembre 
| dernier, Gabriel Aucante, 29 ans, peintre en 
bâtiments, avait loué chez les frères Narcy, 

. , l.riïe, Bôurbonnoux, uns bicyclette qu’il n’avait.
Une .indiscrétion nous ra permis d’apprendre pas ramenée à ses propriétaires. Sur plainte de 

. syntheat.dnnfuaiiive de Saint-Saulge ces derniers, une enquête a été ouverte ; elle a. 
। avait 1 intention de donner, pour célébrer sa permis d'établir que Aucante avait quitté Bour- 

, » ------ ------ —. i venue ■ au monde, une grande soirée de gala, gas laissant la movclette en gage chez une
Les excellents comiques Varraut et Trot-igndn ’te dumanche 15 mars. , 'tierce personne à laquelle il devait une certaî-

;’ont pas, nous l’espérons, dit leur dernier I Lne troupe, venue spécialement de Paris et ne somme d’argent ... — - — • ....... . AnmnnëéA d’artistes des théâtres les plus re-1
donnera cette fois, aux SairiUSaul- i 
spectacle jamais encore vu.

SAXI-BOURDON ! 

LE PRIX DU PAIN I
du pain est fixé à partir d’aujoür-1 
mars, comme suit : pain dé con-' 
1 fr. 60"le kilo. " ” ~~7 ’ *'"“1

Etat civil :
. On a enregishlé. pendant .le mois de .février 
naissances : 11 ; décès : 10 ; mariages : 6. " j 

FOURS 
Trouvailles. — II a été trouvé sur la voie pu-, 

blique : une montre en'argent avec sa chaîne: 
un portemorinaie contenant une petite somme. 

Ces objets sont déposés au secrétariat de la 
mairie, et tenus à la disposition do leurs pro­
priétaires.

Etat civil :
Naissances, -fi ’ .. fififi'..,..,__fi.fi.„b„

du-Battant ; Madeleine Melaine” à La Revenue.!
IMPHY 

Contravention. — Capelos Joaquim. 34 ans, ! 
charretier à Sermoise, a été gratifié d’une con- ! 
iravention pour défaut, de guides à son attelage! 
et dé plaque fiSsa voiture.

SAINT-SULPICE
Rixe. —. A. la. suite- .d’une rixe entre Achille' 

Catiér et Camille- Stier, la gendarmerie a dres­
sé procès-verbal contre les ueux belligérants.

SAINT-SAULGE
LA SOIREE DE GALA DU SYNDICAT 

D’INITIATIVE

1 composée 
nommés, 

. geais, un

Société des pêcheurs à la ligne « le Barbil­
lon ». — "Lés membres de la société de pêche 
Sont invités, à retirer leur carie pour l’année 
1925, chez Al. Soliveau, trésorier de-là Société.

Trouvaille. — Un peigne de dame, trouvé par 
M. Polyoarpe Guil’.eraull, a été déposé à la 
riiairie.

Etat civil s
Naissance. — Jeannine Gueneau, aux Logés.
Décès. - - Jeannine Gueneau, 4 jours, aux Lo­

ges,
LA MACHINE

Coups et blessures. — Plainte a été portée à 
la .genic.armerie, par M. Charles j'airdet, mineur 
à Saint-Etienne, contre Antoine Blanchard, mi­
neur à La Machine, lequel i aurait frappé vio­
lemment cilun cou» de-poing sans provocation.

Le prix 
d’hui l'r 
sommation courante : i fr. 50 le kilo : pain 
fantaisie : 1 fr. 60 le kilo.

SAINT-BENïN-D'AZY
Ancienne pharmacie GIRARD. Marcel MA- 

GNIEN, successeur, produite de :(’r choix, entiè- 
renient .renouvelés. Exécution scrupuleuse des 
ordonnances. Spécialités, accessoires, produits 
vétérinaires, analyses de toutes sortes prix ré- 
jluils, Tel. 2 _ ___

Monsieur POSTEL, chirurgien-dentiste, a 
l’honneur de vous informer qu’en réponse à- de 
nombreuses demandes, ses consultations du 
jeudi, auront lieu maintenant, dé 2 à 5 heures, 
le lundi comme par le passé, de 9 Jiewres à midi

SAINT-PIERRE-LE-MOUTIER
AVIS. M. MIGNARD-RENAUD, épicerie 

line, graines et -vins en gros, à Saint-Pierre^ le. 
Moulier, informe l’ami et client à qui il a prêté 
une selle et une bride en 1922, de. bien vouloir' 
lui rapporter le plus tôt possible la selle. En 
récompense de ce geste, lui abandonnerait vo­
lontiers la bride.

La Maison profite du présent avertissement 
pour remercier sa clientèle, toujours grandis­
sante, de l’attachement que celle-ci lui témoigne 
et qu'elle saura mériter toujours.

MONTIGNY-AUX-AMQGNËS
PERDU région Montigny-àux-Amognes, Pont- 

Saint-Ours, une petite chienne courante griffon 
noire, répondant au nom de « Rigolol-tê ». por­
tant collier et, plaque au nom dé M. GAUDRY, 
à Crux-la-Vjlle. Donner renseignements à ce 
dernier. Bonne récompense.

LUZY
IL A ETE PERDU le 2? février en auto, sur 

la route de L.uzy à Moulins-Engllbert, en pas­
sant par Saint-Honoré, une couverture de voya­
ge à l’état de neuf, en tissus damier beige, 
double face. Bonne, rsoofflpense à .celui qui Jn. 
fera savoir à. M. F. LECONTE, représentant à 
Brienon (Yonne).

DECIZE 
HOTEL DES NEGOCIANTS 

Recommandé aux Touristes et Voyageurs
P. CAILLOT, chef de cuisine, propriétaire 

Noces et banquets — Salle de .l.00..co.uver4s 
Matériel complet p .nr noces à la campagne 

Prix modérés — Téléphone 77.

Interruption partielle du service de distribu­
tion d'eau. — La service de Bourges porte à la 
connaissance des administrés que les eaux de 
la ville seront fermées le lun 11 2 mars, de 9 
heures à 1.4 heures dans les voies ci-àprès, 
pour permettre l’exécution des travaux de ca­
nalisation : " - .

Cour Mauduit, rue Edouard-Vaillant depuis 
la -pln.ee Saint-Bonnet, avenue Nationale, butte 
d’Archêlet.

En outre, dans les aven tes rues et Impasses 
comprises dans le périmètre'formé par le boule­
vard de la République, l’avenue Jean-Taures, la 
rue'Taillegraîn. le.boulevard de l’Hôpital-Géné- 
i-.-lT, la prison civile, Je chemin de Saint-Privé 
au Mouton, la route de La Charité, la cour 
Ghanzj' et là rue Vdltairé.

Le temps. — Température la plus basse de la
, nuii, : 0"2 ; clu-jour il’ ; hauteur barométriquà, 

743.5.
( Prévisions : Dépressiion secondaire Gascogne;

. .... ,, ides averses orageuses sont fe prévoir pour tou*-- Jeanne Melayer, an Moulin-1 [eî ]es régions; ■ •
(Observations de M. Vabbè Moreux, directeur 

de VObservatoire de Bourges}.
Etat civil :
Publ'icalîtows, ' (le mariages. — Valentin Le­

grand. forain, ét Célestine Joiivét, foraine à 
Saint-Üiam-and ; Maxïnin Belvaglio, chauffeur 
et Perrine Merrieh, ouvrière d’usine ; André 
Jucla, négociant, et Suzanne Baur à Paris ; 
Paul Rolland, journalier et Geneviève Hémeret, 
ouvrière b Orléans.

Décès. — François Bronteau, 50 ans, rue Bar­
bés, 24.0 ; Marie Popce.t, femme Courteau, 24 
ans, rué de Paradis, 24 ; Auguste Robin, 39 ans 
ans, rue Gambon ; Louis Piffault, 61 ans, rue 
Gambon. 42.

SAULZAIS-LE-POITIER
Fermeture tardive. - M, Alfred Petitjean.- 

débitant à Saulzafe-le-Potier, qui. avait oublié 
de fermer son établissement à l’heure régle­
mentaire, ste’st vu dresser procès-verbal, ainsi 
que les deux consommateurs qui s’y trouvaient.

SAINT-SATURNIN
Défaut de lumière, -r- Théodore Champagneux; 

35 ans, cultivateur, a été l’objet d’un procès- 
verbal pour ne pas avoir muni d’une lanterne 
allumée,-la voiture qu’il conduisait la nuit.

VIERZON-VILLE.

Y O W N E
AUXERRE

MEDAILLE DES ASSURANCES SOCIALES
La médaille de bronze .est attribuée à MM. 

Auguste Joudelàt, adjoint au maire de Nitry, 
Joseph Mantelét, maire de Nitay, Jean Monta, 
Paul Rolland, agriculteur à Epineuil.

Dans la gendarmerie, — M. Urbain Gouraux, i 
gendarme à Lille est âlfecfê à Saint-Fargeau • ! 
M. Georges Magny gendarme Bitehp est af­
fecté à Seignelaÿ ; M, Poullet, gendarme à 
Joigny est admis à la retraité.

Etat çivil :
Naissances. — Dominique Caboche ; Paulette!

Cliabfai. 1
Décès. — Roland Bisoire. 4 mois. I

AVALLON i
A l'inspection primaire. — M. I-Iénon, profes­

seur à l’école normale de Charieville. set nom-1 
mé inspecteur primaire, én remplacement de 
M. Aldebert, nommé à Là Châtre. 

MALIGNY I 
Le nouvel adjoint. — M. Amédée Delino.tte ' 

a été élu adjoint-, par 10 voix, eh remplace-' 
meut de M. Conversât, démissionnaire.. 

MEZILLES ! 
Agression, nocturne.. — En revenant d’un bal!

le jeune André. Gentÿ, 18 ans. dempurant chez ...... ____ ____  ___  .... ,__
ses parents, dans un hameau? de la commune, vriére ont découvert dans un -fossé longeant la 
a- él,6 attaqué 'par deux individus, qui l’atten- canal le cadavre d'un individu, nommé Potelune 
ditat. cuchiis■'•daüfe un fossé et qtu le frappé- dit « Bonbon », 52 ans. d-Om'Stigue de fermé à 
rent brutalement avec ile^,. bâtons. Ces indivi- Lassuy. D'après l’enquête, i! semble établi que 
dns. œi liabitehl Saint-Sauveur, voiTl être in- la mort qurrcnioiiie' K quelques 'jours itet 
terrogés, , meut acfiidi'.ntalis.

Etat civil ;
Naissances. Avonne Sadet ; France Veillât; 

Jacques Sabourin ; Suzanne Parent
Décès. — Marguerite 'Deniot, 77 ans ; Ma­

ri faîne Couriiol, 88 ans ; Fernande Beaucousin, 
1 an Georges Ducàrtrqn, 58 ans ; Solange 
Colds, 57 8-lis.

VIERZON-VILI.AGE
Etat civil :
Naissances. — Pierre Bardin ■ René Joly ; 

André Dum-.s : Glëmeh-t- Ma-ral ; André Reman- 
geên ; Maurlcetté M&rlifl.

Décès. — Jean Mqtteaij : Hortense Richer, 
88 -dns ; Hippclyfe Aîondys, 60 «n$.

VIERZON-FORGES
ï< .t civil : 
Décès. Justine Neveu-Brault, 64 ans,

PLAETPŒD
Mort accidentelle. — Mercredi matin, des ou-

pqura.it
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SAONB-&-L.OIRE

A LA MACHINE A. S

66, rue j 
-Miilin, nhc bourse • 

s inaia, cûntenant I 
L (prit remit le len- 
l'avrit perdue.

nroiigé d’vçiai- 
;1 circulait la nuit, 

domestique à Oroe- 
oès-verbal.
pt .>» ans, c-.,,- i..e w/mœ u urga.uisa.iiun s exe use
; .y,’.-. :nr-s, u.i jui. ,æ M p,ûllV0hl. atteindre tous les i qniarades : 
e,,- ---ni. ci-ue a .a(;lcéSl?s restent inconnues. Si donc, cer- 

■ T..?1- ' tains d’entre eux ne sont pas convoqués, Us
a B) .-sc. . s-ont. ivriés rie. ne nas. s’en ou usinier et de répon-

Présent ».*
Ordre''cit joui- :
— A 11 heures, réunion à. l'hôtel de ville d Au­

trui d’où l’on partira, en. groupe 11 h. 15. pou» 
déposer une gerbe de Heurs au pied du monu­
ment dès morts. ■

A midi, déjeuner fraternel à l'hûlel-reslau- 
rant Bêïldt, boulevard Mazagran.

AUTUN LE CREUSOT

LES ANCIENS DU .229' R. L
’ Ci,mEà -iwiis l'avons déjà annoncé, une fête 
, réunira à Autan, le dimanche ,1.5 mars prochain, 

, । les artoiSas i".>;ubattauta du 2*3® u'infanterie,
ireia, . . jg comité d’organisât ton s'excuse d’avance

des -adresses ’ restent inconnues. Si. donc, cer-

SUICIDE OU ACCIDENT ?

On découvre au Creusot 
le cadavre d’un mauœuvÉ

Mort congestion.

ur. a étj tr
1 cillai -Ut

■ sont priés d,e ne pas s’en piiusquer et de réjion- 
I dre « Présent ». Le Creusot, 28 février (par téléphone de notre 

correspondant particulier) .— Dans la fontaine 
A.i quartier des Riaux, ter'a découvert ce ma­
tin, le cadavre de M. Claude Theurillat, 24 ans, 
manœuvre. Lé corps a été transporté à la mor­
gue de l’IIôtel-Dieu. Aucune trace de violences 
n’a pu être relevée, on croit se trouver en pré­
sence d’un suicide ou d’un accident.

Une enquête est ouverte.

du
Un,---------- .-------- ... -------- ...
manœuvre. Le corps a été transporté à la mor- 
L ... ....' ' . . , ’ ’ ‘
n’a pu être relevée, on croit se trouver en prê­

CHALON ^UR-SAONE
AU COURS D'UN VOYAGE, 

UNE JEUNE FEWE DEVIENT FOLLE
Mme Henriette Bougeoisgî, 2'7 an», li Vmox- 

la-Pltite, (Seine-et-Manie) qui, accompagnée de 
son mari, iwc-nai’ d’un ...voyage, fut prise 
ù’tæe violente crise œrvsusè t el® dut être uts- 
cendue en gare de Ghalon et conduite wj‘ son 
mari au .«aninissariôt de police, où le docteur 
Muiiôt. appelé^ constatait que M voyageuse 
donnait dés signes d'aliénation mentale et 
q-u-’eite -devait êtrë 'hospitaliEèe cFui’génce.JUSSY-LE-CHAUDRIER

f'- jir'réi Fouchéret. I61 
,M. i’a»l Bous.sal, eulti-1 

oi t dans son lit. Le doc- i 
le Sanre-i gu.es. a déclaré que la : 
à une 'longéslion.

UGMERES '
Insuffisance d'éclairage. Louis Geoffroy. ‘ 

3.9 ans-, méii-anicien à Luréi-y, qui n’avait pas, 
rôïûiié s"ii camion automobile à 1 arrière, u un 
feu Kiuge. s esl vu dresser proeès-verbal.

MEHUN-SUR-YEVRE .
Blessé' par un wagon. — Jeudi, M. Jolivét-, 

sc-ns-çheî. faisant l'intérim de chef de gare a 
été Jœurt'ê p.-: r un’ wagon et renversé. H fut 
Préevv raecréicrê omlusipns assez graves.

MOULINS-SUR-YEVRE
. Fièvre aphteuse. Un cas de fièvre aphteuse 
g. été déclaré dans notre commune de Moulins- 
éiù'hYpvrp

GHATEAUMEILLANT
Police des chiens. Procés-x erbaî a été dres­

sé rontré M. Ulaiulê Robin, 70 ans, cultivateur: 
à Saint-Jeanvrin, pour -ré-faut de collier à son.

- ’ CHATEAUNEUF |
Notariat. M. Ansalani.a été nommé notaire

BOULANGERIE COOPERATIVE AUTUNOISE
Le paiement dû pain aura lieu au local ha­

bituel, Grande-Rue-Marchaüx, aujourd’hui di­
manche, de 8 à 10 heures du matin.

Pharmacie de service. — La pharmacie Ma­
riette, avenue de la Gare, sera seule .ouverte, 
aujourd’hui dimanche.

Bal de FU. S. A. — Le bal paré et masqué de. 
rUïii'on Sportive Autunotae est défiriil-iveineQt: 
fixé au samedi 7 mars, à 21 h. 30, dans IA 
grande salle des l’êtes de i nôtel de ville.
' Prix d'entrée : 10 francs .pour les .messieurs 
et 5 francs pour les dames.

Accidents du travail. — Roger Machureau. 17 
! ans, apprenti sculpteur a Saint-Forgeot, a eu

Notariat. • - M. Arisaloni. a été nommé notaire je ~p0(iCe gaucjie coupé aux"ateliers Ménager; 
à Ciiâleauneuf, en reiriplaceinéiit de -M. Mon- ^11(]Pé chifflol, 17 ans, apprenti sculpteur'à. la
fereau.

Défaut de récépissé de déclaration. Ghar- 
ttohuné 41

■qu-f avait instalb.. ... . . .
çhé- saji> i-lre mu ni d'uiï récépissé de^ déclara­
tion di

HENRICHEMONT

rî-irè, bourrelier' à Dyé (Yonne) 
■ ses mareii.an-c.ises sur le mar­

inai-, hanti .inilrel---.nl, a' fait l’objet dun 
procès-vérifiai.

.Le prix du pain. — Par arrête du maire,

horticole cïêùsbfinl —•- Cet après- 
heures, au jardin d’expériences, 

pratique. Tous les membres sont 
assister.

Syndicat 
midi, à 14 
conférence 
invités à y

Société de tir. — Le programme des concours 
orgapisés- pour 1925, au Staiid de .Moraihbeau. 
a été définitivement arrêté' de la façon suivan-

UN NOYE RETIRE DE L'EAU
Sur les fadications du jeune Maurice Nirol-as, 

17 ans, Ôn a retiré entre les vannes et le pont 
de la Comète un corps émergeant de l’eau. 
On croit que ce serait un nommé Perrin. 48 
ans, connu sous te nom de « Ri-pôtot ». Il ha­
bitait Saint-Jean-des-Vign&s. »

tes cil­
les ti-

guerre 
et 12

.'ïlhUilü VcUllLlUl-, J. i auo, çiypviiu V'-V xv

Comaille, a été Blessé à l’œil droit par un 
morceau de bois ; René Volatier, 14 ans, ap­
prenti menuisier, faubourg SainLAndoqli.ej 
s’est blessa à unne mainn aux ateliers Ducrot.

— Georges Laurent, 22-ans, menuisier à la; 
: Gennçtoy, à'le pouce gauche coupé-’-par une 
i vai-lope aux ateliers Rovanoourt.
i — Georges Geret, 23 ans,, chaudronnier à 

le ’ Saint-Martin, a eu la main droite serrée -entre 
L,-. ■ .IrkTtv T’/vn.l.-,nn-v à r-\-1 in/iT’AV inc f/il-Aa cB-C-7. Af

je prix du pain. — 1 ar arreie un. inuue,, c , <.ux, a ç.u «» xxxunx ov..vv
x du Min a-élé fixé à 1 ir. 50 le kg., à partir! deux rouleaux à cylindrer les Aies chez. M. 
‘ oré courant. Pauuh-aré-, zingueur.

IVOY-LE-PRE
-Vélo non éclairé. —- Pour défaut' 'd'éclairage 

«te rsa bicyclette, Gabrielle -uormier, 19 ans, a 
- été., gratifiée d’un j^oçès-verba.1.

ré . . . . - . JOUET-SUR-L’AUBOIS
Morte de congestion. — Mme Beauflls, veuve 

■ Pasquit- 82 ans, domiciliée à- ’Précy, en des- 
«endant du train, a été-subitement frappée dé 
ponseslion occasionnée par le froid. Transportée 
aussitôt dans une maison eu face, elle y est 
décédée: . ' ' . >

APREMONT
Un pendu. — M. François Pichelôt, 50 ans, 

terrassier à l'entreprise Vigier et Moussié, a 
. étd 'trouvé pendu dans un vagon qui lut ser­

vait de logement. Quand il-fut découvert, la
• mort avait fait son œuvre. ARC0Mps

Tamponné par un attelage. — M. Jean Re- 
hilinl. niétayèr au Grand-Orme, pesant un ani- 
mai sut-la bascule du. champ de foirç, fut tam- 
l'.onné par un attelage à bestiaux, qui le pro­
jeta contre la clôture de la bascule, M. Rebillat 
eut une’côte fracturée: et de nombreuses contu­
sions. Il dût s’allier pendant un mois. Ce n’est 

- que ces jours-ci qu’il a déposé une plainte en 
vus d’obtenir' des dommages-intérêts.

BRUERE-ALLICHAMPS
La grève des porcelainiers, — Lès usines dq 

porcélainerie de MM. .Npyër et Avignon, vien­
nent de fermer leurs portes par suite de la 
grève du personnel. ■ .'

Les ouvriers demandaient une augmentation 
*i.e sajaire de 20 à 33 °/o 
gories M’ouvi’ia’s. Lés ~ ..... .
adhéré à leur demande, iis ont cessé, le tra­
vail.

LE F. C. MOULIF.OtS
Aujourd'hui dimanche, le F. C. M (1'et 2) A-ujour-.l in.i, 

ira à La Machine, pour ix-ii-.-ontref les équipes -'ipup-- - 
correspouduntes de l’U. F. de La Maiitiii''. 'J1 'lil feré- n

Au match aller, Tç-quipe première des Mu-ta- ta s-. .
nota fut battue par 3 buts a .0 : mais '.-.s v: 1. <;rei:i,jii---i --■< l-i -
teiu’s axaient' le handicap du voyage .cl -m S1 æ temps -e perii., 
terrain et en outré le résultat l'.'induiuMI pire --a roml. ■'iç.a'-l- 
r.éxaete physion-oinie de la. partie qui, <ian» 1 en- :<-'s \ mizc! -i-'ii.- 
semble, fut assez égale : I s Moulin- is i -- r éviter un 
preuve de plus d’eflicaêilé devant ,--s j-'Jl.-. --iù' ' o -p a-rom
terrain adverse, les damiers verront s'eniploj -.r : -Soûl c->r;-. 
à fond s’ils veulent obtenir une nouvelle vi< - : lacque-, Punet 
Loire sur leurs courageux r-l rapides a.lveisv- 1 ic-rn- inn... E->!-- 
res qui ne s'inclinaient tl,-reii’-i ein< n' que par Il-irolcl, laup.n.
1 but d'ééart devant lis Sladistes ciermontols 
en un match qui qualifia cc-ùx-ci pour la finale 
du cham-pio-iïnat d’Auvergne.

Comme les Mouilin -is ivii ' rénr-ut 1 di­
manche suivant au Pré Bercy le Sta.de Cler- 
montois, le match d’aujoupi hui -1-nne-ra une 
ligne sur la valeur respective. des -leux clubs.

Malgré l’absence de Grampàyre et de < oé- 
ciuôlet,rée F. M. Mbulinbis doit gagner si tou­
tefois il ne fait pas prouvé d’iin. exci.-s de con- 
fiance qui serait à notre avis injustifié, car les 
damiers’ -ont- affaire à forte partie et les locaux > 
feront l'impossible pour prendre devant .leur 
public une légitime revanche. .

L’équipe fccemiste sera, la suivante : Bour- 
geot, Dubost, Jacob, 1-Vaclet, Chesnoy, Lavi- 
gne, Lebas, Yanakovi, Cala-tayud', Carré et Bare 
barat.

Contrairement à leurs aînés, les jeunes lece- 
mistes, qui firent match mil a l’aller, peuvent, 
espérér améliorer leur premier résultat.

ârâ meHnafn
Les amis de la musique. — Un dès plus 

beaux concerta de la saison sera donné 1e 
mardi 3 mais, en soirée, salle des -fêtes ce 
l’hôtel de ville, par le célèbre trio do Barcelone.

Cheval emballe. — Un cheval d’un.entrepre­
neur de oammtonnaga qui regagnait son écurie, 
avenue de la Garé, s’est subitement emballe 
et partit dans 1-a direction du Itoul' vard.

Il fui heureusement maîtrisé -par M. Rpyet, ar- 
mufter, rue de l’Obélisquè.

Arrêtés et écroués. — Pierre Perrot, 19 ans, 
originaire de Nancy, et Georges Pernin, 16 
ans, 'orginaire de Troyes, tous deux employés 
chez des forains installés place de Beaune, cau­
saient un vacarme épouvantable en frappant à 
coups redoubles sur une devanture de 1er.

Iriyités au calme par les agents du service 
des recherches, les perturbateurs répondirent 
par des injures, nuis bouscuSèrenjl les agents 
e; - réussirent à s’éclis-pser.

Quelques heures plus tard, fis étaient arrêtés 
et.-conduit'Su bureau do police, Ani è.'-, inter­
rogatoire de M. le commissaire il । police, Per- 
nin et Perrot furent déférés -au parquet et 
écroués à là maison d’arrêt sous l’inculpation 
d’ivresse.- tapage injurieux, .'outrages et violè-n- 

•ces à agente,

Vous

:édé

êtes pi

Monsieur Claude 
en son dop.ù.-de. à

FRECY

crements de l'Eglise.
La cérémonie religieuse 

à 10 h.' "0. heure i-v-'-.-'e. 
pierre-sur-Besbre.

Do ta part de : M. el- 
M. et. Maie Victor Ficc.v. s- 
de Libault Mlle Marie'Lib 
tome Libault, M. \ i-1- r 
Frécy, ses jiétits-eiilaiils : 
son arrière-i.'etit-iils-. p» de

tcuiuv WuO U p,.. Jden”e°dè M.'î’eignc. Etaient, Vous êtes prié d’assister 
présents : MM. Gillot, Patin, Bouchard,^Collet, j et EnteiTem.ent de

Mademoiselle. Lisa 
' décédée en son doinicile. 1-7
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Un grand concours de tir « Jeunesse » aura 
Tieu les 3, 10, 17 et 24 mai iLebel à 200 mè- 

■ trêsje-
Un concours régional de tir aura lieu 

■manches 7, 14'et 21 juin,- pour tous 
. féurs.

Un concours de sociétaires au fusil de 
«-2Ô0. mètres aura lieu les 28 juin, 5 
juillet.

Un grand concours régional, pour tous ti­
reurs, les 19 et 26 juillet, 2 et 9 août. Ce con­
cours comptera trois catégories ; 1", au fusil 
de guerre è 200 mètres.: 2’ au fusil pïas trans­
formé à -75 mètres. ; -3’ la .compétihon d un 
challenge offert par lès « Amis du Creusot » 
ienlre les équipes des sociétés régionales de tir 
At sociétés sporlém.
U En outre, la soaélé organise au_ S1and. de 
Muramboau, sous le patronage de l’Union des 
Sociétés de tir de- France,- les concours sui­
vants-: ...............
- Le 3* eonequrs c.-------  .... .
ciétég sportives ;S..A. G.’), les .dimanches 17

-24 niai. . -
Un- concours au centre aura , lieu pendant 

durée'’du concours régional, soit les 19 et 
juillet, 2 et 9 août.

... Un concours spécial au tir requit dusit 
guerre) aura lieu les matins, dé 8 à 11. heu­
res, les dimanches 23 et 30 août.

Le 29 mars, à l’ouverture du stand, 5 prix 
seront attribués aux tireurs qui auront obtenu 
le meilleur résultat dans une série fixe de J s 
balles dont 6 dans chacune des trois posi­
tions règlementaires.

Le 19 avril ; 5 prix seront attribués aux ti­
reurs qui auront fait le plus grand nombre ue 
mouches à) 75 mètres (armes libres 6 mm)..

Le 7 juin : répétition du match du 29 mars 
en excluant les tireurs -classés dans les -L. 
premiers du ' concours régional de 1924.

En septembre, la série des concours sera 
terminée par divers matches dé', tir à toutes 
àrles- et a toutes distances, où des prix surpri­
ses, ■ très agréables, seront attribués aux lau- 
.béats, ainsi qu’à tous les tireurs y prenant 
part- ...Les règlements et conditions do ces divers 
concours et matehes seront affichés aux stands 
et portés à la connaissance ■ des tireurs, en 
tempk voulu.

Etat civil : , ±
Publications de mariages. — Joseph Cochet, 

employé au P.-L.-M., rue dû Maréchad-Foch, 37, 
et Maris Galice, rue.de Terre-Grasse. 22 ; Mar­
cel Chaupré, caissier à Longwy et Lucienne 
Houet, couturière, rue Moniporcher : Gkiudius 
Pautet, tourneur, rue êtes Pyrénées, 66, à Paris 
(20", et Jeanne Mfchaud. couturière, rue du Pas- 
de-Oble, maison Michaud.

L’arrêté contre là? rage} — Cinq chiens récem­
ment captés sur la voie publique; ‘placés en 
foürrièra aux abattoirs et non réclamés par 
leurs propriétaires ont été abattus par las soins 
dé- la police. Dans U journée clé hier, trois 
chiens trouvés errants sans muselière ont été 
mis en fourrière ; un berger allemand, sous 
poils gi’ls, un sous poils blancs et un de petite 
taille, sous poils marrons, il subiront le sort 
de leurs congénères s’ils ne sont pas réclamés 
dans le délai réglementaire.

annuel "de tir offert aux so- 
- ' ’ " - ’ et

L’ATHLETISKE EN BOURGOGNE
La Ligue de Bourgogne d'Alhiçlisme 

réunie sous ta. présr1'™ r1''
s'est

. ....... ..illiot, iratin, bouuhu-u, ,uuus»,| 
Noiidieir, Barlïeret, Bidault et Mtizard. Excuse,! 
M. Valin.

Challenge du Premier effort : Le bureau exa­
mine ta demande de modificjilfon prpjx-sée par . , ,,,,
('Amical Club de Saint-Marcel cl ne s’en mon-' •« des Sacrements ue li-.ç-i 
ire pas partisan. On envisage deux solutions ■-«■= onseques 
faire disputer le Rougeot etTe_ Gargamco j» : 
même jouir ou faire c—I- LréC ‘ 
Gar-ganico à la place du 5.609 ih< 1res du Pre­
mier effort, tout en conservant le 1500 mèlres.

Classement des çrossmen : A la suite des 
épreuves diç-putées crtte saison, le bureau clas­
se les coureurs Po-tignon (Digoin), Giroud (Le 
Creusot', et Paloux (Dijon). - ,-r- miére catego­
rie. Aucune nîodilieréion pre.-r l.-.-s aufres j-ale- 
g'orics.

Homologations des épreuves, de cross g -a 
Fêdcralioil Française d’atli-létisme ayant sus­
pendu le coureur Robert-, du Sportiiig Club 
Mdntcellien, pour deux mois, à partir du ta 
décembre, le bureau décide de le retrancher 
de 'l’équipe de Monteeau, dans, les épreuves 
auxquelles il a pris part pendant sa suspension: 
challenge Lambelot : Ie Monteeau, 42 points.; 
!!• Creusot, 51- points ; challenge Vigoureux : 
1" Mo-ntceau, 2.1 points ; 2e Creusot, 31- points ; 
championnat de Bourgogne : L1' Monlcean, 26 
points ; 2" Créusol, 52 points-. ; .

Classement des athlètes, en trois categories, 
pour la saison d’athlétisme. Afin de,- faciliter 
pour l’athlétisme le classement, en catégories, 
le bureau établit un baréme des performances 
h déliasser pour monter dans la catégorie su­
périeure Ce barême ne peut être établi exac- 
tément que pour les concours.

Ie catégorie les athlètes dépassant 10 .mè­
tres au poids, 30 m. au disque, 40 m. au jave­
lot, 20 m. au marteau, 6 m. en longueur, 1.65' 
én saut en hauteur et 3 m. à la perche.

2' categorie : les athlètes dépassant 9 m. au 
poids, 27 m. au disque, 34 m. au javelot, 16 m. 
àu marteau, 1,50 en haiiteuré 5.5ü en longueur 
et. 2.75 à la perche,

3’ categorie : tous les athlètes n atleigiiaut pas 
ces. performances ou n’ayant pas encore éle li­
cenciés. ' Pour \cés' derïiiérs,;Te .bureau se réser­
ve le droit de les changer de catégorie s’il y a 
heu, apres les premières' épreuves.

BONNET • 
rue Suinte-'

'le

compter le 5.000 mètres du ; Nevers. sa paroisse
x - r>. .1 i. . J.. il..-. R.-5il m. in -h n tyi •> >Réunion àTa maison m.jr-u 

De la part de Mlle Clutilcie 
et de toute la famille.

Vous êtes prié d'assister au 
et Enterrement cio

Monsieur François RAVOIR
i.h.-i-.' lj r-n -.il et : - ré. r la . • ■-.- 
de Sainl-Marlin-d'lleuilk'. œ 28 Irérl-T 1! 
dans sa C'J® annré, muni dis Sa--.reineii's 
l'Eglise.

■Scs obsèques auront lieu le lundi 2 mare 
10 heures, en l'eglise de <aint-.\lurl.in-d il--..

On se réunira à la inais-.-n inorliviîo. : 
heures..

De la part de : Mme Marie Ravoir, sa vei 
Mme Anûa Ravoir ; M. .et--Mme Jean Durm 
de ses neveuA et nièces, cousins, cousiiras. el 
toute la famille.. ÿ -

Il ne sera pas- envoyé de 
le présent avis en tenant-

LA GRANDE VERRIERE
Conférence. — Les catholiques le ri Gr.ande- 

rêi’rière, Invités à assister à une conférence qu, 
?. eu lieu dans la Salle du ccr-de, ont répohi'u 
en granf! nombre à l’invitation. Trois coniercn- 
ciers ont pris guccessivement la parole -.-i dans 
une causerie de la plus grande smrplicitè ont] 
’r-ailé trois sujets desquels ' ne peu t se désinté-■ 
cesser tout bon catholique cl '.oui. bon Français.

T' L'œuvre du gouvernement actuel ; le com­
munisme ; la situation . des catholiques de 
Franco. 'x-

Le premier conférencier expose -le-> faits pria-1 
cipaux de la politique çarteUiste : promesses I 
des élus du 11 mai ; coniérenee œs. Chequers ; 
chute de Macdonald cl reconnai.-sanco précipi-1 
lée des Soviets ; abandon de la Rhur avec une 
partie de nos droits ; là comédie do Genève, et 
garanties de notre - sécurité çjçxnt il ne reste 
qu’illusions. ; suppression de 1 ambassade du 
Vatican , situation monétaire lamentable : tout 
démontre l’incapacité du cartel doïnesliqùc. par ] 
-la franc-maçonnerie.

Le deuxième conférencier montra l’état de la I 
Russie, pliée sous le joug du communisme. Des : 
faits et des chiffres précis, puisés dans les- ' 
seuls journaux communistes, dont on donne 
les dates et les titres, font ressortir d’une façon 
saisissante, l’effroyable situation du peuple 
russe depuis 1917.

Et notre gouvernement a reconnu les .Soviets. 
Lotus représentants sont à Paris, ils peuvent 
se livres’ à leur funeste propagande. Voilà un 
des grands dangers de l’avenir. A nous- de 
veiller.
Le troisième sujet traité est la situation actuelle 

des catholiques de France, De sourdes menaces 
annoncent le recommencement des brimades et 
des persécutions, Ôn veut appliquer avec ri­
gueur les lois infâmes entes intangibles. Les 
catholiques français sont qe.s ciioyens"'de second 
ordre, ils n-’ont pas le droit commun- • ils ne 
peuvent se former librement en sociétés et ni 
ces sociétés ni l’Eglise n’ont le droit '.de- pos- 
séid'&i’

Eh bien non, nous, catholiques!, 'noûs voulons 
garder la religion de nos pères et si l’on nous

B mue
Etat civil :
Naissances. — Robert Gérard, faubourg Ta­

lus ; André Muldn, place des Marbres ; Geor-. 
ges Defossè, faubourg Saint-Jean. .

Publications de mariages. — Alphonse Vpise- 
net. cuisinièi’-pâtlssier à Saülieu, et Marie- 
Louise Lardreau, employés de commerce 
François Mansat, mécanicien à Orléans, et 

- Louise-Catherine Pillet, cuisinière à Saint-Lé- 
; Paul Dondiof. manœuvre à 

•gçs-Asnières, et Joséphine Seigné ; Mau­
rice Pièri, mosaïste, et Jeanne-Yvonne Brochot

.Mariages. • Maurice Renard, diplômé ès- 
sciences juridiques à. Noyers (Yonne), et Claudi­
ne Chèze ; .Armand Baron, employé de ban­
que à Auxerre, et Alice Ch-arleux, couturière.

Décès. — Justine Ghauvot, veuvè de Célêsthi 
Du-thu, 85 ans, rue de Paris i Geneviève Ri- 
guier, épouse d<? Claude Desmoulins, 82 ans, 
Grande-Rue-Marchaux ; Alice Mouëzy, épouse 
de Marie Develay, 52 ans, rue aux Gordiers.

BOURBON LANCY
Un gala artistique. Nous avons annoncé 

déjà les brillantes soirées qui seront données 
par les jeunes gen du cercle Saint-Louis, les 
8 et 15 mars, à l’occasion du cinquantenaire 
de 'cette société, qui tient une place si marquée 
dans notre ■ ville.

Nous en donnerons le programme détaillé 
dans quelques jours,

En attendant, nous sommes heureux d’en si­
gnaler rinlÆrêt, la variété et la couleur artisti- ! _ - - •. W. .< ht A.. T n jy
. ____ ; du yAus Manant comique, véritables

clous, âvèc des. « as », un drame poignant 
Après l’orage », morceau de vie intense’ ) une 

opérette « Tromb-al-Cazar », d’un brio sensa­
tionnel, qui emportera toute la salle dans la 
fougue de la musique ; et une Création de 
Georges, notre comique,

Ge sera-un gala sùr toute la ligne, elles 
nombreux -amis du cercle Saint-Louis ne man­
queront- pas d’assister tous & ces représenta­
tions hors dé pair, dont-le succès est assuré 
d’avancé.

i Louise-Lauierine r-uiei, cmsimere a oa.
; ger-sous-Beuvray ; Paul Dondiof,. manœuvre à 
Bourgçs-Asnières, et .Toséphine Seigné ; Mau- ' rnn/a ixAiri niAMVcfû af ïaoin.no_V\.'nnjiRrnn.hht.

,, 'sXntTs ratgré W ’ deS « IV Chauffeur
ijatrX n’aylnt pas « Loriot^, ra> mmfm* vAr

BOULLERET^
Mort dans unie écurie..-re Victor Ùeniau, 73 

ans, marchand ce balais, sans domicilè fixe 
qui était couché dans un tas de balles de fro­
ment dans 'une ancienne écurie appartenant a 
M Louis Gira-uit, à la ferme ,de « Buranlu-re », 
a été- trouvé mort le lenüemaiù malin ,-par M. 

' Girauiti La mort est attribuée à une bronetate.
GHARENTON

Défaut d’éclairage. — Pour, défaut d'éclairage, : Accidents du travail. — Vosniak Wladyslaw, 
23 ans, sujet polonais, ouvrier aux usines

’a

de

lieu.

aux Convoi.

LE MAITRE DU ROMAN CONTEMPORAIN

Levé.. chaque jour £és- huit heures,. Paul.

û, T IC’O’l'GS •
— Martin Witk.y, .sujet Polonais, 24 ans,, 

manœuvré aux usines Saint-Denis, est tombé 
sur uh- châssis de Râteau, et s'est contusionné 
l'œil gauche.

Jeanne Perrot, 23. ans, manœuvre aux

AUJOURD’HUI. C. M. UE ROANNE (1) 
CONTRE LE C. O. DU CREUSOT (1)

La journée- d’aujourd’hui - sera marquée par 
dclix? interéSsa.ntis- rencontrés' sportives : un 
n:ateh de rugby qui se déroutera au Pare des

un

Vous étés, prié d’assister 
et Enterrement de

Monsieur Jean. MORIZOT
Relrallé du P.-L.-M.

décédé à rhûp-ilaJ, de Nevers le 27 hv' 
-.1925, dans la 74e année, muni des Saeremt 
de l'Eglise.

Ses obsèques auront lieu le hindi 2 mare 
1 heure- 1/2, en la chapelle de l’hôpital.

On se réunira à la chapelle.
De la part de -: M. et Mme Joyeux et h 

enfants : M. et Mme André Bouillot ; MJ 
Mme Cendre, ses enfants et petits-enfants : 
et Mme Jean-Marie Bouillot, et de toute la 
mille. ■ .

11 ne sera pas envoyé de lettres de faire : 
le présent -avis'-en tenant, lieu. ..

Vous êtes prié” d’.âssister aux Convoi, Ter 
et Enterrement, de ■<’

Madame CORBŒUF
Née Joséphine MOREAU 

décédée en son domicile, h Fourchambault, 
rue Larfeu, dans, sa û'J8 année, munie des 
crements de l’Eglise.

Ses obsèques auront lieu-le lundi 2 mars, i 
heures, en l'église Saint-Louis, sa paroisse.

De la part fie : M.- Gorbœuf, son époux ;l 
et Mme Noël, ses enfants ; Mlle Noël, sa pel 
fille ; M. et Mme Thipau.lt. ses enfants, sœ 
frères, neveux, nièces,, cousins,.-cousines, et 
toute Ta famille.’

fl ne sera pas envoyé de-lettres de faire r, 
le présent avis en tenant Heu.

Services et

gdiLL'ci tLtÜJ-glKJLX lLa3 HUo Jjt.iLUb CL ôl 1 U1L X1U.U& . * L' ,' , y}.- 1 Iqo Artni'iwh'Q DTP.attaque, nous devons nous défendre. Mais, .pour : -Ports et nu'Ira en piéscnre les; eq ij_ P -
cela il faut être fort et cest dans ce but que i mjcres'dq Gy b Naut.qua ce ixoanne et du nous devons étroitement'nous umr. dw'me.iÆeramfcîlè d'IUSiatran se jouera

ROMENAY entre les équipes premières ue l'union Sportive 
Tuée en auto. — Par suite d'un dérapage, une g( j je. la jeunesse ouvrière du Greu-'Renversée par un cycliste, une septuagénaire 

est gravement blessée, — Traversant la voie 
publique, Mme veuve Granger, 70 ans, quartier 
du Pont-d.q-Souci, fut renversée par un cycliste 
et relevée avec la cuisse gauche macturée. Elle 
a dû être admise -à l’Môtel-Dieu.

Soirée de boxe. — Une- grande soirée de boxe 
.L et sè àéroulerâ pr-ôchainë- 

menrédâns'la safe du théâtre des Variétés. Au 
programme de cote soirée- pugilistique figu-re- 

■hais èFMaret®\ de'fowius, champion de Bour­
gogne (professionnels) ; Guinot, champion de 
Bourgogne 1924, amateur, et Renaud, du Greu- 
sdl Bri-eüauid, champion. de Bourgogne, novi­
ces’, et Petit, du Creusot, rolachen, Alsacien et 
Michel 1 BUïdinger. Dijpnnœs. et-; Simon, du 
Creusot. Deux combuls prélimiiwircs sont éga- 
lanent- prévu,?,

• Tamponne par un train. — M. Antoine Rué, 
59 ans, chef chaudronnier à Moniporcher tra­
versait les voies ferrées à nauteur des lami­
noirs, lorsqu’il fut tamponné par'.’.un. train en 
manœuvres qu'il n’avait pas entendu venir. 
M. Rué s’en tira avec ue simple,.? contusions 
au taas et à l’épaule gauche.

LA MOTTE-SAINT-JEAN .
Avis de la mairie. — Le maire' informe les 

fournisseurs de la commune qu’ils devront 
présenter leurs' notes et factures ' avant le 10 
mars. Passé cette date, les sommes dues ne 
pourront être mandatées qu’en septembre ou 
octobre.

Au profit du monument. — Une somme de 
-20 fr. 65, produit d’une collecta faite à l’occa­
sion du mariage Carré-Pothièr, a été versée à 
l’œuvr-e du monument aux Morts.

« faCV.t? . Ctlii-l'hU (VUX VuCO- 11 LU. U IJVWlt.?, . 1 uux- —- jcurairo iwïvvj A /j------------------- A a tswij.ee> uo UUAV,
,Bourget ne se mot joinais aù travail sajis swe usines Saint-Denis,• poinçonnait joies socs oe esfc en préparatif
physiquement asoupli par quelques, exercices, machines agricoles lorsque sa tnarn droite, en- ment-dans la salle 
i . ‘ . ré -, . _-i  L n------------ X .Xn-nf ! xré _ -l’.ré rJ ’ahv nri.nl fr’iiirvn.Q^ TTirvI ATI ITYiPYllj ,   ~ An nnh

a>vw** * -VXJQlllVrXz MM-> x **i' ***.y**.* ’-r*-.* ~<r'zr —r - /■ ~ , fax evriimv vmw s.-wvsz •-*— — — jr —G». '•*- 1 <—*
à' Cosiebelle : contre là. butée de La machine ; plaie .profonde j^nt combats entre le champion du Lyon- 

l’iinnrz, i-ia-i ! i zlt-nù al rha TniinViUS. ohfl.mniOn de BOUT-

auto a été projetée contre' ira ai. ce et crérétéé 
flaris<- un fossé. La conductrice a été tuée et la 
vqÿagtfuse grièvement blessée.

L’auto se dirigeait sur Paris et venait du lit­
toral méôitérranéen. Les victimes sont deux 
jeunes nWrToalnes, dont ITcfaitilé n’est pas en­
core établie.,

.sot.

Vers 9 heures, - il est devant son bureau, éori- traînée -par l’un d eux vint frapper yioiwnment 
ra-nl ou dictant à' sœ secrétaire' ; .i-è.’-M ' rélré.’» 1. ...iré ré ’ ““
comme ù Paris, il ne's’arrete qu’à l’heure du l’ujdex droit .
thé Encor:.- n’est-ce souvent que r-our s'attarder Barthélemy Bordel, 30 ans, manœuvre 
ù de longues icdures, a de téciûrides médita-. aUx Usines Sâint-Denisr a été contusionné au 
gons où il scrute les cas et les 'consciences qu’il |-au géiioû gauche-wr le înoyeu dun cJiar. . 
ÿiuœe... -, ’ I - Louis Segaud. 18- ans. manœuvré, élan.

1 occupé à conl'eclfonnfer ces ressorts de machi­
na agricole lorsque ITm ci sué vint le frapper 
violemment alu . côté droit,

— Chai’les Maiume, 50 ans, était occupe, à, 
instaJer uû moteur .lorsque,. pay suite d un 
faux mouvement, il se dit. une profonde coupure 
à l’auriculaire de la main droite.

— André Tessier, 25 -ans, manœuvre, a eu te 
pouce de la ma’n droite fortement serré entre 
une caisse lourdement chargée et le chariot 
qui la transportait.

— Barthélemy Dury,. 37 ans, manœuvre, a été 
blessé -dû. côté gauche cri posant une couiroie 
de transmission.

-François 'Végnat, ré ans, manœuvre à- 
-Mloiitambert.-, a t u te majeur, de la. main droite 
pris sous te guide d’une cisaillé dont i-l se ser­
vait ; pl’aie mréondé. JALOGNY

Election du maire. — Le conseil municipal 
vient d’élire maire,'M. Benoit Guiilleiniir, par 8 
voix sur 9 votants, en remplacement de M. 
Jules Galin, récédé.

Nous-empruntons ces détails-à un article fort 
prenant et 'admirablement inusité que consa­
crent ait grand romancier les Lectures pour 
Tous du l’i mars 1925 (le numéro ; 3 fr.- 50, , 
Un an, AO francs). ■

LES ANNALES

Des souvenirs sur George -Hugo •„ une péné­
trante analyse de la situation mondiale actuelle ; 
des poèmes, des fantaisies, des pages d’humour, 
dés ohi'oiiiquies d’actualité signés Robert <ia 
Fiers. Miguel Zamacoïs, G. Lenôtrc, Sacha Gui­
try, René Benjamin, Fernand Gregh, Gérard 
d’ïlouville, etc., la suite du roman inédit dé 
Claude Farrère, 
AVAA^AA'WVVVVVVVVVVl'V’VVVVWVVVVVVVVV^VV VVl'VWVAVVVVÿ

gréF= Pour toutes demandes de renseigne­
ments, il est indispensable de rappeler 
le numéro de l’annonce et de joindre 
un timbre de 0 fr. 25 pour la réponse.

DIGOIN
Concert. — Voici le programme des fêlés en 

préparation ; dimanche 15 mars : à 2 h, 30 du 
soir, fêle enfantine, salle-des Sociétés ; à 20 
heures, fête de nuit, orchestre par toute la’ so­
ciété.

Dimanche 29 mars ; & 20 h. 30, grand con­
cert de gala avec le concoure de Mine Jeanne 
Volette, soliste de la Société Nationale des 
ÿeaux-Arts ; rie M, Gouteré. ’Jo-lcrevira te, 
professeur à Moulins et de M'. Eugène Reuschel, 
pianiste, l’r prix de piano et prix d’excellence 
du Conservatoire de Paris, soliste dès 'concerts 
Lamoureux et Colonne, membre du jury des 
conservatoires de France. Dimanche 19 avril : 
concert par l’Harmonfe et tirage de la tombola 
pour achat d’instruments. Nombreux prix en 
nature, notamment'' une bicyclette (homme ou 
dame), une machine à cou-are, un ballon de 
football etc.

SA1NT-GERMÆIN-DÜ-BOIS 
CONSEIL MUNICIPAL

Le conseil sur la proposition de M. E. Caucal, 
maire, conseiller générale, a émis le vœu que 
T affichage des discours parlementaires soit sup­
primé et remplacé par une citation au tableau 
d’honneur de la Chambre ou du Sénat, tableau 
d’honneur créé à cet effet.

REUNION'DE LA LIGUE DE BOURGOGNE
Une réunion générale de tous les clubs 'affi­

liés a la Ligue de Bourgogne aura lieu en 
avril. Le. bureau y exposera ce qu il a fait 
pour réorganiser l’athlétisme et lui donner une 
■nouvelle vigueur, ce qu’il-pense faire pour la 
saison d'été et ce qu’il attend des clùbs.

Le calendrier, pour l’année 1925. a été e.ab'h 
comme suit : 17 mai, challenge Rougeot (2’ et 
3‘ <-:irégories), h Sair.t-Marcel : 24 n.ai, cham­
pionnats de- 3” catégorie (ville à désigner) ; 31 
mai,-championnats Ue 2‘ e-atégoria, ô-,Beaune ; 
7 juin- championnats de lr‘ : catégorie, à Moni- 
ceau-les-Miiies ; 14 juin, interclubs du Stade; 
Dijimnais fl-"- categorie),- a Djlon ; 21 juin, In- 
terrégionaUx (Alsace). 28 juin, cale libre ; 
5 luillet, ' 'campioiiiials de France (finales) a. 
Paris • 12 juillet, challenge Mangeniahn (2* et 
3’ catégoiies), à Givry 19 juillet, challenge 
Fraise (1" ealégorie), 'à Beaune ; Interclubs 
(2" et 3" catégories), à Corgroom ; 26 juillet, 
challenge Dequincey, au. Creusot ; 2 août, 
challenges de l’Association Sportive Mâoon- 
naise, a Maçon, challenge du comité des fetes 
f2" et 3’ catégories), à Givry ; 9 août, challen- 
o-.s du commandant Marcel (2‘ et 3" catégo­
ries) à Saint-Bérain-sur-Dheune. ; 15 août, uate 
libre : 16 août, cihaillenges de Bourgogne, a. 
Dijon • 23 août, challenge du Souvenir, à 
Monteeàu-les-Mines ;.3O août, Grands Prix de 
la Ligue de Bourgogne au Creusot ; 6 septeni- 
bre Tour de Montceau pédestre, à Montceau- 
les-Klines ; 13 septembre, date libre ; 20 sep- 
tembre, Tour du Creusot pédestre.

Le Comité de Nevers de la Société de Seoc 
■aux Blessés Militaires fera dire, le mardi 
mars, à dix heures du malin, une Messe 
l’église Saint-Pierre, à Nevërs, pour le repot 
Tâme de

Monsieur là colonel de LA BROSSE 
son présideiit - .

Vous êtes instamment prié d'y assister.
Le vice-président, Charles C

Le jeudi 5 mars à 10 heures, en 
Chevagnes sera célébré un service à la inêS 
de

Monsieur Achille MEUNIER , 
Huissier, Conseiller général.

De la part de sa veuve,- ses enfants et l 
la famille qui vous prient , d’y assister.
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L’EXILEE
Par M. DELLY

< [Suite)
_Oui, je vous promets dç ne m’en plus 

servir pour un pareil motif, dit-il avec 
émotion. Mais vous prierez un peu. popr 
moi Myrtô, -car je souffre tant !

La main, de Myrtô se glissa dans son 
cllô y P'rit 1& 'petite croix d &E£>ent, 

Ses grands yeux émus ci d'oJiK se levé! 
î’ént vers le prince.

-- Je ne sais si je me suis trompée, ait- 
elle timidement, mais j’ai cru comprendre 
<juc vous seriez heureux de conserver cette 
ci'ôix en souvenir de votre, âhej? petit. Si 
Vô'tfs vouliez l’accepter...

— Oh 1 non,'non ! dit-il viveinent- vous 
êtes admirablement bonne et délicate, mais 
Je refuse ce sacrifice, Myrtô.
‘ — Acceptez, je vous en prie I Je serai 
si heureuse de penser que vous portez 
comme une égide ce souvenir de notre rt'- 
’demption qui a reçu le dernier soupir de 
ma- mère chérie et. de vota’e petit; bien- 
aimé !

Et, doucement, elle lui mettait la
-■ dans la main.

ré-'Mais . vous,. Myrifâ-.-. vous-, 
d’une voix étouffée par l’émotion.

— Moi, je penserai avec bonheur , 
'cette croix vous aidera peut-être à trou­
vé? la résignation et Te repos,’ dit-elle gra­
vement.Il entr’ouvrit son vêtement et introduisit 
la croix dans une poche intérieure.

' ™ Je n’ai pas de paroles pour vous rhs 
mercier, Myrtô 1 Mais souvenez-vous que 
vous pouvez maintenant fout demander à 
Ivoire cousin. '

Il lui présenta çfe nouveau son Lras, et 
fcûs Æetiÿ prirent 1Q dipnin du phûti.'.au,

croix

dit-il

que

Gommé Tavait dit le prince,. les jai W 
étaient complètement desertS; le château 
encore endoiini, Avant dy attemdie, Myr­
tô s’arrêta . . .— Maintenant, je pouffai rentrei se ra.- 
Jé vous remercie, prince,

— Prince ? dit-il d’un ton de repro.raje. 
Ne voulez-vous pus me traiter en- cous»n, 
Myrtô ? 11 est vrai que jusqu’ici, le triste 
misanthroiîe que je,suis n’ayait pas reven­
diqué les privilèges de ce. hen de parante. 
Mais celui-ci se trouve renforcé mainte­
nant par l’admirable dévouement dont vous 
avez entouré mon enfant... Et vous me 
montreriez ainsi, Myrtô, que vous m’avez 
bien pardonné cette épouvantable seconde 
de folie qui sera un des plus douloureux 
souvenirs de -ma vie. ,

— Oh l. n’y songez plus, je'' vous en 
pii? !.... Et je suis si heureuse que Dieu, 
dans sa’miséricorde, m’ait permis d'arrW 
à ce terrible instant !... Oh ! non, ras tu- 
rez-vous, je ne vous en veux pas, mon cou- 
sin.

D’un geste timide, elle lui fendit la main.
— Merci, Myrtô !
Il se courba, effleura de ses lèvres lis 

petits doigts de la jeune fille et s’éloigna 
lentement’’, non sans se retourner plusieurs 
fois pour s’assurer, sans doute, que, Myrtô 
n’avait plus besoin de son aide.

Elle rdgagna assez facilement sa chiin- 
bre. ÏMais en y arrivante die fut prise 
d’une défaillance^ e,t n’eut que le temps de 
se laisser tomber sur un fauteuil. Ce fut là 
qu.’- Thylda la trouva deux heures plus 
tard, en venant faire la chambre,.. Et la 
jeune servante descendit précipitamment, 
répandant le bruit que Mademoiselle Myrtô. 
était atteinte de la maladie qui avait em­
porté le petit prince.

qui venait, par son dévouement au chevet essayer, bien discrètement, '4. ‘ -n___ ' __ J „ rf.re l’nnlûTrOÏ» n Stn
LL____bien douce-, décroissance, la comtesse et ses enR

ment, de l’enlever à sa solitude î reprenaient peu à peu leurs relations,
Terka et Irène demeurèrent un moment Myrtô ses visites de chante. Le Père J 

•• dy lui indiquait seulement les demei
fit enfin l'ainée. Ma .où le fléau n’avait' pas passé, afin qu

. Katalia arriva, aussitôt et.apprit à la ma- q_ . ........, .. . .
-la.de que Son Excellence.l’avait fait appeler du petit prince, dacquérir une auréole de
■et lui avait donné' l’ordre d’abandonner plus.. . ... , ~ mnptfps de stnnpur
-toutes ses occupations afin de s’occuper Le Père Joaldy vint aussi visiter la ma- mue net. aes uj
exclusivement à soigner la .eune fille... Et lado. 11 lui apporta un jour un grand écrin Mvrtô vôtre1 cerveau est-il aussi ne risquât pas de'rapporter au chât
elle s’y employa aussitôt avec un zèle, ira de cuir blanc, et, quand il 1 eût ouvert, mito, voue a. e h fanestef
empressement, discrot et respectueux, qm Myrtô vit. l’atarabÈ petite statue de la,, un peu dérangé
témoignaient do l’étendue et do la sev.re Vierge qui se trouvait dans la chambre de Q Milcza et aue vous ne ;

Les terreurs de Thylda ne se trouvèrent 
heureusement pas fondées, le docteur He- 
daï ne découvrit aucun symptôme imjuié- 
tsnt, Myrtô n’avait, qu’une fièvre nerveuse 
due à la fatigue gi aux. émotion^ dg ces 
quelque4 jourâs

et lui* avait donné’ l’ordre 
toutes ses occupations afin de s’occuper 
c—'._ré_______ . "" ™

ellô s’y employa aussitôt avec un zèle, un 

témoignaient de l’étendue et de la sévère 
prècisiori des- instruçtiôns .princières. Jus- . 
qu’ici là femme de charge, bien que tou­
jours -correcte/ aval1: ; """
toute la domesticité, ,
Myrtô comme une quantité négligeable. 
Mais cette hgève entrevue avec son. maître 
semblait -avoir complètement modifié sur 
ce point les idées de Katalia,.

Pendant les huit jours que Myrtô de­
meura au lit ou à; la chambre, le- docteur 
vint la-vo.fr. matin et soir, A.u bout de trois 
jours se sentant légèrement mieux, elle 
lui dit : , . .— Vraiment, docteur, il est bien, mutile 

■de vous déranger ainsi ! Je ne suis pas 
malade au point que vous veniez deux fois 
par joui’..,

-4 Ordre du prince Milcza, Mademoi­
selle T répondit le vieux médecin. Et en 
sortant d’ici, je dois'aller chaque .fois lui 
donner de vos nouvelles... Franchement, 
il ne peut pas faire moins pou" celle , qui 
a risqué si gros près-de son fils.

— Comme vous exagérez, docteur I dit 
Myrtô en prenant un petit air fâché.

— C’est bon, c’est bon, je 'sais très bien 
ce que je dis, mademoiselle Myrtô !—. Et 
fort heureusement, le prince Milcza n’est 
pas homme à oublier ce qu’il doit.

La comtesse Zolanyi- et Terka-, une fols । 
bien certaines qu’il n’y avait rien à crain- i 
dre de la terrible maladie, montèrent plu-| 
sieurs fois pour voir Myrtô et passer près | 
d’elle quelques instants. Renat et Mitai j 
voulurent aussi les accompagner, mais! 
Irène s’en abstint, prétextant qu’elle n’ê-1 
tait pas sûre du tout qu’il n’y eût ..encore 
de danger de contagion, en réalité peu 
soucieuse de donner un . témoignage de

de cuir blanc, et, quand 
MjtIô vit l’admirable 
Vierge qui, se trouvait 
Karolv.

uuxv» -xu.  .......  ----- — Le p-rihee Milcza voudrait que
jours correcte, ' avait paru de môme que l’acceptiez en souvenir de son f

i. d’ailleurs, considérer ■ qua l’aumônier.I __ 0J1 । .,en gera- peüreuSQ t...
remercierez le prince; pour moi, mon 
dit Myrtô avec émotion. , _ ________

El maintenant-, chaque fois que son re-;““_‘"o”h !~oh ’1 interrompit IrèneAÎvec un 
gard rencontrait la statue d’ivoire, elle i^ger ricanement, vous faites l’intrépide, 
avait un souvenir pour l’enfant et une i Myrtô, parce qu’il lui a plu d’oublier, sur 
prière pour le père. la prière de son fils, tes audaces. de lan-

Un peu de résignation était-elle enfin) gage auxquelles vous vous, êtes.laissée al- 
tee'1?... Mvrtô'se le demandait avec an- drenouvelferait pas impunément, coyez-le... 

r.l xxvms-xx-xvxiiwj,- ses s-ours, serions bière 
reçues si nous nous avisions de ch-ercliër 
à ch.anger son humeur solitaire 1

— Branchement, Myrtô, à notre place, 
l’essayeriez-vous ? demanda Terka.

— Oui, oh ! oui ! Il -me serait impos­
sible de sentir mon frère souffrir tout près 
de moi sans essayer, de le consoler, ae 
le guérir... -oui, même au risque" de l'irri­
ter et de lui déplâtré 1

Irène jeta un coup d’œil malveillant sur 
le beau visage rayonnant d’une secrète et 
charitable ardeur, et dit d’un ton railleur 
en levant légèrement les épaule-s :

— Vous êtes vraiment tout à fait en­
fant, Myrtô, et vous avez des idées très 
exaltées. Pour un peu, vous nous deman­
deriez de convertir le prince Milcza !

— -Mais ce ne serait que votre devoir 
de l’essayer, répliqua froidement. Myrtô.,

Et laissant sa cousine à la. stupeur oc-, 
casionnée par celte parole, elle sortit du 
salon où avait lieu cette conversation.

Cette après-midi là. elle voulait aller

- • ■ un peu dérangé ?... Car je ne puis admet- quelque germe funeste,
ire que vuws ne connaissiez pas encore le Après avoir -porté ses consolations,

, prince Milcza, et que vous ne sachiez d a- conseils et une aumône, bien légère,
que vous I vance l'accueil qui serait fait à pareille jas ; je misérable logis, elle, ro

Fils evnït- audace. .’ । —parce que vous ne l’aimez pas assez... pBU iœ»oC, vw.
parce qu’il sait bien que vous avez peur complètement revenues, elle s’assit j 
de lui, dit résolument Myrtô. Mais si vous (j’un petit étang, devant lequel d'énor. 
osiez... s’il voyait en. vous Fardent désir jnôLres, réteemment abattus, f_;nré) 
de le consoler, de l’aider dans sa peine. comme une haute barricade.

Après avoir . porté ses consolations.

i lentement à travers le parc. Bientôt, 
! peu lasse, car ses forces m’étaient

Vous 
Père! farina!

paru’

descendue en cette âme déchirée et révol- 1er certain jour. Mais pareille chose ne se

goisse, Mais elle ne pouvait être rensei- Et nous-mêmes, 
gnée, la comtesse n’ayant pas revu son 
fils depuis le jour des funérailles, et le 
Père Joaldy n’ayant pu provoquer la moin- j 
dre confidence lorsqu'il avait reçu la- visite ! 
du prince, le jour où celui-ci lui avait re-1 
mis l&»stalue. Myrtô savait seulement qu’il 
montrait à tous un visage impassible et; 
glacé, qu’il s’enfermait de longues heures 
dans son cabinet .de travail, mangeait à 
peine et faisait dans leeparc. de fantasti-j 
qués et effrayantes courses à-cheval. |

—■ .Chei’çheraiLil donc encore la mort ?, 
pensait Myrtô, avec effroi.

Elle attendait avec une . secrète ' Impa-j 
tience le moment où il lui serait permis 
de reprendre sa vie normale. Peu-Mtre, ; 
alors, pourrait-elle le rencontrer et défi-. 
lier ce qui se-passait en cette âme. - '

Mais son espoir fut déçu. Dans le châ-, 
teau. dans les jardins, dans le parc, le : 
prince Milcza demeurait invisible.

— Il va finir par devenir fou 1 murmu-
Mais1 enftn^dit’un1 jour Myrtô empor-j *oir un ^mnièra

En cherchant son mouchoir 
suyer quelques gouttes de sueur qu,t 
chaleur faisait perler à ses tempes, 
rencontra seras sa main un iporte-mon 
de euh’ soaple... Depuis quelque, ten 
elle l’emportait toujours,; dans l’espoii 
pouvoir s’exip-liquor enfin à, ce spjet ave 
prince MH-cza... L’incident relatif' à -Mii 
et plus tard le pénible, événement ( 
Voraczy: avait été de théâtre, étaient ve 
retarder cette explication qui était ce 
daiit indispensable.

Mais quand le reverrait-elle, puisi 
semblait s’enfoncer plus eue jamafe^ 
sa solitude farouche '?

Pensive, elle laissait son regard c 
Sur le petit étang moiré par le solei 
grandes plaques étincelantes. Nul bi 
dans Cette partie reculée du parc, que 
gazouillis d’oiseaux où le plongeon d 
grenouille...

Si, cependant, voici qu’un galop 
cheval- se faisait entendre... Un cavi 
apparpt hors des futaies qui entoura 
l’étang. Avant que Myrtô eût pu . se 
ment faire un mouvement, le cheval J 
levait d’un bond superbe au-dessus, 
l’étang et des arbres renversés et ret 
bail, les jambes raidies et frémissante; 
quelques pas de la jeune fille

«ri sut).
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Communication (T.S.F.) 
sur “La fraternité franco-américaine”

FOIRES ET MARCHÉS DE LA RÉGION LES CONCERTS DE T. S. F. La foire des sauvagines à Chalon SPECTACLES $ CÔKCECTS
57, me de Babylone, Paris. 
Tour Eiffel. l"r mars 1925.

Mme Seligmami-Lui, secrétaire générale

RADIO-PARIS
Nous rappelons une fois pour toutes, que les 

; et. financières des 
viennent aux heu-

Combien, parmi ceux qui m’écoulent, savent 
.ttiie dptos 9 ans, 300.000 petits Français, orphe-1
F'js Je la guerre, ont été secourus dans leur j 
«léii'Csc. ■ ;ii- 300,000 parrains aiïiéricains^qti’ou- ! 
tre des se< Ors en argent dépassant 150 mil­
lions de francs, il.; ■ml reçu d'-Mnérique des 

?témoignages tuhombi.■( s <te la plus afïec- i 
■ tueuse sympathie : qup Oes milliers de lettres! 
ont été echmigées eni.ro les bienfaiteurs et les’, 

,.orphelins de guerre ou leurs mères ; que six 
v«ns après la guerre il y a encore en-Amérique 
: des amis persévérants i.e la France qui s’intc- 
; ressent au sort de leurs petits filleuls de guerre.

C’est en 1915, riue fut fondée aux Etats-Unis, 
l'onivre admirable des « Fatherless Chiiuren । _ 
of France » îles-enfants sans père de la France). । fr. 1 une. 
300,000 citoyens des Etats-Unis, y achérèrcnt, | Les henfi 
dos hommes, des femmes, des enfants de tous 
tes âges, de toutes les classes, des pro­
vinces les plus variées de l’activité humaine 
«t du territoire des Etats-Unis, sont venus les 

iipremiers, de tout l’élan de leur cœur fraternel, 
' de toute leur profond1!,' amitié pour la France, 
eu secours ce nos petits enfants sans père.

La France dont toutes lés ressources élaleni 
alors absorbées par la guerre, n’avait pas en­
core pu organiser l’assistance aux Pupilles de 
fa Nation, les secours américains ont soulagé 
bien des infortunes. Une organisation française 
s’est chargée dès le début a'étafblir la liaison 
entre la générosité américaine qui stoffraît et. 
les orphelins dispersés sur notre territoire. Cette 
œuvre qui prit le nom de « Fraternité Franco- 
Américaine » subsiste toujours. Elle continue 
A renseigner réguilàèremeni les tnirrains amé­
ricains sur la vie et le sort de leurs protégés, 
■A transmettre aux orphelins et aux vepves de 
guerre lès secours individuels qui continuent à 
arriver, à aider les enfante dans leur corres­
pondance personnelle avec leurs bienfaiteurs.

AUTUN ,— On cotait ; poulets, 24 à 30 fr- 
la paire ; oies. 3,50 le demi kilo ; dindes 
3,75 le demi kilo ; lapins. 16 à 22 f . 
œufs 4,75 à 5 fr. la douzaine ; beurre, -7,75 
4 8 tr. le demi kilo ; pommes de terre, 6 fr. 
le double décalitre.

BONNY-SUR-LOIRE. — On cotait : beurre,1 tiiiéeL 
7.50 â 8 fr/; œufs, 4.50 à 5 fr.; poulets, 24 à .■ -
40 fr. la paire : pommes. 1.25 et 2 fr. le quai1-1 j (;M.’’! ,o:\;0,,V '.'j” À‘>, vnVifli'Yol' •
teron ; épinards, 0.75 la livre ; choux pommes, Le.-P^rt.’T.Ln,-lpOjl’ Mexand-rie) 
0.20 à. 0.50 ; carallés, 0.50 le kilo ; choux.de 
Bruxelles. 1 fr. le litre ; poireaux. 0.50 le pa­
quet ; salades. 0,40 et 0.50 l'assiette ; fromages 
de vache, 1.50.

CHALON. On. cotait : Beurre, 9 fr. 
livre : Japin, 4.25 : poules, 5 francs.

A la Halle, pas de changement des cours 
blé et des pommes de terre.

— La foire au bétail qui se tenait sur 
place 'du Collège, était assez importante. Les 
prix étaient soutenus. Toutefois, la vente des 
vaches laitières était moins bonne, malgré une 
légère baisse.

Les bennes vaches valaient de 2.500 à 3.500

tr. la pièce.1 informations économiques n -,s 68aigsi011s „. Radjo.pa^ » 
res suivantes t

A 13 h. 45, extraits des journaux de la ma­

la

il u

l’une.

cherchés.
gras- étaient beaucoup moins re- 
valàient <le I.9O à 2.25 la livre.Ils

s grasses se vendaient de 1.75 à 2 
Ir. la livre.

Les bœufs do trait se mainlieiinent a des 
prix toujours élevés, entre 4.OU) et 5.500 fr. 
Les veaux valaient, de 3.20 à 3.40 la livre.

On signalait une baisse sensible sur les por­
celets.

Li s cochons de lait valaient ‘le 90 ù 110 fr. 
la pièce , les nourrains, de 140 à 2ÛU fr. la

Place Thévenin, la foire 
assez importante. Les clic 
latent de 3.500 à 5.000 fr. 
trait, de 4,200 à 5.360 fr. 
1.700 à ,2.600 " "'

CORBIGNY. 
fr. la livre ;

des chevaux élai 
eaux hongres va 
l’un> ; chevaux et 

l’un ; poulains, d<

BOURSE DE PARIS 
du 28 Février 1925

PLEURS Cours 
ds la veilla

Cours 
du jour VALEURS Cours 

daia yeülo
Cours 

du jour

| A 13 h. 50, cours d’ouverture des colons 
/• ."____i-L) ; cours des
cafés du Havre : l Oiùmuniqué des Halles ; pré- 

। visions météorologiques ; communiqué ; cours 
; d’ouverture des valeurs à la Bourse de Paris ;
vours d’ouverture des changes.

A 14 h. 15, fin de l’émission.
.4 16 li. 30, cours do la Bourse du commer­

ce de Paris blé. avoine, sucre' : clôture des j 
j changes et des valeurs ; cours des métaux. 1

A IG h. 45, cours de clôture dé cotons (Le I 
I Havre, Liverpool, Alexandrie) ; ouverture et i 
j derniers cours de New-York : communiqué de.j 
presse ; premiers résultats des courses ; ex-

I traits de la presse.
A 18 . heures, fin de l’émission.
A 20 h. 30. derniers résultats dés courses 

changes, clôture des cours des cotons de .New 
1 York ; eonununiquê de presse.

Nous ne donnerons 
gramme des concerts,

(lésêi-mais que le pro-1 
causeries et conférences. I

Programme 
mars :

1. Deuxième 
Aubade fleurie 
ikxl) : 4. I.evi 
■;Openstaiv> : :

Le comité d’honneur de ia Fraternité Franco- 
'Américaine a pour président le maréchal J-of­
fre : le conseil é’AdminisîratKïn est présidé par 1 

. M. Emile Ogier, ancien ministre, le comité des 
dames par Mme la marquise de Ganay ; dés dé­
léguées dans toute la .-'rance, sont en rapports- 
directs ave les orphelins. La seule énumération 
«tes actes de dévouement et des bienfaits des 
«unis américains de la Fraternité, est une belle, 
une longue et émouvante histoire. Combien de j 
ces amérioains ont traveisé l'Océan, venus cre : 
■tous les points de FAmérique, jusque des Iles ! 
Hawaï, pour faire la ton naissance personnelle! 
«le leurs petits amis français. Combien continuent 
è les entourer ce la plus tenwe sollicitaoe, 1 
veillant sur leur santé, leur éducation, leur 
ïaeilitant leur établissement dans la vie de tou­
tes les façons. De l’immense, mouvement, suscité 
è l’origine par les « b'alherless Childreir of 

> France », il resté au-joiicirh-ui de nombreuses 
-bourses ii-’enlrelien, <t'éûuc.ation, d’apprentis- 
»)go,, de soins médicaux, des milliers de liens 
d’affection profonde, des échanges réguliers ae 

. correspjiianee. entre beaucoup de nos bienfai­
teurs et leurs protégés.

Que pouvons nous faire nous français, pour 
' reconnaître tant de traits touci ante d’une si 
rare amitié ? La Fralernité. Franco-Aniéricaina 
souhaite vivement d'étendre les échangés de 
sympathie entre les deux- pays et de ne plus 
les hoirner ii des relations de 'parrainage. Nous 
voudrions œuiltiplier les contacts entre la jeu- 
fics.se, française et la jeunesse des Etats-Unis. 
Pas seulement les orphelins de guerre, 
tous les jeunes Français et Françaises, de 
A 18 ans, 'apprenant' l’anglais et désireux 
«servir leur pays en le «usant connaître 
l’étranger, et tous les jeunes Américains, de 
a 18 ans, apprenant le français et désireux 
témoigner leurs sympathies 'françaises.

mais 
lk 
d-J

12 
de

Un appel lancé aux Etal-Unis en décembre 
dernier, par le professeur Albert Méras, ne 
D’Université de Columbia-New-Yo-rk, a fait ar- 
fluer à la Fraternité, plus de 10.000 demandes 
de jeunes tilles et de jeunes gens des Etats- 
Unis, de 12 ù 18 ans, désireux d’entrer en cor­
respondance avec cto jeunes Français de même 
Age et de même sexe, il faut que ce toutes 
j>a.rts en France on réponde à ces demandes, 
qu’on montre aux Etats-Unis que l’amitié tradi­
tionnelle de notre -pays pour eux. n’est pas 
«seulement celle des protégés pour leurs bien- 
lai leurs, qu’elle plane bien au-dessus des diffi­
cultés de la politique et ues contingences de la 
vie Je chaque jour, que pour nous tous, elle 
(fait partie de ^héritage sacré de nos. ancêtres, 
et que nous , tous avons iï cœur d’enrichir en­
core ce glorieux trésor ce noire patrimoine. 
Nos jeunes gens et nos jeunes ®es trouveront 
accessoirement dans les échanges de corresjMn- 
dance que la Fraternité Franco-Américaine met 
h leur disposition, une excellente occasion, de 
faire des progrès en anglais, ce même que leurs 
correspondants américains v trouveront un non 
jnoyon d'améliorer leur connaissance du fran­
çais.

La Fraternité Franco-Américaine demande 
seulement aux jeunes Français et Françaises 
désireux ce répondre à son appel, que la pre­
mière lettre écrite à l’ami inconnu, soit mise 
dans une enveloppe blanche timbrée à 0 fr. 75, 
ne portant aucune adresse, mais portant en 
verso le nom, l’adresse et l’âge exacts de l’ex­
péditeur : cette première enveloppe blanche, 
sion calielée, sera incluse dans une seconde en­
veloppe, cachetée celle-ci, affranchie à O fr.25, 
'et adressée à la Fraternité Franco-Américaine, 
57, rue de Babylone, Paris (7’).

la quinzaine & toute

d'apprendre le plus 
de l'histoire des Etais-

La Fraternité Franco-Américaine se réserve 
île ne pas transmellre aux Etats-Unis, les let­
tres cnÿelle ne jugera pas convenables ou qui 
conliéufiroat une demande quelconque. Mais, 
tous les correspondants dont la lettre aura été 
transmise aux Etats-Unis, recevront par retour 
de courrier une carie ainsi conçue :

Voici- l’adresse de voire coiTespondant ;
Nous comptons que vous prenez rengagement 

vis-àrvfs de vous même t
1* De répondre dans 

lettre reçue d’Amérique.
2” De vous efforcer 

possible de la langue et 
Unis.

3“ De vous appliquer à écrire des lettres inté­
ressantes, renseignant voire correspondant sur 
votre vie, votre pays, du mieux que vous pour­
rez.

Que vous ferez tout ce qui dépendra de 
'vous pour qu’une, amitié ismcère se forme entre 
vous et voire corresponcant américain.

5’ Que vous écrirez à la Fraternité Franco- 
Américaine, une fois par an, de, préférence 
dans le dernier trimestre de 1 année, pour nous 
dire combien de lettres vous avez reçu d’Améri­
ques, combien vous en avez écrit-, si vous êtes 
satisfait do votre corresponcant ou si vous dé­
sirez en changei* et vos raisons pour cela.

Bon courage maintenant, et tous les souhaits 
de la ;

Fraternité Franco-Américaine. 
57, rue de Babylone, (7e)

ANNECY
SON CHOCOLAT

On se plaint que la vie est chère sans se de­
mander assez d’où cela provient.

Réfléchissez, Consommateurs, que la cause en 
est à. votre habitude d’acheter des produits de 
Maisons étrangères (Suisses et surtout hollan­
daises).

Songez qu’en France, dans les Maisons fran­
çaises, vous trouverez parfaitement ces mêmes 
produits, aussi bons si ce n’est meilleurs.

Le CHOCOLAT D'ANNECY vous donnera 
toute satisfaction sous tous les rapports pour 
tous ses produits en : Chocolats Fondants, 
Cacaos. Fantaisies, Bûches Savoyardes, “ 
bons fins.

Avec ;
Si qualité 

crème et
Sa qualité 

bistre et
Sa qualité 

or ;
Sa. qualité fine ANNECY, pliage blanc et bistre.

Réclamez-le, goùlez-te.
Représentant à Nevers : M. Bonabeau, 2, 

jlacÿ dp Glosée.

extra-surfine Ch, 
or ;
extra-supérieure 

or ;
surfine -ANNECY,

RUPIIY,

ANNECY,

Bon-

pliage

Pliage

pliage mauve et

fr. l’un.
— On cotait 

... .u. ■■■■■- -, œufs, 4.50 à 5 
fromages de vache frais. 1 
1.10 à 1.30 l’un ; gras, 1.25 ...... . ,...
lets, 20 à 30 fr. la pair!1, : eanurds. de 18 à 25 
fr. la paire : pigeons, (i à .8 fr. la paire : oies, 
7 fr. le kièo ; api ns domestiques, 10 à JS fr. 
l'un ; pommes de terre, 0.50 le kilo.

CUISERY. — On cotait : Beurre, 7.75 à 8 fr. 
la livre ; œufs, 5 fr. lu douzaine : pégeons, II. 

poiih-ls gras. 28 à 30 l'r'. la

Beurre, de 7 à 8 
fr. la douzaine ; 
fr. Fini ; durs, 

1.25 et .1.50 l’un : poii-

lto)tefclte
an)

l.ulli- : il. 
Menuet il g: 
Chansuii de 
14. Armeniii

M.um

à 12 fr 
pièce ; 
à 19 fr

DOMPIERRE-SUl 
marché, on ootait : 
mage mou. du pay., . . 
4 à. 1.5U la douzaine ; poulek 
i kilo : lapins, 3 fr. !,e J kilo 
30 fr. ia paire ; dieux pommé 
pièce ç, cJwiLx-raves, 0.35 ï 

EBREl'IL. — On cotait 
fr. la paire ; oies, 3 fr. I; 
fr. ta paire ; lapins, 3 fr 
7 fr. la livre' : œufs, 4 l'r 
mage, 2 fr. pièce ; carpes, 
clics, 5 francs,

HENRICIIEMONT. — Foire Contrariée par 
le mauvais temps. Vente active sur toutes les( 

" ' 's porcs. O ncotait : 105 che- 
de 1.800 il 3.500 francs ; I5O 

1.700 à 3.200 francs : 30 
150 â 2(8) fr. ; 125 porcs 

, de 90 à 125 francs 
la paire ; beurre, .13.

ta paire 
moyens, 

; lapins,
BESBRE. — 
beurre,. 8 fr. le. À kilo ; 11 o-

4.50 ;t 5.50 le 
canards. 25 à. 
0.35 à 0.50 la

: poulets, 25 à 4(1 
a livre : pigeons, S 
. la livre beurre, 
. la douzaine : Iro- 
3 fr. la livre ; tan-

espèces sauf 
vaux et junit-nls. 
bœufs et vaches 
porcs neu-rioins, 
laitons ’ '
45 fr. .
fromages, 0.60 ’la pièce ; œufs, 5.50 la 
zaine-,

LOUHANS. — On-cotait : beurre, 7.75 à 
la livre ; œufs, 4.75 à 5 fr. la douzaine 
geons, 10 à 1'1 fr. la paire ; poulets gras, 
35 fr. pièce ; moyens, 19 à 26 fr.; petits! 
18 fr.: grosses volailles, 15 à 30 l'r.: dinde 
h 55 fr.: oies, 5 l'r. la livre ; veaux de buuehc- 
ric, 3.10 à 3.50 la livre ; lupins, 15 à 30 Ir. 
pièce. '

de
de

clou- ‘

8 fr.

A 30.

H

CINÉMA DES FAMILLES
Clos Saint-Joseph

Dimanche l’r mars 1925, matinée à 16 h. 30.
PETIT HEROS D’ALSACE

(Très beau film patric.tKjue en 3 partieÿ 
LE TOUR DU MONDE SANS LE SOU 

(Film d’aventures extraordinaires, V épisodet
MALEG DANS LES AIRS

(Comique en 2 parties) 
Location dès maintenant au Clos.

Prix des places : 2 fr. ; 1 fr. 50 et L fr. 
----------------------------- -------------------------------—

L’ARGUS DE LA PRESSE « VOIT TOUT »

Ohalon, 2.7 février ( par télégramme de notre 
coiTespriinlant particulier). — Gomme tous les 
ans, la foire aux Sauvagines s’est tenue sur la 
place de 1’1 Iôtel-de-Ville.'Cette foire est le ren­
dez-vous d’innombrables acheteurs français et 
étrangers-. Quantités considérables de marchan­
dises avaient été amenées de fort loin.

Les renards, qui valaient l’année dernière de 
100 à 150 francs, étaient offerts de 50 à 70 fr, ; 
ceux de montagne, de 80 à 110 fr. au lieu de 
300 fr. ; les fouines 230 au iieu de 300 ; les 
martres, 350 au lieu de 500.

Toute la matinée, acheteurs et vendeurs se 
sont tenus dans l’expectative.
- Les prix semblent s’établir ainsi : renards 
plaine, 50 à 70 francs la peau : renards monta­
gne, 80 à 110 fr. • fouines, 230 à. 240 l'r. ; mar­
tre 325 à 350 fr. : putois, 50 à 60 fr. ; taupes, 
1 fr. a 1 fr. 25 • blaireaux. 2.5 a. 38 fr. ; loutre, 
160 à 200 fr. ; civettes de l’Ardèche, 15 à 20 ft'. t 
chèvre. 1.5 à 20 fr. ; pour la soie de porc,_ on 

'demande 30 francs le kilo ; écureuil. 0.75 à 
1 fr. pièce ; crins (.. ...... ,^1 ----------
crinière et queue. 15 fr. le kilo ; lapins, on de­
mandait de 32 à 35 fr. le kilo.

iS 1048 10
53 05

57 25
49 40
48 65
70 (0
70 10

220 ..
261 50

391 .■ 392 • • 
1010 .. 1027 .. 
1905 .. J«!6 ..
184 50 178 ..

AU COMPTANT
%...........
% ac.ért... 
% % wwt.
% 1915-1919 
% 1917.... 
% 1918....
% 1920....
% 1920....

A TERME
tir litjiiids..........
lato...................
Baknu.................
BïHâ-Kar ahUn... 
Banq. de France..
— ds FAIgérie. 
— lmp. Oltom. 
- Bat. Crfd. 
— Nat.Mexla.
- Pari*&P-B 1310 

— Priite.... 
— Transatl.. 
— Union-Paris

Bolée...................
Brakpan Binas Ltd 
Câbles télégraph. 
Camp Bird.........
Caoutchoucs....
Ceoutc.lndo-Clih» 
Cape Eomst .... 
Central Hining... 
Chargeura'réunis. 
Charlerad...........

; Chem. Oit (alil.). 
i taiinws;.....

City Deep............
Cotafe.............
Camp. Algérienne. 
Cempt Bat. fisc. 
ËSMGrflî..........
Uoroserj Sn Css. 
Crédit Comm. Fr.. 
Crédit lw. En- • 
Crédit ta.Franç. 
Crédit Ijoaaait. ■ 
Mdil SMbiL Fr.. 
Cross Bises.... 
Oîtroisa............
Co Bseissn!....

— sra(... 
Dis:. Par. d’EIeo- 
Eat. Int. Rucher. 
Êast B. Pr. Bin.. 
Electric. (C.aén.). 
Elecir. Gaz fcd.. 
Elactro-Bét. Biïfj 
îsl.............. ..
Eslralta.............

I Firans. Pétroles. 
Forjss Bord et Est 
Fwjas Jciimaat. 
Franco-Polonaise. 
FraiiKi-Wjoffiiw..

' Seésld Presrieiw

870
679
503

8'8 ..
6 6 ••
510 ..

1350 ..

275 ..
836 ..
490 ..
332 «0

158 ..
706 ..
16 50

1248 ..
403 ..
102 50
95 ..

595 ..
281 ..
315 ..

1005 ..
917 ..
169 ..
26 50

<185 ..

820 ..
497 ..
348 ••

'18
1 8 .. 
723 ..

15
1286 ..
40(1 .. 
107 53

(12 59 
586 .. 
2>0 .. 
317 .. 
998 .. 
918 ..

27

3 
3
3 
6
4
4 
5 
6

état 4% 1912-14. 
— 5% 1519...

Em Tr9sorl922 
— F£r. 1923 
— Sept. 1223 

Crfdit Hat 1919 
— 1920

— Bons 1921
HISFé?.-,922 

— «■. 1922 
—Janv.1923 
— Juin 1823 
-Jam.1924

477 ..
463 ..
322 ..
326 ..
410 ..
434 53
485 ..
377 ..
375 50
376 ..

80 ..
57 10
49 40
48 6»
70 30
70 05

220 ..
261 50
4&7 ..
477 2a

320 
326 
4M 
432 
484 
371
373 
370

75

(le cheval toutes nuances

Lit et dépouille par tour -A.000 journaux e> 
revues du monde entier. L’Argus édile : l’Argus 
<1: l’O[[iciel. contenant tous les votes des nom­
me; politiques ; recherche ; rudes et tous docu­
ments passés, présents, futurs. L'Argus se char 
ge de toutes les publicités et de la publication 
cens les journaux, de tous : licles et informa­
tions.■urique ês. 8% 

i'riqua éq. 3% 
Sciain Tolikiu... 
Conga Fr. 1909. 
Wo-Kta 1903.

— U13. 
thtasssr 1397 

-1863-1985 
1914 

- 5% 1913 
Tunis. 3% 1892 
He((ilh9'&-Hosell3 
Kiiise (Beconst)- 
fort 6% 1921. 
fillr f «tert 9% 
- Rîiiss 1921. 
— Sardun 6%. 
Mulhouse IS22... 
II?# à Le Thsisr. 
Caulirésis tara 
(stirrisnuu Bines 
Forgss tanw.1.. 
Eiwrs. Etat.12. E. 
Eglises ta. 6%. 
Bresse Kilüllwj.

— — Mi». 
Bail, Fireî-Lills.. 
hoaiüârvî M...
- ÎK3. 

M. SBf. Fraiç.
- 1922. 

Ibé. text. tfe.dfc. 
lr.fcst,Shas.

BfJ{iisl 1921. ■ 
tihaî. sinis. ù' t. 
Hiws Lsas!%. 
St-Cohaœ 1921 • ■ 
Usinas tin. 2C.. 
Flijéfis 3% 1802 
- 6% 1821 

lni..ehii»'I8894S 
- ISM

Tmismî;..

2-Jtà

234
270

fr. le kilo. 
----- ——■—-

BOURSE DU COMMERCE
SUCRES. — Courant, 210.50 : prochain, 

212 ; avril, 204.50 3 de mars, 215 : 3
d’avril, 217 : 3 de mai, 219.50. Cote officielle, 
203 à 210. Tendance soutenue.

BLES. — Coiffant, 136.50 : prochain 
138 75 ; mars-avril, 140.50 ; 4 de mars, 
1-42.25 ; mai-juin. 144.50. Tendance ferme:

SEIGLES. — Courant, 115 t proehajn, 
111 : mars-avril, 114 ; 4 de mars, 115 ; 
mat-juin. 116. Tendance calme;

FARINES. Courant, 16/ ; prochain. 
l'GL50 : mars-avril. 168 : 4 de mars, 168 : 
mai-imn, 172. Tendance calme.

AVOINES NOIRES. — Courant, 93.75 : 
proehaiii, 96.50 • mars-avril. 97.25 : 4 de 
mars. 1Ô0 ; mai-juin, 102.50- Tendance 
lourde.

4747 25
264 ..
342 ..
207 ..

2824
1240
1400
501

319 
206
327
328
331
316

1240 
1475
501.. .... 
253 50 258 
550..

1063 .. 
1135 ..
869 ..

81 25 
42 ..

1389 ..

’sss " 

615 ..
140 50 
301 ..
27b' ..

Ui :: 

2< 5 •. 
108 50 
71 50 

le 150 
193 ..

l'r | 

avec le concours

■urd'hui dimanche

radio-c 
Lenoir, 
suite de
L. Garnie-

•oncert
du. Perchoir :

l’eer Gy ni (Gricg) :

330 ..
319-..
339 50

25

339 50
342 .,

544 ..
1058 ..
1166 ..
860 ..

82 ..
53 75

1385 ..

MANUFACTURES FRANÇAISES 

D’AMEUBLEMENTS 

COLLEÏ-IHB
Vareanes-sur-Anier [Allier)

Sérénade iGou- 
.. Utile gift of Boses 

Entracte de la petite Bohème 
(I. Mik ITcmier 'air extrait de 

pciilier, chant, M. Le- 
jagnotc, violoncelle (Gla- 
vi(-ns-l(i Tiirine-Gauwin); 

A. Joyce) : 10. Gigue 
■u, piano Daquin) ; 12. 

Manou lAIassenet • 13. 
Mary Edward-Eigar) ;

1.5. l a. pianiste du dan- ; „■ ..... . - m । . .. . i,- BslûtreidsCouse..‘ r?;!io!1. ■ , tarant..........
,,' t :. ' p J'1’:' ,m 6uli«al.ailitef.
u!ii‘ tic ballet, vtolûii, L. HoFtoann...........

Tiie Min.-liing of your Hotrtiisset 
. Lamuur masqué, fan- Husncliaca..........

. Huiles Ce Pihnln 
1 ûaaersfonlsin... ■ 

concours johannwlsis'j Ltil.
i Kuala lump'.. - 

M.e<- Knhlroann (Etah.). 
LiiHulaattte..........

Lantai'o Sifrata.. 
Léna Mftetës .. 
fera...................
taras# fils Kqi. 

liéïin.................
Lorrains Diélrisii. 

Lyon...................
Salrata Rub. OHl.

— prêt, 
«staft.............

Messageries smf, 
tasjehiaiaFaris 
taean Eajts Bit. 
fiexise Hic. Bre.. 
Hit#....................
feitlertatà.... 

KiuiiénaBni-------
Heist Eîiiott... 

ItaaijiBçra........
Naphtc...... .
Havigat Afrique H. 

Hitrats..............
fer#...................

Bon!-Stit! Paris.. 
Hortli Caucasie!’. 
Onæibi's de Paris. 
Oriontai Cargef.. 
iirisaiiî...............
(leosii-Bacl!.... 
Padang...............
PatW-Bætma... 
Pékin Sjatlicatc.. 
Péra Cepper.... 
Penarraja...........
Pctrofiaa...........
Pétroles Promise. 
Pliospit. Canstant. 
Piisspli. fefsa... 
Phospli. Tuiiista 
Platine..............
Pr. (II. liai!. M. 
Raffin. œr. Say.. 
Raisins Corintha;.
— — Parié 

Ranillon tel» Est.. 
Haud bines.........

Ray Cotisai.........
Rente foncière... 

Flic Tinta.............
ferles Exlr. Or.. 
BsMitses Beep.. • 
Ruesiaii CH. Lté. • 
Busses. I" 2” s.
— or 1896 
— 6% or 1306 
— 41,91,1668 

Saiitof i (cl. fer) 
Site Plana.........

Seciâtri San. (ri.). 
Spassky Connèir.. 
Suc. Baff.i’ijjfte 
Suez....................
Tabacs (i’fcient.. 
Tabacs Ottomans.

'Mlle

lai-.
300

ÿti

( -liai

’().

o-euiiccrt avec le

hit un 
LllgO <ln 
e '' vieu

110110J çgiie 
prêtresses

33® 
3)3 
422

335
341

340
330

æ2 
340

336
333
325

Jeannette (V.
.. je faime iMalde- 
iMulderen), chaut ;

ISU, llùli

livii (Grenct- 
Radiolo : 5. 

1 et Dhlila

.-lit Chrysanthème (Maldcren 
i-tel'e, violoncelle (Popper,1 ; ! 
nés, fantaisie. (Gaime-Séiiiki-
18 heures, fin de l’émission
20 li. 15, radto-eorinnu.'iiquê

causerie par le docteur Frumustiii,
J.a cure du diabète ».
A 2(1 h. 45, radio-jazz par Mài’io-Cazes et 
'diestre du ' Château Caucasien-.

(haut : 8. 
Les Sallim-

A
A

■loture des cours 
eoramiœîii'ji'- de pi

Je concours'

Si'lll

sur

on

compositeur i
. dans ess œuvres : 2’ a) Immortel1 

.(Le Chevalier de Boisvii!) ac'ompàgtte par l’&u-1 
lieur ; b) Les Huguenots ..Meyerbeerl. M. toi- ; 
i mille Arnul, du Titeiïtre Lyrique. : 3“ a) L’éclat 
de rire (Auberj : b, Grand air de Florette (Pou-, 
jôl et Aliirtz, Mlle Suzanne d'Asloria, de l’Opéra: 
de Monte-Carlo : 4" Les chansons du Cabaret ■ 
du Chat Noir, interprétées chez Fursy et Mau-1 
ricet, par le poète chuiisounier,' Georges Che.p-1 
fer (du MouUn de la Chanson) et Lucy Vau- ! 
thrin, de l’Opéra-Comique, accompagnés par le 
compositeur Alberty ; 5“ a.) Le tango des bien- |

CHEVAUX. — M. PLANCHE, marchand de 
chevaux à Vichy, téléphone 462, débarquera 
pour la foire du 6 mars à Moulins, un impor­
tant convoi de juments percheronnes de culture 
et postière à deux fins de l'r choix, âgées de 
4 à 6 ans, toutes achetées par lui-même, sans au­
cun intermédiaire, dans les meilleurs centres .... .. u JU
d’élevage du Perche et de Bretagne, ce qui lui des 'ütoneî eFèlon,’Zaïnur.''dc^Beatli)'’'’: h' "il nArmpfr nd Ipû vannrp o rlnc nnv H/if.nnl Irvittr» ... 1 . .... ... , -permet de les vendre à des prix défiant toute est venu ma’ider 
concurrence possible. Toujours vente de 
fiance et à l’essai.

NOTA. •— Dans l’intérêt de Messieurs 
acheteurs, venir de préférence la veille à la suc­
cursale au Nouvel Hôtel, ancien hôtel Mousseî, 
place aux Foires. Il y aura des juments pleines 
et superbes ponettes, toutes attelées. Un pareil 
convoi se débarquera dans les écuries à Vichy, 
le 9 courant.

con-

VACHES BRETONNES. — Un bon lot de 
vaches bretonnes de 3 à 5 ans. avec, veau et 
prêtes au veau, est en vente chez M. QUELIN à 
Boua'bon-l’Arehanibault. Un certain nombre de 
Ces vaches seront également mises en vente le 
vendredi 6 mars, sur le champ de foire à Mou­
lins et la veille 5. partir de 2 heui’cs, restaurant 
Desfarges, place c.ux Foires.

MM, GY et SîORAND ont l’honneur d’infor­
mer leur clientèle, qu’ils feront la vente d’un 
wagon de vaches bretonnes et normandes, le 
lundi 2 mars, à Chantenay-Saint-Imbert (Niè­
vre). Maison de confiance.

NEVERS. — On cotait : beurre, le demi-kilo. 
8 fr. ; œufs, la douzaine, 5 fr. ; fromages de 
vache, la pièce, 1 fr. 20 ; pommes de terre, le 
kilo, 0.60 ; haricots, le litre, 2 fr.5O ; choux, la 
pièce, 0,50 ; oignons, le kilo. 0.75 ; carottes,. le 
kilo, 0.75 ; oies, la pièce, 20 Ir. ; poulets.' la 
pièce, 12 fr. : canards, la pièce 12 fr. ; dindes, 
la pièce., 30 fr. ; lapins, la? pièce, 12 fr. ; foin, 
500 kilos, 150 fr. : '" ’ - ■ - •■
orge, les 100 kilos.

canards, 
lapin . ., , ____ ___

: paille, les 500 kilos, 95 fr. ;
_ __ s, 112 culture, 114 Nevers ;
avoine, les 100 kilos, 88 fr. culture, 90 Nevers ;

100 kilos, 106 culture. 108 gare do-
kilos, 135 fr. culture, 137

128 
883 
279 
ISO 
173 
410

864
31

361
560
187

71 75 
162 .. 
186 ..

1(189

75

50

178 50

1&8 .. 
430
10 50 

330 ..

Î23 50 

73? •• 
8(1 ..
61 50 

217 .. 
267 ..
884 ..
SCO ..

7548

340
337

O

352 ..
337 50

923 *;

336 .
338 ,.
318 ..

COURS DES VINS

380 ..
281 ..
183 ..
177 50 
406 ..
100 50 
803 ..
30 75 

359 ..
557 ..
261 ..
216 ..
7.0..
179 50

j a (•>
23 . O

240 è’i
73 . ü

I 1865 <%..
I 1871 3%..

1871 3% « 
I (875 4%.. 
(1876 4%..

1892
1892 - 0. 
1804-96 2L 
1824-96 f.

1898 2%..
1398 2.% (|.1899 (Kétra) 

quais. 
(Métro) 
cinq.. 
2?:.. 
qûarb.

340
385

360
247

208 ..
183 ..
203 59

369 
217 
3St 
208 
]S1
210

50

85

815
164
46

162
43

■200

75

50

| STOCK VISIBLE : 30.000 meubles
i Entrée libre. — Prix marqués 

Ouverture permanente dimanches et 
fêtes compris).

1 Bons Défense et Rente française accep- 
lés en paiement à la valeur du jour.
Maison de confiance. — Produits garantis

Oatalogne Général
de ICO pages illustrées contenant literie,, 
sièges, meubles glaces tapis, etc etc. 

renvoyé franco contre 5 francs Remboursé
sur achat de 1Û0 francs ou si le catalogue 
non utilisé nous est retourné franco.

Los affaires ont été un peu plus actives cette 
semaine sur les marchés vinicok-s, en raison 
do la baisse des prix, mais ce n’est pas encore 
la reprise escomptée. Pour l’instant, la pro­
priété continue à offrir réguliére..ï(ent, mais 
trouve très difficilement contre partie, La pln- 

1 part, des marchés ont accusé une nouvelle et 
sensible baisse. On cote : à Béziers, vins rou­
ges, 45 à 60 fr. l’hectolitre : les vins rosés sont 
tenus 5.75 à 6 fr. le degré. A Narbonne, ré 
Colle 1924, 8 h 13 degrés, 45 à G5 fr X Mont­
pellier, les cours des vins rouges s'établissent 
de 45 à 65 fr. J’heetolilre. A Nîmes, nouveaux 
7 à 10 degrés, 43 à 55 fr. l’hectolitre t rosés, 

: 5.50 à 5.75 le -deeré. A Lézignan, on tenait : 
I Corhières 10 à 13 degrés, 56 à 72 fr.: Minervois 

9 à 13 degrés. 52 à 72 fr. l'hectolitre en 1 h 1.2 
| sh. par pourcentage volumétrique et avec ap- 
, ।>:-lialion d’origine « Corbières eu Minervois » 
! et pour enlèvements rapides. A Ferpigaian, vins 
|8 à 9 degrés. 45 à 48 Ir.; de 9 à 10 degrés, 
> 58 à 52 fr': 10 à 11 degrés, 52 ù 56 fr.; de 11 a 
! 12 degrés, 56 à 61 fr.; 12 à 13 degrés, 61 à 68 fr.
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^AJOURNEZ

PAS

VOS ACHATS
G 
cF li8M 
M.1SW 
a \1984 
u |1305 
J 1995 .
511910 (Bto) 

« 1910 (lesiiss. 
f 1S10 3%.. 
! 1910 quîrts.

1912 3%.. 
1919 5%..
1919 cinq.. 
192IF--M-P.

1 417,50 p. 
cisqu. t.

i 83, M p. 
I 1819 ..

m 1880 ..
«11891 ■■

200 25

200..
■13 50

291 ..
<0 50

171 50
86 ..

169 ..
5S ..

101 ..
2?0 ..
61 ..

382 ..

32 ..

299 ..
70 1.0 :

171 50 i
87 .. '

106 .. !
50 ..

166 ..
273 ..
‘0 50

380 .,

12 ..

Etude de M« GELLY, notaire 
à Saint-Pierre-le-Moûtier.

Etude de M’ BONNET, 
commissaire-priseur à Nevers.3C6
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A VENDRE A L’AMIABLE 
Sur la commune d’Azv-le-Vif, 

DOMAINE DE 56 HECTARES
S’adresser au notaire. 21.700

VENTE AUX ENCHERES 
par suite de lin de bail 

et' cessation d'exploitation.
\ Meulol, commune de MON* 

TIGN Y-Al : X-AMOGNES (Niè­
vre), près Nevers.

Le dimanche 8 mars 1925 à 
.midi.

BONS ANIMAUX 
appartenant à M. LASNE- 
CHAMILLARD : 13 vaches plei­
nes ou suitées (3 à 6 ans) ; 1 
taureau. 2 ans : 5 génisses et 
3 châtrons (2 ans) ; 5 génisses 
et 4 veaux (1 an) ; 3 juments 
de trait .'L 8 et 10 ans) ; 2 pou­
lains (1 an) ; 1 cheval de trait 
t hongre) ; 1 truie présumée 
pleine.

MATERIEL AGRICOLE
Chariots à bœufs et à che­

vaux, extirpateur. brabant dou­
ille, charrues, herse, rouleau, 
faucheuse, moissonneuse-lieuse, 
tarare, trieur, table, bancs, ba­
ratte, matériel de laiterie, etc. 
Harnais.

Au comptant dix centimes 
par franc en sus. 21.906.

A
41n éô 
425 .. 
189 50 
213 .. 
200 
219 ( 
12’. 05 
281 
83'J 
315 “ 
422 
198 (' 
206 JQ 
212 .

415 
•128 
ISO

Etude de M- PERRIN 
notaire à Nevers, 

20, rue du Rempart

VENDRE A I.'AMIABLE 
UNE MAISON

située à Nevers. rue Claude- 
Tillier, numéros 13 et 15, com­
posée d’un rez-de-chaussée sur 
cave et d’un premier étage aveo 
grenier, cour derrière avec 
construction au fond à usage 
de remise et écurie, et loge­
ment au-dessus.

Jouissance du 24 juin 1926.
S'adresseï’ pour tous rensei­

gnements â M° PERRIN, no­
taire. 22.053

Elude de M» VILLEPREUX, 
notaire a Jouet-sur-l’Aubois.

a/1899..........
sJ\1608..........
g 11912 ..........
0/1920 .........
° 1922 lia....

11922 usb lit.
I 18» ..........

1883 ..........
11885..........

gvsss..........
g '1S83 .........
5< (959..........
S 3% % T813 
? 1% 1913 ■ • 
“-/1917.........

f 1821 lii....
' 1921 lion Ils. 

Aciéries du Chili. 
Aciéries du Bord. 
Èniclre..............
fistsirienne Bines. 
Aîitometo.............
Juta-ki. Hcnoj. 
Btenzy.................
Bruay.................

(Millou-taœ.. 
CoBirren.- fourcl:.

125
285
332

A AFFERMER 
pour entrer en jouissance de 

suite
Dix hectares de très bon Pré 

dans le Val de la Loire.
S’adresser au notaire. 21.929’.

422
198
2(16
212

Quincl et Bien, Léon Dcbü- 
. ehy), Mlle Emiliemw Costa, de l'Olympia ; 
I 6“ a) Ji: n’sais pas A'anloe et Coedesi :‘ bl Dans 
'te bois fleuri (Lucien de Ftagny, Mlle Jane Du- 
. moine, du Théâtre Antoine ; 7" a) Mon lover 
court, (Georges Beer) ; bj Le'Merlan (Paul Bil- 

; liant; M. Drain, de la Comédie-Française : 8° 
’ La valse de Paris )E. Garcia Mansiîïa) ; Quel 
problème quand ou aime, l’auteur compositeur 

i E. Garcia Matisilla dans ses œuvres : 9° a) La 
| Chanson de Paname (Clyny et Lemàrchaud) : 
b) La chanson des Ombres" (J. Combes-Gtilxiru- 
che), le chanteur populaire Guivel, do l’Alharn- 
bra. ; 10" a.) Mon Paris (Gabriello et Albertvi ; 
b) Le Noël des pauvres (L. Bousquet, Isoïrdj, 
Ai. Henryet. du Concert européen : 11" a) Orai-

I son (René Dorie) : b) Ma poupée, chérie (Déodat taJanrS’.’.' 
ed S'-verau.1, Mlle Nadia Martel, soliste des TaMïnjila 1 
Grands Concerts ; 12° a) Regrets (II. 'Vieux'"" ‘ 
temps) : b) Znpalctulo (danse espagnole), Sa- 
lasate, M. Emile Mendels, violoniste virtuose, 
I" prix du Conservatoire : 13" a) Stella (V. 
Hugo ; b) Sonnet (Ronsard), Mme Marguerite 
Morono, de la Porte Saint-Martin : 14" al Chan­
son de la terre (A. Bruneau) : b) j’ai -pleuré en 

iiqc- ; impromptu (pour violon seul) 
! ... Murano : d) Allegro, violon

M. Cli. Murano. de l’Opéra : 
. gynte (Noël Gallon) : b) Infi-' 

(élite (Paul Paray), M. Gabriel Paulet, do l’Opê- 
\ul) ; bj Salui au drapeau de la France (Le 

1 (Chevalier de Boisvalj. Mlle Suzanne Pillot, des 
i Grands Concerts de Monte-Carlo, accompagnée 
I par l’auteur : 17” Bourrée fantasque (E. Clia- 
) brier), Mlle Suzie Vv'elty, pianiste virtuose, so­
liste des Concerts Lamoureux-. Pasdefoup : 18“ 

la) Prélude et allegro (Cléra-mbault Dandelol : b) 
I Solitude, (aceenigagné par Fauteur) P. Letbrev, 
Allie Gilberts Wuliems. -violoniste virtuose, so-

i liste de l’orchestre de Paris : 19" a) Aragoncsa ' 
,M. de l'.-Jla'- ; b) Pavane g. Fauré) : d) Guerni- 
c:a 1‘. \ idal' par 1 urelies! i-e Radio-Paris, sous

; la direction artistique de A'icler Charpentier. !

par l'auteur ,Ch. 
(Regnani Kreisicr),

seigle, ' les
micile ; blé, les 100
gare domicile ; farine, les Ï00 kilos, 174 fr.’ren­
due en boulangerie ■ son, les 100 kilos, 62 fr. 
moulin, 7.2 détail ; bœuf, le kilo, de 7 à 16 fr. : 
veau, le kilo, de II à. 15,50 : mouton, le kilo) 
cie 10 à 15,50 : viande frigorifiée ; bœuf, de 
4 à 13 Ir. mouton, de 7 à 10 francs.

PIERRE,CLOS — On cotait : Beurre, 7.50 à 
8 fr. ta livre ; œufs, 4.75 â 5 fr, la douzaine ; 
frùmages de chèvre, 5 fr. la douzaine : 
16, à 20 fr. la pièce; jioulets, 1.8 à 22 fr. 
ce ; lapins, 3 â 3.50 la livre ; carpes, 
pelils porcs, 100 à 130 fr. l’un.

TOURNES. — On cotait : beurre, 17 
le kil.; œufs, 4.25 à 4.50 la douzaine . o_„ 
poulets. 25 à 28 fr. l’un ; moyens, 20 à 22 fr.;. .....
petits. 16 à 18 fr.; poules, 15 à 25 fr.; pigeons, ■ roïqw 
10 à 12 fr. la paire ; canards, 12 ù 15 fr. d’un 
lapins, 16 à 22 fr.

poules 
la piè 
’ fr.4

17.50 
gros

ftflhüES CENTRflüES DE PARIS
VIANDES. — Cours moyen au kilo :
Bœuf. — Quart derrière, 1' qualité, 9 fr. ; 

ïdoyau, Ie qualité, 10,50 ; paleron, Ie qualité. 
6.00.

Mouton. — Entier, 1* qualité, 10.30 ; épaule, 
1' qualité, 9 fr. poitrine. Ie qualité, 5,80.

Veau. — Entier ou demi, 1' qualité! 10.50.
l-’orc. — Dcroi-porc, 1» qualité ~
VOLAILLES-. -- Canards 

9,50 à 12,50 ; oies, 7 à 9,50 
venances, 7 à 17.75.

POISSONS. — Le kilo : 
carpes, 2 à 8 ; (anches, 8.00 
brèmes, 3,50 à 5 : brochets, 8,50 'à 10 
14 ii 15 ; grenouilles, 2 à 11 ; perche 
truites, 16,50.

LEGUMES. — Pommes de terre, les 100 kilos: 
nouvelles d’Algéiie, 120 à 150 : chair jaune, 44 à 
50 ; chair blanche 52 à 64 ; Hollande, 70 à 85 : 
chair rouge, 50 à 60 :- chair rose, 80 à 1.00 fr.

BEURRES. — Le silo : Charente, Poitou 
17.50 â 19.60 : Touraine, 17 à 19.50 ; Norman­
die 12.50 à 18.50.

ŒUFS. — Le mille' : Brie. Bcauce, 420 à 465 ; 
Bourbonnais, Nivernais, 400 à 440 ; Touraine, 
410 à 500 : Auvergne, 390 il, 410. ■

FROMAGES.,— Gruyère, de 6 â 10,60 ; Cantal, 
4 à 8 francs.

7,40.
de ferme, le kilo, 
; poules toutes -pro-

morue salée, 3 à 5 
; anguilles, 9 à 15 ; 

gouj'ons.

ECOLE SUPERIEURE DES P. T. T.
A 11 heures, salle du manège 1 Iiij-ghe.ns, ra­

dio-diffusion de la grande audition - artistique 
donnée par la Boulonnaise et la. Société Chorale 
des enfants de Saint-Denis, sous la présidence 

! d’honneur du minisire de l'instruction publique. 
: Programme : t. Ouverture de Frilhielf (Tii. 
Dubois) par la fanfare Jhiutonnaise ; 2. Retour 
'l'Islande, chœur (Paul Viil.'il) par les enfants de 
Saint-Denis : 3. I.’àme du l‘(aip!e fantaisie hé- 

ej Paul Ro-ugnon : Poème svmphoni-
qtie (( A la frontière » (H. Maquet), par ];1. fan­
fare boulonnaise : 5. " ' ” '
musique par R. Peeh, 
Denis ; 6. Ouverture 
mila » (Gllnka), par la 
Entrée des libérateurs 
Sali, la fanfare : 8,,1___
(Carlïer), les'enfants de Saint-Denis ; 
tiva.l Berlioz, ouverture du Carnaval 
(Berlioz) ; 10. T.a Damnation de Faust .'Berlioz) 
menuet des Follets, Ballet des Sylphes : n. 
Ouverture de « Benveimlo Ceilini '» (Berlioz) ; 
.12, Lou Metjoun (Le Midi), cantate peur voix 
d’homme et orchestre (P. Vidal) par les enfants 
de Saints-Denis et la 
exécutants).

A £0 h. 30, causerie 
lure enfantine », par 
de la Société des Gens

A 20 h, 45, audition , _____  ____ _ __
« Chemineau ». pièce en 4 actes en vers do Jean 
Richèpin, de l’Académio Française, avec le con­
cours de Mlles Huguelle Delacroix. Lucienne 
Mignon, Jane Préva], MM. Fernand Rozet, de 
l’Odéon ; Rouis Seigner, de l’Odéon : Louis 
Charroun, Marcel Roma, Léon Sauzet,’ Louis 
Brézé et Elec. Barlhus. Présentation nouvelle 
arrangée par M. Eugène Jacob.

Sonnet d’Arvers. mis en 
par les enfants de Saint- 
de » Rnssianc ci Lud- 
ftinFare boulonnaise ; 7.

(niii.i-cho soicnélle) F.
11 soir au Castel, chœur

9. Fes- 
Romnin

Fanfare boulonnaise (200

« Avons-nous une liltéi'a- 
M. L. Lambry, membre 
de lettres.'
des principales scènes du

LE PARLEMENT ET L’OPINION

Les élections municipales ont lieu le. 3 mai. 
Déjà- les partis s’organisent, comment la situa­
tion électorale se présente-t-elle '!

Le Parlement et l'Opinion, dans son numéro 
de cette semaine, élucic la question et donne 
l avis d’une haute personnalité auministralivc.

On y trouve-.^ussi une revue documentée îles 
journaux de proV-ipce. des échos politiques spi­
rituels cl mordants',- et des renseignements par. 
lemenlaires inédits. '

TOUR EIFFEL
De 18 à 19 heures, radio-concert avec le con­

cours de Mlle Suzanne Duman, cantatrice: Mme 
Maligne Le Tessier, violoniste ; Mlle Made­
leine Cureau, pianiste ; MM. Lorenzo, baryton, 
Ct’èvecomr, violoncelliste, et Leplant, fldljiste.

Programme : Festival Audran « Un mot sur 
Audran », par M. André Délacour : Miss llel- 
yclt, quatuor par Mme Maligne Le Tessier, Mlle 
Cureau, MM, Grèvecœur et Leplant ; La Mas­
cotte, deux duos par Allie Duman et .M. 1.0- 
renzo : La Mascotte, fantaisie pour quatuor, 
Mme Maligne Le Tessier et Madeleine Curèau, 
MM. Crèvecœur et Leplant ; Air de Sallarelie 
de la Mascolle, par M. Loneuzo. : Le 
Mogûl, fantaisie pour quatuor ; Air de 
pée. Mlle S. Dumail : La Cigale et la 
fantaisie pur le quatuor.

A 18 11. 55, les dernières nouvelles.
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Etude de M' PEROT, notaire, 
à Moulins-Engilbert.

Etude de M» HENNEQUIN, no­
taire a Châtillon-sur-Loire.
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BULLETIN FINANCIER

■ Etude de Me PERRIN, notaire, 
à. Nevers, 20, rue du Rempart,

A VENDRE 
par adjudication amiable

En l'élude et par le ministère! 
de M' Perrin, notaire.

Le samedi 14 mars 1925. à 2 
heures du soir

FONDS DE COMMERCE
de marchand de vins en gros, 
exploité à Nevers, rue Saint. 
Genest, numéro 14, par la So­
ciété LEROUX et LUCAS, et 
comprenant le nom commercial, 
la clientèle, l’achalandage et le 
droit au bail.

Mise à prix : 50.000 francs 
Matériel à prendre en plus à 

dire d’experts
Marchandises à prendre éga­

lement en plus à prix de factu­
res.

Jouissances immédiate
S'adresser pour visiter : à 

MM. LEROUX et LUCAS, et 
pour tous renseignements, à M° 
PERRIN, notaire à Neve®.

21.815.

A VENDRE 
Aux enchères publiques 

Le dimanche 8 mars 1925, 
. heures du soir, â Moulins- 
Engilbert. en l’étude de M’ 
Pérot, notaire.

UNE PETITE PROPRIETE 
sise à la Maladrerie, commune . 
de Moulins-Engilbert, compre- f Jouissance 
nant, avec bâtiments d’habita. i bre 1926. 
lions et d’exploitation, à l’état 01 "
de neuf. 1 h. 50 de terre, et pré.

Appartenant à M. Jean Cha- 
mard. 

Jouissance de suite pour les 
bâtiments, et au 11 novembre 
1925, pour les autres 
H es.

Pour renseignements 
ter, s’adresser à M' 
notaire,

2
h

immeu-

et visi- 
PHROT

21.556

Etude de Me TRIBALAT, notaire 
à Saint-Révérien.

A A'ENDRE A L’AMIABLE 
DOMAINE de la COUR-DIEU 

sis communes de Saint-Firmin- 
sur-Loire et de Cenioy.

Comprenant :
Pavillon ; Bâtiments d'habi­

tation et d’exploitation, et en­
viron 13(1 hectares de ' 
prés et bois.

réelle le 1"

terre.

novem-
S’adresser 

gnements à 
notaire à 
(Loiret).

Et pour traiter à :
MM.BRUNSCHWIG Frères, à 

Paris, a" 15, rue Tlieodulc-Ri- 
1-tot. 21.928..

pour tous
M” HENNEQUIN.
Châtillon-sur-Loire

renset-

Elude de M' PARENT,, notaire- 
à Cosne (Nièvre).

Paris, 28 février. — Le marché est calme, 
occupé aux opérations de la liquidation. Celle- 
ci s'annonce facile, maigre le taux assez élevé : 
de rangent. Cependant les changes se tendent,: 
la Livre- dépassant le cours de 93. Les valeurs 
inleroationales suivent celte tendance et pro-’ 
gressent vivement. Le suez est particulière-: 
inenl ferme à 9725 apèl’s avoir débuté à 9525.1 
C’est le titre Je plus en vue et le plus sensible 
de. la hausse du change.

Sucreries d’Egypte également bien orientées 
à 136D après 1342. Le Rio reste très calme del 
3910 et 3920. sans changement appréciable. Lau- ' 
taro reste calme à 860 sans affaires.

Aux Mines, grande activité de Transvaal, de 
7 à 242 contre 215. clôture de la veille.

Etude de M" LAGRUE, 
notaire

à La Charité-sur-Loire

A VENDRE
par adjudication volontaire 

En blco ou par lots
Le dimanche 8 mars 1925.

? heures, à Guiehy( commuir 
de Nannay, chez" Mme BI­
DAULT, aubergiste.

UNE PETITE PROPRIETE
1 située à Guichy. comprenant :

.............. .    „„ Bâtiments d’habitation et 
237 à 242 contre 215. cïùluïë de la" veiite ’’ d’exploitation, cour et jardin.

Reprise de East Raixd à 54 contre 42 Do Terres, prés, vignes et bois, 
Becrs paraît arrêtée momentanément et reste d’une contenance totale, de 
........... . . ‘ ~ hectares 13 ares environ. 

On pourra traiter avant 
jour fixé poux- la vente. 

Pour tous renseignements 
traiter s’adresser à M" LAGRUE.

22.044

à

• irrégulière à 1060 et 1058.
Pétroles calmes et sans changement.

M. de Sawt-Phalle et Cie, 
45, rue de la Chaussée-d’Antin, Paris, 

15, rue Gambetta, Nevers, 
14 et 16, place Corte», à Moulins (Allier), 
11 bis, rue Mayet-Genetry, Bourges (Cher), 

•——---------------------♦------------------------------ -
Union Electrique du Hivernais

Société anonyme au. capital de 650.000 francs
Siège Social : rue du Prieuré, Decize

EMISSION DE 6.500 ACTIONS DE 100 FRANCS 
formant une augmentation de capital de 650.000 ■ 
francs, décidée par l’Assemblée générale ex- 1 
traordinaire du 28 novembre 1924.

Ces actions participeront aux résultats des 
exercices sociaux à partir du l"r janvier 1925,j 
et dans les mêmes conditions que les actions ■ 
anciennes.

PRIX D’EMISSION : 100 francs payables un ' 
quart à la souscription et les trois autres quarts i 
sur les appels qui en seront faits par le Conseil 
d’Administration.

Le droit de préférence à la souscription ayant | 
été exercé par les anciens actionnaires, il reste 
disponible 2.322 actions qui sont offertes au 
publie à titre réductible, la répartition devant SOULAT, 
en être faite proportionnellement aux demandes 
formulées à ce titre.

I.a souscription restera ouverte jusqu'au 5 
mars 1925 iiiGlusivement,

On souscrit sans [rais au stàÿe social de la 
Société, rue du Prieuré, q, Decize.

toeriioji au B. A. L. O. du 2 février 1925.

3

le

et

Etude de M’ SOULAT, notaire 
à Saint-Parize-le-Chilel (Nièvre)

A VENDRE A L’AMIABLE
BELLE PETITE PROPRIETE
Située près, du bourg de Lan- 

géron et à proximité de la gare 
de Saint-Pierre-le-Moûtier (Niè­
vre), comprenant :

Maison d’habitation ayant 3 
pièces, cour devant et derrière, 
jardin .pu.-i et cave ; grange, 
écurie, hangar pouvant seiAir 
de, garage, pré à la suite du 
jardin.

Le tout d’un seul tenant, en 
très bon état, contenant envi­
ron 1 hectare 28 ares.
' Jouissance au gré de l'ac­
quéreur.

Pour traiter, s’adresser iï M«
21.930.

FERME près Gien (Loiret), à. 
louer pour le Ie' novembre 
1925. Contenance .100 h. GO fr. 
par hectare. S’adresser a M' 
DEVISME, notaire à. Gien.

22.015

A VENDRE A L’AMIABI E
UNE ------------

il 
située

IMPORTANTE MAISON 
usage dos commerce 
à Cosne au centre de la- 

ville.
Libre de suite.

S’adresser au notaire. 21.93t..

Elude de M» A. VANNEREAU 
Huissier à Moulins-Engilbert

VENTE X'OLONTAIRE
Aux enchères publiques, par 

suite de cessation de culture.
I i.e dimanche 8 mars 1925, à 
, 1 heure du soir, à. la Croix de 
| Mougntot, commune de Ser- 

Le tout situé commune de, mages, nu domicile 
Saint-Révérien. 21.842 ’ seph GAUTI1E.

A VENDRE 
par adjudication 

dimanche 8 mars 1925,Le «_______  _ ------ -----
1-1 heures, a St-Révérien, 
l’étude et par le ministère 
M‘ Tribalat, notaire.

En bloc ou en détail :
1 Pré de la Motte, de 2 

50 ares.
2* La Foultière, pré de 52 3« -■- ■• • - -

, à 
en 
de

h.

a.
L’Erable, terre de 56 a.
Eet Champ Derrière, terre 

de 70 ares.
de AI. Jo-

De 1
1 1 liariat et sa 

charrette à 2 roues 
1 tombereau à bœufs ; 1 limo- 
sière ; 1 faucheuse marque 

' « Deering » ; 2 herses carrées 
1011 bois ; 1 herse en fer ; 1 
i herse américaine ; 1 charrue, 

jets” divers.
Au cempan.lt, 10 % en sus

21.971

Etude de M° LANIRAY, notaire 
à fdflgny-Cours.

A VENDRE 
l’amiable et au détail, 
immeubles ci-après dési­
sta. commune de Marzy..;

ï* Maison, au bourg, 3 pièces, : ?°,u0s,. courroies, outils et ob- 
foùr, grange, écuries à. vaches ! lpls d,vfi’’a 
et à porc- hangar, cour, jardin

à
Les 

gnés, 
jouissance de suite :

do 2 arcs, autre jardin de 2 
ares 50.

2’ 3 parcelles aux Genissiè- 
res, surface totale 62 ares.

3” Vigne aux
12 ares.

4‘ Vigne, les
areg. 25.

5° Terre, les 
ares 25.

6' Pré, dit Les Quelles, de 25 
ares.

7’ 2 terres aux Champs Ber­
nard, de 34 ares et de 17 are*.

8’ Une pâture : Les Maré­
chaux, de 4 ares 25.

9’ Terre. Les Montbois, 
4 ares 85.

10" TerreJ dite Les Prés,
56 ares.

Pour traiter, s’adresser 
notaire.

Génissières, de

Rolonges, de 4
Rolonges, de 4

de

de

au 
21.913.

caisse : 1 
_ à bœufs ;

République Française

BUREAU DES DOMAINES 
'JE NEVERS

VENTE AUX ENCHERES
Le samedi 7 mars 1925, à 14 

heures, à la mairie de Nevers,. 
salle des adjudications.

De :
Sons do blé, 600 quint.
Sons de seigle, 70 quint.
Remoulages, 150 quint,
Criblures 70 quint.
Gruaux, à 20 %, 23 quint, 

Au comptant, — 9 % en sus 
pour les frais.

Le Receveur des Domaines, 
POUVESLE. ■ 

22.125
Elude de M’ PEROT, notaire à Moulins-Engilbert (Nièvre). 

A VENDRE A L’AMIABLE, EN BLOC OU AU DETAIL

du Domaine de Mont de Limanton
Comprenant •

Bâtiment d'habitation et bùtimçnt d'exploitation, 
et deux ôuches et 12 hectares de très bons prés.

Epingles 5 % en sus du prix
Pour visiter, s’adresser à M. RENAUD, fermier 

saignements fe !
M» PEROT, notaire.
M. FLANAULT, à Pinev, Parigny-les-Vaux, tel.
.M. D'UBAULT, ù Saint-Ouen.
M. Louis GROS, ancien notaire, é Nevers, 10, boulevard Victor- 

Hugo, téléphone 210, — 22.1.5

cour, jardin

et pour ren-

1.

choux.de
fics.se
cempan.lt


DIMANCHE f* MAR.? ÏW 8

Elude de Aï8 BERTHET, notaire' 
à Saint-Aignan (Loir-et-Cher)

A VENDRE A L’AMIABLE 
en bloc ou par lots, au gré des 

amateurs.

Etude de M’ DUBOIS, .notaire & Saint-Benîn-d’Azy (Nièvre) Elude de M8 LAFORGE, notaire à Cercy-la-Tûur (Nièvre)

GRANDE PROPRIETE
faisant nartie do la Terre de 
Mesnes, ’ située commune de 
Mareuil (Loir cl Cher) et autres 
circohvoislnes,

Comprenant '■7 Fermes. 3 localures, vigno. 
Lie, prés, étang et bois, le tout 
d’une contenance d’environ 
l.ÔOO hectares.

Belle chasse à tout gibier.
Grande facilité de paiement.

5 % en sus des prix.
S’adresser pour tous rensek 

gnements à M' BERTHET, no­
taire à Saint-Aignan.

Et pour traiter à : ,
!• M. CIIATET, propriétaire 

à Montrichard, téléphone 23.
2’ M. TOUTAIN, propriétaire 

à Chabïis, téléphone n" 2.
3‘ MM BERNHEIM, Pere et 

Fils, 23. rue de l’Arcade, à Pa­
ris et 36 rue de la République 
à Orléans, téléphone 24-52, qui 
gs tiendront à la disposition des 
.acquéreurs sur rendez-vous et 
èn outre, tous les lundis à 
jiiontrichard.22.120.

Etude de M' SIROT 
notaire à Tannay

A AFFERMER 
pour entrer en jouissance le 
l3' mai 1925.

PETIT MOULINS 
très bien situé et achalandé, 
avec 8 hectares, moitié en ter­
res et moitié en prés de pre­
mière qualité.

S’adresser au notaire.
22.009

A VENDRE A L’AMIABLE

Bonne Locaterie
situé à Manges (commune d’Anlezy)

Comprenant : bâtiments d’habitation et d’exploitation et 6 
hectares dont moitié en prés de bonne qualité et l’autre moitié 
pouvant également être convertie en prés.

Facilités de paiement. — 5 % en sus des prix;
Pour tous renseignements, s’adresser au notaire, et pour 

visiter et traiter, à MM. BERNARD, LEVY et Fils, 24, rue de 
Courcelles, à Paris (tél. Inter-Elvsées 61), et à leurs bureaux, 43, 
rua La Fayette à Nevers (té!. 0-71) où ils seront tous Tes samedis 
fi la disposition des acqïiéreærs.  22.177,

Etude de M' PRIEURET, notaire à Saint-Saulge.

A VENDRE .A L’AMIABLE, PAR LOTS OU EN DETAIL 

le Bon hHine de Saint-Clair 
situé commune de Rony, à 7 km de Chalillon et de Saint-Saulge, 

Comprenant bâtiments d'habitation et d’exploitation, en très 
bon état. ...

Contenance totale : 116 hectares, dont moitié prés et pâtures. 
Les propositions d’échange seront examinées.

Très grandes facilités de paiement. 
11 sera perçu 5 % à titre d’épingles.

Pour tous renseignements, s'adresser àM8 PRIEURET, et pour 
traiter à MM. BERNARD-LEVY, 24, rue de Courcelles, Paris, 
téléph. Inter-Elysée 61. ou à leurs bureaux, 43, rue La Fayette, 
Nevers. téléph. 71. 22.176.

Etude de M8 BOUQUILLARD, notaire à Nevers

A VENDRE A L’AMIABLE 
En bloc ou détail

La telle Propriété de Champendu

A VENDRE A L’AMIABLE 
En bloc ou au détail

Domaine dès Grèves
sis commune de CRONAT-SUR-LOIRE (Saône-et-Loire) “d’une 
contenance de 45 hectares environ.

Jouissance : 11 novembre 1925 
GRANDES FACILITES DE PAIEMENTS

Il sera perçu en sus du prix 5 % à titre d’épingles 
Pour tous renseignements, visiter ét traiter s'adresser à : 
MM. BUISSON et GAUTHIER, 62, avenue de la Gare. Vichy 

(Téléph. 2-05) qui se rendront sur place à toutes demandes des 
amateurs. 20.578

Etudes de M8 CHOTIER notaire à Arnay-le-Duc 
et de M8 BILLON, notaire à Sully-le-Château

Étude de M" FERRRIER, 
v notaire à Montmarault.

A VENDRE A L’AMIABLE 
en bloc ou par lots 

/e dimanche 15 mars 1925, à 
partir de 2 heures du -soir.

Au Montet Hôtel Genin 
UNE PROPRIETE 

située à Blanchetière (commune 
de Saint-Sornin).
D’une contenance de 15 hectares 

environ.
'Entrée en jouissance, le 1.1 no­

vembre 1925.
11 sera perçu 5 % en sus des 

prix, ù titre d’épingles.
On peut traiter avant le jour 

-fixé pour la vente.
S’adresser pour tous rensei­

gnements et traiter à :
!• M. AUSSERRE, à Mpnt- 

'îucon. rue Baralhon, n“ 22.
2’ M" FERPdER, notaire à 

Montmarault rr>ATT«Et pour visiter h M. FRA1IS- 
-S1ER, propriétaire, ft. Blanchc- 
-iière commune de Saint-Sornin.- 00 119

Etudes de M8 GEOItROV, 
doeleur en droit, avoué à Nevers 

•ù avenue Gëorges-Clemenceau, 
'et de M8 JAUBERT, notaire 

à La Machina

située commune d’AzyJe-Vif (Nièvre) d’une contenance de 177 
hectares environ, comprenant : .
1’ Superbe CHALET composé, au rez-de-ctiausséc, de cuisine, 
office, lingerie, salle à manger, salon, hall véranda, vestibule 
petit salon, chambre de maître. Au Ie' étage, deux chambres de 
maître avec cabinet de toilette, deux autres chambres, cham­
bres de débarras et chambres de domestique.

Bonne cave sous l’immeuble ; vastes dépendances, garage, 
hangars, etc.,

Le châtet est situé dans une réserve de 10 hectares environ de 
prés et parc.

2’ Le domaine de Champendu
d’une contenance de 94 hectares environ, dont moitié en près 
de bonne qualité.

3’ La Locaterie des Loges
d’une contenance de 20 hectares dont moitié en prés,

4’ Différentes parcelles de bois
d’une contenance de 54 hectares environ avec bonne réserve.

Tous les bâtiments sont de bonne construction et en parfait 
état.

Au gré des amateurs, il peut être ajouté à cette propriété la 
uojuoo eun,p ‘uoua.mj ap jçjoj ance de 821 hectares, en tota­
lité ou en parties.

Il sera perçu 5 % en sus des prix 
Facilités de paiement

Pour tous renseignements, s’adresser à M. BOUQUILLARD, 
notaire à Nevers.

Pour visiter et traiter à M. CHASSAGNON à SAINT-PIERRE- 
LE-MOUTIER.

A MM..BERNARD LEVY et Fils 24. rue de Courcelles, à Paris 
(Téléph. ihter-Elysées 61) et à leurs bureaux 43, rue La Fayette 
téléph. 0,81, où. ils seront tous les samedis à la disposition clés 
acquéreurs. 20 703

A VENDRE A L’AMIABLE
r EN BLOC OU EN DETAIL
Le lundi 9 mars 1925, 'à 1 heure, à V1EVY au lieu habituel

Le teau loijiaine de Visignot
Communes de VIEVY, près ARNAY-LE-DUC 

a une contenance de 70 h. environ, comprenant Maison bour­
geoise deux maisons de ferme, 46 h. de prés et 24 de terres.

Il sera perçu en sus du prix 5 % à titre d'épingles
S adresser â MM. ZIVY, 12, rue de Serre, à Nancy. (Tél, 6-92). 

_______________ _____________________ 21.586 
Etude de M3 François PERROT, licencié en droit, notaire à 

Sancerre (Clier)
A VENDRE A L’AMIABLE

10 belle Villa
et dépendances et jardin attenant de 3.000 mètres carrés 

environ, entourés de murs.
JOUISSANCE DE SUITE 

„ MAISON confortable .et dépendances et jardin attenant-, 3.000 m2 environ.
JOUISSANCE, RAPPROCHEE

PLUSIEURS AUTRES MAISONS et dépendances, pouvant 
convenir pour habitation, et commerce.

La tout situé à 3 h. 1/2 de Paris, par express P.-L.-M, 
Pour tous renseignements, s’adresser à M« François PERROT, 

notaire à Sancerre (Cher), qui tient des notices à la disposition 
des amateurs._______  22.117.

l-J'.ides de M‘ François PERROT, notaire à Sancerre 
et de M» Jean VERGER, notaire à Montceau-les-Mines.

A VENDRE A L’AMIABLE

La propriété îles Rauclies
sise commune de Saint-Bouize (Cher)

Comprenant :
1 ’ LA FERME DES RAUCHES, d’une contenance de quarante- 

trois hcc tares environ.
2’ ET CENT SOIXANTE-DOUZE HECTARES DE BOIS TAIL­

LIS.
Le tout s’un seul tenant 

S’adresser :
Pour tous, renseignements ; soit à M8 PERROT, soit â M' 

VERGER.
Et pour visiter et traiter : à M3 François PERROT, notaire à 

Sancerre (Cher;. 22.116.
“ A VENDRE A L.’AMIABLE

A céder centre Allier. BON 
FONDS de LIBRAIRIE-PAPE­
TERIE, VERRERIE, CRIS­
TAUX. PORCELAINES ET 
FAÏENCES, exploite depuis 50 
ans. Bien situé.. Beau loge­
ment. Long bail.

S’adr. â M. ALLAMAGNY, à 
Sâint-Pourcatn-sûr-Sïoule (Al­
lier). * 22.075

/ . -
Ægents
______d’âifalres

Gct CAFE, 700.000 d’aff. 6 gar- 
(M'iis, long bail, loyer pavé par 
^-location. Prix 550.000 fr. il 
débat. 1/2 comptant. Affaire 
rare.

P1TAULT, 32, avenue Gare, 
Bourges. gg.m.

Cabinet
de M. Octave FOURNIER 

30, rue du Cloître-St-Cyr, à
Nevers.

(I.98 année
A VENDRE

à Nevers. dans la périphérie
UNE MAISON NEÛVE

Comprenant : 4 pièces au rez- 
de-chaussée, couloir traversant 
la maison ; deux pièces au Ie' 
étage ; greniers, caves, jardin.

On peut avoir l'eau de la ville 
et le gaz..

Contenance totale -430 m. 
Libre à volonté

Pour tous renseignements 
S’adresser à M. FOURNIER.

22.173. tü.gasrjzsja.,,,. ,.....

Vente âe Fonds 
de (JoiMwee

A CEDER
MAISON DE COMMERCE, 

d’Epicerie, Mercerie, Bonnete­
rie, Houennérie, Chapellerie, 
Chaussures.
Maison ayant 50 ans d’existence

S’adresser à M. BOMPY à 
Gannay-sur-Lôire (Allier).
_ ___________________ 22.112,

CAFE-RESTAURANT’, CHAM­
BRES MEUBLEES, ville d’eau, 
très bonnes affaires, à céder d& 
suite pour changement de com­
merce, (conviendrait à un cui­
sinier de préférences). Facilites.

Les renseignements seront 
donnés sur place. Agences 
s’abstenir,

Bureau du journal, 22.144.
CAFE-RESTAURÂNTÎ Sülé 

plein centre grande ville indus­
trielle du centre, seul sur 
grande place très commerçan­
te, superbe salle de café, 2 sal. 
les restaurant grandes dépen­
dances, long bail, loyer mini­
me, à vendre pour cause mala­
die, affaire unique. Prix à dé­
battre.

Bureau du journal. 21.671

Persemei
On demanda

AJUSTEURS. FORGERONS 
et CHAUDRONNIERS.

S’adresser Usine PECARD, à 
Nevers, 22.179.

BOULANGER, marié, pour gé­
rance société boulangerie à 
Ainay-le-Châleau (Allier). -Pétrin 
mécanique.

S’adresser au président M.
VALENTIN. 22.103.

Ôn offre
VEUF sans enfants., connais­

sant. culture et exploitation de 
bois, recherche place garde ré­
gisseur dans le centre, pour le 
1" mai.

, Bureau -du journal. 20.506 
GENS DE MAISON

On demanda

COMMIS D’ARCHITECTE, 
bon desinateur, libéré du ser­
vice militaire, pour métrage et 
surveillance travaux, place sta­
ble.

M. PUZENAT. usines Saint- 
Denis, Bourbon-Lancy (S.-ct-L.). 
____________  " ' 21.871.

REPRESENTANTS. —LE 
CHATEAU DE LA LORIE, 
grands vins mousseux et d’An­
jou accepte représentants ac­
tifs et très sérieux bien intro­
duits dans la clientèle et les 
détaillants, pour ses produits 
de choix. Actuellement- quel­
ques places vacantes dans la 
Nièvre et la région. Très sé­
rieuses références, exigées.

Ecr. Directeur vins mous­
seux. château de la Lorie, par 
Segré (M.-et-L.). 22.005

BONNE SERIEUSE, pour tra­
vaux de ménagé. Bons appoin­
tements. Vacances.

S’adresser <i M. le Principal 
du Collège, Chatilion-sur-Seine. 
(Côte-d’Or), 22.159.

JARDINIER, à toutes mains, 
pour environs de Nevers.

Bureau du journal. 22.129.

BONNE A TOUT FAIRE.
S'adressir u M. MAINGUET, 

G, place Guy-Coquille, Nevers.
22.09S.

MENAGE locataire, de suite, 
l’homme charretier et à toutes 
mains, la femme susceptible 
d’çlre occupée à la maison.

S'adresser à M. Auguste 
BESSON, à Nieux, par Magny- 
Cours (Nièvre). 22.106.

MENAGE valet cuisinière, 
pour campagne, toute l’année, 
Nièvre. Confins Saône-et-Loire.

Bureau du journal. 22.107.

 Hivers J
ACCEPTERAIS, pour Nevers' 

et environs, REPRESENTATION" 
vins, alimentation et toute» 
marchandises. , m

Fais achat à la coriiniissiort/’ 
produits de la contrée.

Bureau du journal. 2MGÏ,-
M. C. PUZENAT, usines SU f 

Denis, à BOURBON-LANCY, 
demande de suite de BONS OU­
VRIERS SERRURIERS, AJUS­
TEURS, OUTILLEUR" Edite 
lu se présenter aveu références» 
_________ ;___________ 22.026

On demande à acheter occa< 
sion MATERIEL AVICOLE, sacs, 
auges, voiture bestiaux, char* 
ret-te normande, crics, palans, 
banc de scie, tonneau à eau, 
demi-muids usagés, -grande» 
cuves, poteaux acacias^ échel­
les. brouettes. Faire offres âvea 
prix.

Bureau du journal. 21.884

Four comptabilité et, le cas 
échéant, direction petite usine» 
on edmande HOMME TRES SE. 
RIEUX et de toute confiance, 
astif, connaissant si possible 
un peu forge et ajustage, apt* 
aux travaux manuels.

Place stable, situation d’avs* 
nir. Logement, jardin.

Bureau du journal. 21.924,

VENTE SUR LICITATION 
-en l’élude et par le ministère 
de M’ Jaubert, notaire à La 
Machine.

Le dimanche 15 mars 192», 
& 14 heures, au plus offrant et 

-dernier enchérisseur, en un lot, 
-d’une

MAISON D’HABITATION 
avec buanderie, cour, jardin ai­
sances et dépendances, .située à 
La Machine, lieudil « La Cha­
pelle », et indivise entre les 
consorts. Desvoyè.

Mise à prix 6.000 francs-
Frais de poursuite en dimi­

nution du prix.
S’adresser pour tous rensei- 

.gneménlT à :!• M» J AUBERT, notaire.
-La Machine, rédacteur et dépo­
sitaire du cahier des- charges :

2’ & M8 GEOFFROY, avoué ù 
Nevers, poursuivant. la y®11*®;

'Etudes de M8 DUCLEROIR, 
notaire au Creusot, cl M8

GILLOT, avoué à Autun.

VENTE
DE BIENS DE FAILLITE 

le dimanche 8 mars 1925, à 
-»i ii. 30 du malin, en rt-lude 
île M' Ducleroir, notaire au 
’Creusot.

D’UNE PROPRIETE 
située au Creusot. angle de la 
-rue Marceau et de Ta rue Mas- 
-s'émi, d'une contenance de 872 
mètres carrés.-:.

Mise ii prix : 25.000 francs.
S'adresser à M° DUCLEROIR.

•notaire au Creusot ; à M8 
•GILLOT, avoué à Autun : à M’ 
MOBÏZOT,. agréé à Autun ; 

-■syndic de la faillite de l’« Union 
-des Consomma leurs dé Saône- 
•ét-Lpire. . 22.1.66.

Elude (le M8 BËLLOCQ 
notaire à Lôrincs (Nièvre) -

VENTE MOBILIERE
Le dimanche 15 mars 1925, à 

14 heures à Ldrmes, dans 
•line maison sise rue Porte- , 
’Fouron (au coin de la placé de 
l’Hôtel-dc-Ville). Cette vente 
-comprendra notamment :

I. — Cuisinière,' sommier, 
lits acajou, autres lits,- fauteuils, 
labié ronde acajou massif à 
trois rallonges, canapé, table 
tle nuit, armoire, tables, ser­
vice de table (74 pièces) en 
faïence, verrerie et quantité 
d’autres objets.

II — Un camion automobile 
SAÙRER 3 T. 1/2, 17 CV., â 
gaz pauvre et à essence, dé­
multiplié en tracteur et sus 
ceptiblc de remorquer 8. T. 
Une plate-forme remorque a 2 
roues pouvant transporter 8 T. 
Un treuil. Le tout équipe pour 
transport de bois en grume. 
Une remorque à 2 roues, crics, 
chaînes, cables en acier, 2. cha- 

, rlots, à bœufs,en très bon état, 
' une. charrette a bœufs, un tom­

bereau à cheval en très bon 
état. _

Une voiturette CLEMENT- 
BAYARD 2 places. 7 CV., 4 
cyÇ. Ùnè carrosserie limousi­
ne 6 places, forge, portative, 
enclume et quantité d autres 
objets.

On pourra .visiter la veille, 
de 14 h. à 16 heures.

Au comptant et frais en sus. 
... 22.004

Elude de M’ BOUQUILLARD 
notaire à Nevers. . - -
A AFFERMER

PAR ADJUDICATION.
à Nevers, dans les-bureaux des 
hospices,' le samedi 4 avril 
1925, à 14 heures,

LE DOMAINE
DE MARCE-D’EN HAUT 

Commune .de Mai’zy
Oo nlenant - 34 hectares 76 

ares.
Durée du bail : fi. .9 ou 12 ans.

Entrée : 1.1 novembre- 1925 .
S'adresser pour visiter, au 

garde BONDOUX, à La' Sang-, 
'“•sua, près le Grand Dû-ip-aine.

Et pour tous renseignèments, 
soit a M. THIERY, fi.irécteur- 
c'-conome des hospices, soit à 
M' BOÜQUILLALD, nornire, 
dépositaire, du cah-iei;.. des djar- 
«es, —22.UI-1);

A VENDRE A L’AMIABLE 
EN BLOC OU PAR LOTS 

Le dimanche 15 mars 1925 à DRUY-.PARIGNY 

BELLE PROPRIÉTÉ
Située au Bburg de DRUYrPARIGNY (12 kiïom. de -Decize et 

à 4 kilom. de Béârd,
Comprenant ;

1° Maison Bourgeoise avec parc et dépendances de 4 hectares 
(libre de location). Belle situation. Château ancien.

2" Réserve de 27 hectares avec :
BATIMENTS D’HABITATION ET D’EXPLOITATION 

(cri-métayage, grande partie en prés. Réputés) . ...
3’ Bois Taillis do <40 hectares (partie sous futaie),
•P Le domaine de Champbdut (fin lie bail : 11 novembre 1Ô27), 

de 90-heptarés: exploité par M. DUPILOT.
On peut; traiter dès maintenant.

Il sera perçu 5 % d’étrennes en sus des- prix
Lés actes seront reçus par. les notaires des acquéreurs assis­

tés de M8 DEMONMEROT, notaire à Autun, comme notaire en 
second.

S’adresser pour visiter. ; â M. Auguste CIIATIN, au château 
de Druy-Parlgny,. par Beard.

Pour tous -renseignements et pour traiter :
A M. Léon PERRIN, Le Payiïlon, à Corbigny (Téléph. 341.
A M. Edmond BAÜD, rue Bernard-Renault, à Autun (Tél.: 172).
A M. Charles BELORGEY à Pouilly-en-Auxois (Téléph. 7).
Ou à MM. BRISAG Frères, 18 et 20 boulevard de Brosses & 

Dijon (Téléph.. 9-95), •gq .429
LA CHARITE-SUR-LOIRE

LOTISSEMENT 
du Champ du Seigneur 

Lotissement établi conformément à la loi du 19 juillet 1921 
Un très beau boulevard de 12 ni. de large donne, à ces ter­

rains un accès parfait.
..Eau, Gaz, Electricité, Tout à l’égout. Exposition admirable sur 
la vallée de la Loire et les collines du Sancerrois.

LOTS AU GRE DES ACQUEREURS
Pour tous renseignements, s’adresser ;
A M. NIDERREITHER, architecte, rue des Ecoles, à La .Charité'
A M. PASTERIS, négociant en immeuble, 16, boulevard de la 

République, îi Nevers ,
Et à MM. LONDONCHUTZ et Fils, négociants en immeubles, 

5, rue Greffuhle, à Paris, et 85, rue Emile-Zola à Trêves.
_ ________________ -_________ 21.942, 

Elude de M’ BAYLE, notaire à Nevers

Me Piaille (’Emtaelie
sise à côté de la gare de Saincaize (Nièvre) 

en- bordure de l’Allier 
Contenance : ;30 hectares -environ 

Jouissance immédiate
GRANDES FACILITES. DE PAIEMENTS 

h' sera perçu en sus du prix 5 % à titre d’épingles 
Pour tous renseignements et tpaiter s’adresser à : 

M. Emiïe CHASSAGNON, à Azy-le-Vif '(Nièvre), tél. 3. 
Ou à MM. BUISSON et GAUTHIER, 62, avenue de la Gare, 

Vichy. Tél. 2-05.
Qui seront tous les samedis au Grand Café, à. Nevers. 21.576 

Etude de M’ Henri CHARRIER, avocat-avoué à Cosne, ~ 
42, rue de Paris.

VENTE SUR SUBROGATION DE SAISIE-IMMOBILIERE 
à la barre du Tribunal Civil de Cosne, le lundi 16 mars 1925 

à une heure du soir.

D’une Propriété
sise â la Maltra.ee, commune de Cliasnàÿ

Clôturée de grillage, contenant 2 hectares *88- ares 
Comprenant : Maison d’habitation, Remise, ■ Ecurie, - Ilân-gar,- 

Ja-rdin et Bois,
Mise à prix ......... ..................................... 15.000 francs ..

Frais pour parvenir à la vente payables en dirainu.Ûoh
S’adresser pour renseignements : ' à Cosne, à M’ Henri 

CHARRIER, avoué poursuivant-la vente et an greffe-du-Tribunal 
Civil où. est dépose le cahier des charges. 22.041.

Etude de M8 GALLICHER-LAVANNE, notaire a Nevers

A VENDRE A L’AMIABLE 
En bloc ou au détail

UN BOïS
de 128 hectares

situé à Sancergues (Clier), à 1 500 mètres de Ta gare 
Taillis sous : futaie, aménagés en coupes réglées. — Réserves 

importantes.' —’ Essence : chêne
On traite dés maintenant. — Facilités de paiement

Pour tous renseignements -et traiter, s’adresser :
Chez Isidore BERNARD et Gie-, villa « Les Lianes .», boulevard 

dn Sichôn, à Vichv (tél. 3-S6) et 12, rue de l’îsly, à Paris (tél. 
Cent. 4.1-.9D.  22.077.

A VENDRE A L’AMIABLE

Un IMoulixi
à SOTcIlométi-es de-Bourges, et 3 kilomètres de gare P, O. 

CûhiWrciiant
1’ PRINCIPAL CORPS DE BATIMENT, rez-de-chaussée, et !•’ 

étage-, avw appareils ét 'transmissions.
2’ BATIMENTS EN APPENTIS, écurie, remise, hangar.
3’ AUTRE BATIMENT, sur le côte, composé d’un réz-de-chaus- 

sée et 1" étage, servant de maison d’habitation de meunier.
4’ lit HECTARES 79 ARES dé terres, prés et bois.
5’ JARDIN de. 3 ûres 50 centiares,.

Prix,-: 7<>.000: francs. — 5 % en sus. R. 3.951.
S’adresser, pour visiter et traiter, à M. GROUSSOT, 7, rue 

Littré, à Bourges, ou â M. .BERTHELOT, son représentant, qui 
se tiendra à la' disposition des acquéreurs sur rendez-vous.

22.076.

Cabinet GROUSSOT
Ancien principal clerc de notâtes 

Administration Centrale
Rue Littré, 7, Bourges, Téléphoné n* 9

Fondée en 1893 32’ année
FONDS DE COMMERCE A CEDER

TABAC-COMPTOIR rue passante, offres justifiées, loyer avan­
tageux. Prix demandé ; 45.000 fr. Beau logemetii, entièrement 
réparé. << 6.113

BOÏS, CHARBONS. CAMIONNAGES, ville du ...Centre, long 
baiï. petit loyer, matériel important. Affaires jü'stiflées, . Prix 
dêmaficty..: Sû.ôOO fr. facilités de paiement. = 6.373

GARAGE AUTOS ET CYCLES, ventes et réparations, sur 
rotite .nationale, bon -chef-lieu de canton, prix y,compris mar- 
chandïs.es et. riné toiture Citroën ; 62.000 fr. môftlé comptant. 
-Réelle occasion.' 6.368

TRES BONNE BOUCHERIE, ville du Centre, bail 15 ans. 
Loyer 5,000 fr., sous-focation 3.000 fr., alïair.es annuelles 
35(J-.000'fi'., sans fournitures, installation moderne. Prix ; 60.000 
fr. mojtïé comptant: 6.099

CAFÉ prés lès E. M., 3 salles, beau, logement; bail 9 ans. 
Loyer 850 fr. Affaires justifiées. Prix demandé 42.000 U 

6.359
BOULANGERIE avec CAFE-BILLARD, dans commune du 

Cher; très/beau logement, .bah' 15 ans. Loyer l®0 fr., pétrin 
mécanique. : 300 sacs de son par moi-s, peu de 'portage. Prix 
avantageux.' Grandes facilités de paiement. 6.426

BON PORTEFEUILLE (Branche alimentation), dans préfec­
ture du Centre. Produit justifié. Prix avantageux. Recommandé. 

6.431
TRES BONNE EPICERIE-COMPTOIR-BUVETTE dans quar­

tier populeux' angle de rues. Bail 12 ans. Loyer intéressant. 
Offres justifiées. Prix : 40.000 fr., facilités de paiement. 6.437

ENTREPRISE DE TRAVAUX PUBLICS dans vilïe du Centre, 
gros chiite d’affaires, matériel important. Bail à volonté. Prix : 
35.000 f-r. avec 15.000 fr. comptant. OCCASION. 6.435

CHAPELLERIE, Modes, rubans, dans rue passagère. Beau 
logement avec grand atelier pour ouvrières. Loyer 700 (fr. 
Prix 14.000 fr,. conviendrait ra. une ou deux dames. PRESSE.

6.439
SALON DE COIFFURE (hommes et dames), dans chef-lieu de 

canton. Belle installation. Bail 8 ans. Loyer 400 fr. Prix : 
16.000 fr. Faculté d’adjoindre un établissement de bains exis­
tant Prix : 10.000 fr. avec très grandes facilités de paiement.

6.422
BON COMPTOÏR-RESTAURANT et chambres meublées, dans 

quartier commerçant. Bail 17 ans, loyer complètement couvert 
par sous-tecation. Affaires justifiées. Prix ; 32.000 fr. Avanta­
geux. 6.336

On demande ASSOCIE pouvant s’occuper de la correspon­
dance de la comptabilité et de la représentation commerciale 
dans st-âblissement industriel réputé, vieille maison. Apport ; 
de 80 li 100.000 fr. Situation de 25 à 30.000 fr. par an.

EMPLOYE INTERESSE avec apport de 30.000 fr. est demandé 
dans affaire d’électricité (demi-gros, détail), situation 10 à 
12.000’fr. , 6-435CAFE-BAL dans localité près grande vihe, tenu depuis 20 
ans On se retire après fortune. Bail à volonté. Prix avantageux. 
Toutes facilités de paiement. , 6.350

Et quantité ' d’autres fonds de toute nature, commerce pour 
dames', associations, industrie, etc...

Pour tous renseignements s’adresser au CABINET GROUSSOT, 
7, rue Littré. Bourges.

2427 EPiCERIE-MERCERIE- 
PRIMEURS-MAREE, bien . si­
tuée. gde vie indust. Bail 6 
ans 1/2, loyer 500 fr, Aff. 85.000 
fr. dont. ■ 40^000 en bout. Bou­
tique cuis., 2 ch., cour, dép. 
Prix-’â- déb. 24.000 fr. (On trai­
terait -à 14.000 fr. ' sans l’auto).

Fontainebleau.

Domine des Rondes
situé commune de CHEVENON-JA.UGENAY (Nièvre) à 7 km. de 

Nevers d’une contenance de 182 hectares environ, dont la plus 
grande partie en EXCELLENTES PRAIRIES.

GRANDES FACILITES DE PAIEMENTS
11 sera perçu en sus -du prix 5 % à titre d’épingles 

Pour tous renseignement et traiter s’adresser : ' 
à M Emile CHASSAGNON à Azy-le-Vif (Nièvre) Téléph. 3 ou 
à MM. BUISSON et GAUTHIER, 62, avenue de la Gare, Vichy 
(Téléph. 2-05) qui se rendront sur place- à toutes les demandes 
des amateurs éFsgront tous Igs samedis-au Grand-Café à Nevers. 
« - 20.517

FRANCHON.
24?6 A' céder suite décès, 

CREMERIE-FRUITEjRIE, bien 
située centre ville -comm. Bail 
7. ans'-1/2’ (réneûv.-),.- loyer 500 
fr. plus que' couv. par ss locat. 
Aff. 65.00Û fr. à 18 % Bout.! 
cuis., 2 eh., - ch. meubl. Prix 
à déb. On truite avec 20.000 fr. 

® FRANCHOhl Fontainebleau.
2398. GRAÏNETERIE-PAILLE- 

FOURRAGÈS, tenu 46 ans, bon 
cant. gr. lié. P.-L.-M. Bail à 
vol., lov. 2.000 fr. Bout., s. à 
m.. "ciiisi; 3 ch., 2 ch., U grai­
nes, cour, mag. avec quai, dép. 
gr. jarù.. bon matériel. Prix-à 
déb. 1.5.000 fr.

FR.\_NCT1ÛN< Fontainebleau»

ENTREPRISE GENERALE de 
TRANSPORTS AUTOMOBILES, 
dans ville commerçante du Cen­
tre 6 mois de travail garanti 
à l’avance. Bail à la volonté 
de l’acquéreur, emplacement 
magnifique pour faire garage.

Bureau du journal. 22:083.

Ventes 
de propriétés

LOCATÜRE 6 hectares envi­
ron, située au Colombier, com­
mune de Cuffy.

S’adr. à M. GENIN, â Gi- 
moullle, par Nevers. - 21.952

PETITE PROPRIÉTÉ aux enî 
virons de Nevers, de 25 boissè- 
lées environ, de’ très bonna 
terre, convient très bien pour 
jardinage, eau à volonté, éonps 
de bâtiment composé de .deux 
logements, dépendances, gran­
ge, écurie.

Bureau du journal. 22.150.

d® propriétés
Suis acheteur région boisée, 

proche gare ou canàl, petite 
mais c.oçuelte HABITATION 
moderne avec si possible, grands 
locaux pour faire gatege, re­
mise, ateliers, ou terrains sus- 
cep tildes de pouvoir en côns- 
truire.

Faire offres avec détails com­
plets et tout dernier, prix à M. 
PRIN, à Couloutre, par Donzy 
(Nièvre). 21.966

laotiens
on OHrs

A PRENDRE EN METAYAGE 
au 11 novembre 1925

LE DOMAINE de BEAUMONT 
commune de Saint-Pierre-ïe- 
Moûticr, très bon domaine, d’é­
levage de 68 hectares, dont 43 
en prés.

S’adresser à M. François 
RATHEAÜ, â Beaumont et â 
M. MÎLLIET, notaire. 21.326.

PROPRIETE, située à Che- 
vannes, commune do Billy-Ché- 
vannes, de; 19 hectares envirc/i, 
dont 3/4 en prés et pâtures; 
entrée en jouissance pour le 
1" mai 1925.

S’adresser à. M. PROVOST, à 
Chevannes, par BilJy-Clicvanncs 
(Nièvre). 2.2.158.

Rentes
TAUREAU. 14 mois, belle 

origine et très bon modèle, 
insarit au II. B. C. S’adresser 
à M. R. DUVIVIER, La Ferme­
té (Nièvre). 22.091

2 VEAUX MALES, 1 mois 1/2, 
par unie n" 4379. 850 fr. pièce.

M. LEBLANC, les Grands- 
Champs, par St-EIoi (Nièvre).

VOITURE pour poney (mar­
que 'j. RETIF »), état neuf.
' S’adresser à M. LAVALLEE, 
à Sancoins (Cher). 22.092. 
'“gamFon « White », 19 cîie- 
vaux, bâché, parfait état éclai­
rage Magondeaux.

LIGNONIE, Cercÿ-la-Tour 
(Nièvre), 22.154.

2 POULAINS ENTIERS, 3 ans.
! gros teits, provenant station
; St-Piei.^-le-Moûtier, s’attelant 
bien, po 'vant être utilisés poifr 
travail ou pour la monte. '

S’adresser à M. COLLET, aux 
Mandets, commune de Doriiés 
(Nièvre).21,770,

TRACTEUR AGRICULTURAL 
avec sa charrue. 2 et 3 socs, 
cause double ■ emploi, conditions 
avantageuses. Essai à volon,lé.

S’adr. à M. MÀRTIGNON. 
machines agricoles. Moulins- 
Engilbert (Nièvre).- ' 21.979

2111. SABOTS-GALOGHES- 
BONNETERIE, gde ville comm., 
loy. 600 fr. AM. 52.000 fr., fai­
tes de 25 à 30 Bout., 2 piè­
ces, dépend. Prix à déb. 10.000 
fr f h c‘ i 1 i 16 ç

FRANCHON. Fontainebleau.
2400. . A céder suite décès, 

CAFE-RESTAURÂNT plein cen­
tre très fréquenté gr. ville. 
Bail 10 ans, loy 2.000 fr. Aff. 
90.000 fr. laissant net 10.000 
fr. par an Gde salle, gr. cuis., 
s. à m., ch., cab., ch. bonne; 
bon materiel. Prix . à déb. On 
traite avec 25.000 comptant.

FRANCHON Fontainebleau.
2120. CAFE-EPICERIE-MER- 

CERIE-BAL-HOTEL. Bail 8 ans 
et pror. Loyer 800 fi\ Aff 50.000 lou ^yo 
h. On place net 10.900 fi. pai non, battue, prix doux, 
an. Salon de coiffure, salle de : - tem? ou foin ’billard épicerie gde cuis., gde j 'M bealLIEU, à Saint-Eloi, 
salle de bal avec .buvette, 2 ch. > a ' . pa-mn
pers:, 4 ch. meubl.. réserve, : ----------- ------telii
cour dép., jardin, terres. Prix ’ LOCOMOBILE h Merlin », 
à déb. On traite -avec 20.000 fr. BATTEUSE à- blé « Merlin »

FRANCHON, Fontainebleau, à- l’état de neuf, avec bctteleuse, 
21.972 Bureau du jouhal, 21.919,

TORPEDO s Renault », 10 
chevaux, très peu roulé, état 
parfait.

BAUDOT, fi- Cerey-la-Tour 
(Nièvre). 22.155.

ISO Kgs MINETTE tararée et

sont offerts aux
â

N’achôtôz 
MONTRES, BIJOUX 
PENDULES

ORFÈVRERIE 
ssaxconâtilierlé CA TA LOQUE illustré 

da 2.000 dessins, qui est envoyé 
gratis e& franco; sur demanda par 

OTBAUBEfiO 
’ Fabr« Priiiclpsl à BESANÇON 

6 Pramier<j Prix -29 Médaillesd'Ori t La plus ancienne
Fabrique française vendant directement au Public

CYCLES
et

WONDER
la première fabrication française

Pour faire du beau sport
Montez notre

Ravat-Wonder Course
La rigidité, la légèreté, la pré­
cision des roulements, en font une 
bicyclette d’une solidité à toute 
épreuve et d’un rendement df 
vitesse incomparable; nos multi­
ples victoires en courses en sont, 

la meilleure des preuves.

Toutes nos bicyclettes sont 
matricules» et livrées avec 
un certificat de garantie.

Catalogue franco sur demande

Etablissements RÂVAT-WONDER
SAINT-ETIENNE 

trois usines - deux mille agents

7^.000^ 
Oejxrlx

POETES 
LITTÉRATEURS 
DESSINATEURS 
PHOTOGRAPHES

par

TOBLERONE
Le Vrai Chocolat au Lait Suisse, 
aux Amandes et au Miel

pour l’édition de sonLIVRE D’OR
Demandez chez votre 
fournisseur la notice 
explicative qui vous 
sera remise gracieuse­
ment .où . écrivez à Ja

\Prêt d’argent à tous
Eqr.-: Receveur de Rentes 24, Bd. Joseph- 

Garfofer, NICE (A.-M.).  te  21,018

GRANDE PeSnIERE D’ARBRES ‘ 
FRUITIERS FORESTIERS ET

D’ORNEMENT.

GRANDE ROSERAIE NIVERNAISÉ ' 
Vente. annuelle lOO.OCK) de rosiers, 

en 1.560. variétés
( SPECIALITE DE ROSIERS S
? TRES HAUTE TIGE — i’LEUHÉtiR: ■- S 
> TIGE — DEMI-TIGE:— NAINS. <
/ Greffés sr racine et écussonnés S

PLANTS D’ASPERGES ET FRAISIERS t

Emile COURTOIS
Pépiniériste

POUILLù’-SÜR-LOIRE'. -(Nit'Wel

S. A. CHOCOLAT TOBLER
8 CASE 40

TÀLENCE-BOâDEAUX

Prix de l’étui g
2 h. 60

FABRIQUE DE DOUES CAOUTCHOUTÉES
Travail soigné. Livraison rapide

Ch. MARTIGNON
é; ^MOULlNS-ENGILBERT (Nièvres)
■« Téléphone n’ 3

Clwisx

5

B 
ï

Adressez vos commandes 
à M. BONTÉ, à La Barre 

, ' LlVRY.(Nièvye) ■

A Vendre
VIEUX JOURNAUX

0 fr. 75 le kilogr.
a prendre au Bureau du Journal

Vous H 
qui g

■ I êtes H__ _
| SENSIBLE au FROID 
'X^assissa PRENEZ 

ù

Arractie-RImme
préparé par DUPLUS & WATIER 

Confiseurs à Nancy
Tous les Pastillages 

autres 
offerts sous ce nom 

ne sont que des 
CONTREFAÇONS

Produit unique 
en boîtes d’un kilo 
dans Maisons de Gxos

ASPERGE fl
D’ARGENTEUJL ü

Perfectionnée N° 1 
Plus grosse, plus hâtive et 

SURTOUT BEAUCOUP PLUS PRODUCTIVE
Supériorité justifiée. Références et Attestations de 1 tordre, 
100 Griffes d’un an 12 fr., de 2 ans 16 tr., repiquées 22 fr» 
Na O.4; PERFECTION ” extra-hâtive, de production et 
de grosseur incomparables, d'un an, 14 fr., de 2 ans, 20 fr. 
repiquées, 28 fr. : les 50, 8, 12 et 45 fr.; les 25 extra 8 fr* 
N« 1 bis “ TRIOMPHE ” NOUVEAUTÉ. aù-Mlte 
La plus Grosse Asperge du monde (Mêmes prix ^uo le N»0)’ 
N* OO. “ EXPRESS ”, PB6DUISANT OÈS Ù 2’ AtfflÉE^ 
Qualité exquise, Grosseur et Rendement prodigieux. 
le cent, 36 fr. ; les 50, 20 fr. ; les 25,11 fr.; avec notice

Tous nos Numéros, Marques et Noms sont DÉPOSES c 
Catal. franco. - Méthode culture, 0,50. Traité complet : l.àB. 
8 A I i W IT3 E" Asparajtlculteur-Spécialiste

E, V M V V rÇ E, à LA CHARITÉ (Niêvrey

CHBIjlET D’ARCHITECTURE

Architecte, 
rue du Moulin CORBIGNY 

Tous travaux neufs. 
Réparations, transformations. Ciment armé

PVBLlCAIIOÎiS« -PARIS-CeNTOE », NevÉKS;-- 
■/ U Géiani : Jâ-ïÈU ia ÂU’-.uæ,

Maltra.ee
chand%25c3%25afs.es
al%25c3%25afair.es

